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Introduction - 423 


€... « 458 را‎ (al-jazariya), poême de l'Imâm Ibn Al-Jazary : 


رد 
يقول راجي عفو رب سامع مُحَمّذ بن الجزرى الشافعي 
TS‏ 27776 الله LÉ da 5945 EN‏ 
A'S — — p‏ ومقرئ القران مغ مُحبه 
33 5 893 —— — فيما على قارئه أن يَعلمة 
Endrei Ju ETT TET‏ 
مخارج ci g j s‏ والصّفات c sa è | gla il s‏ اللغات 
مُحرري التجّويد والمواقفف وما الذي رسّم في المتصاحف 


o 


a تک“‎ "< 5 3l " 


من كل مقطوع 9 d g rago‏ بها 359 eL‏ اذ 


(Traduction rapprochée) 


Dans l'espoir de la gráce et du pardon du Seigneur Mohammed Ibn Al-Jazary Al-Chafi 'i dit: 
qui entend tout, 


Et le récitateur du Coran ainsi que celui qui s'y est 
dévoué (au Coran) 


Les points d'articulations des lettres et leurs 
caractéristiques, 


Pour qu'ils puissent prononcer du plus éloquent des 
langages, 


| (En ce qui concerne) tous les mots qui y sont séparés ` = Et le « tá » (3J féminin qui ne s'écrit pas avec un 


ou joints, * 
« há > (°) 


©. Saint Qu ran, ultime message d'Allâh ,سبحانه و تعالى‎ a été révélé afin que les hommes y puisent leur 
guidance et leurs connaissances. 


` Traduction rapprochée copiée du blog tajwid.over-blog.com 


Depuis sa révélation, et par la grâce d'Allâh و تعالى‎ lam, cette source inépuisable n'a été sujette à aucune 
altération tant au niveau de son sens qu'au niveau de ses moindres lettres et signes de vocalisation. 


Allâh و تعالى‎ 432 s'est porté garant de sa préservation de par les siècles et les générations successives : 


gó shasi 21 GI, RH T 


۸۶ £ = 2 ¿Š 
انا نحن نز‎ 
(Traduction rapprochée) 


« En vérité c'est nous qui avons fait descendre le coran et c'est nous qui en sommes gardiens» Sourate Al- 
Hijr verset 9 


Cette préservation s'est produite sous deux formes : 


e La préservation par voie écrite 
e La préservation par voie orale 


Cette derniére qui nous importe concerne la facon dont le Saint Qu ran a été lu et rapporté dans ses moindres 
détails. 


Ainsi le Saint Qu'ran nous a été rapporté par des chaines de transmission fiables passant par le Prophéte 
d'Alláh صلى الله عليه و سلم‎ et remontant jusqu'à Allâh .سبحانه و تعالى‎ 


Ces chaines de transmission nous garantissent la similitude de la lecture coranique du dernier maillon 
jusqu'au premier. 


Les savants par la suite ont mis en place un système de règles précises permettant une bonne lecture du Saint 
Qu'ran ; Celle-ci ne pouvant se faire que grâce à l'accompagnement et l'encadrement par un professeur 
qualifié. 


Remarque : 


Après la mort du Prophète ,صلى الله عليه وسلم‎ le calife Abou Bakr عنه‎ àl رضي‎ décida de réunir les éléments 
dispersés du Saint Qu'ran. 


Le texte est alors rédigé sur des feuillets (sahifa - Ass) puis vérifié par les compagnons du messager 


d' Alláh ,صلى الله عليه وسلم‎ qui l'ont ensuite nomé moushaf المصحّف‎ (feuillets réunis) car il rassemble tous les 


versets qui composent le Saint Qu ran. 


Le mot moushaf désigne donc ces feuillets réunis servant de support au Saint ) ran - e2 SI ol Ai ; Il peut 
étre mis au pluriel ou alors étre qualifié de petit, grand, etc. 

Contrairement au Saint Quran qui désigne la parole d’ Allâh و تعالى‎ 43 qui est unique ; Il ne peut donc pas 
étre mis au pluriel ni étre qualifier. 

Il est donc incorrect de dire : « Je lis le moushaf > ou < mon petit Qu ran ». 

Mais nous dirons plutót: < Je lis à partir du moushaf > ou «Je lis le Qu ran > ou encore « Mon petit 
moushaf ». 


Explications, définitions sur la science du tadjwid 


O Aust سبحانه و تعالى‎ a dit : 
تَرتِيلاً4‎ Sle SN i55 
(Traduction rapprochée) 


« Et récite le Qu'ran, lentement et correctement »Sourate Al-Muzzammil verset 4 


€... versets nous montre l'importance quant au fait de méditer sur la parole d’ Allah, en consultant les 
tafsirs (explications des versets du Qur'an), car le Saint Qur'an n'a pas été révélé pour qu'on le récite sans 
comprendre ce qu'il signifie. 


dl GA أله لَوَجَدُواْ فيه‎ S ولو كان هن عند د‎ Se ali VIE tU 
(Traduction rapprochée) 


« Ne méditent-ils donc pas sur le Qu'ran ? S'il provenait d'un autre qu'Alláh, ils y trouveraient certes 
maintes contradictions ! » Sourate An-Nissa verset 82 


LS sll ما لَمْ يَأت‎ Ac a يبروا اهَل‎ a 
(Traduction rapprochée) 


« Ne méditent-ils donc pas sur la parole (le Qu'ran) ? Ou est-ce que leur est venu ce qui n'est jamais venu à 
leurs premiers ancêtres ? » Sourate Al-Muminoün verset 68 


gi Í bgl Zi: GERS dis إِلَيِكَ‎ Ai cose, 
(Traduction rapprochée) 


« [Voici] un Livre béni que Nous avons fait descendre vers toi, afin qu'ils méditent sur ses versets et que les 
doués d'intelligence réfléchissent ! » Sourate Sad verset 29 


Gil ca 8 Lie a S SEM 5 iiio sls 
(Traduction rapprochée) 


« Ne méditent-ils pas sur le Qu'ran ? Ou y a-t-il des cadenas sur leurs cœurs ? > Sourate Muhammad verset 
24 


Définition 


€... « aa دا‎ (al-jazariya), poême عل‎ l'Imâm Ibn Al-Jazary : 
التجويد‎ 


والأخذ بالتجويد حَتَمٌ iss aloe H‏ القرآنَ آم 
لأنة به Yj 34 HI‏ وغه 15 x‏ 72914 لا 
وهو n NX‏ التلاوة وأو À‏ الأداء قرات 

Laii من صفة لها‎ Lis ca gall إعطاء‎ d: 
aï "^S واللفظ في نظيره‎ £ C.N نا كل وله‎ 

hs باللطف في النطق بلا‎ ci KG من عر‎ < 
à Sis انرئ‎ Kal 5) Y) وَبَيْنَ تركه‎ â 35 oils 


(Traduction rapprochée) 


Appliquer le tajwid [dans sa récitation] est une 
chose obligatoire, 


et c'est comme cela qu'Il nous est parvenu (par les 
Qu ran], chaînes de transmissions authentiques). ` ` 


Et, [le tajwid], c'est également l'ornement de la 
citation U وى‎ 


| Et, [le tajwid], c'est donner à chaque lettre ses 
droits, 


Et il n'existe entre [le fait d'appliquer le Tajwid] et . BN . 
de le نو‎ que le fait pour un individu d'exercer sa machoire. 


©. mot tadjwid vient de la racine arabe «jawwadah - جودة‎ qui signifie «rendre meilleur >, ou 


« améliorer ». 


: 7 چه یه 
signifie donc : l'embellissement.‏ » التجو M‏ « 


` Traduction rapprochée copiée du blog tajwid.over-blog.com 


Or le langage technique, le terme < tadjwid > a deux significations distinctes et peut faire référence à : 
ه‎ une bonne récitation prononcée correctement 
e un mode de récitation à vitesse moyenne 


En ce qui concerne le Saint Qu'ran, le tadjwid est donc une science dont l'objectif est de corriger sa 
récitation dans le but de la parfaire, en accordant à chaque lettre son point d'articulation correct (makharidj 
al-hourouf) et ses caractéritisques (sifát al-hourouf), sans exagération et avec douceur, de la même manière 
qu'elle a été révélée et conformément à ce que les musulmans ont hérité du Prophète الله عليه و سلم‎ Le, 


On peut attendre de l'art du tadjwid, de préserver la langue de toutes erreurs dans la récitation du livre 
d' Alláh سبحانه و تعالى‎ et tirer le bénéfice de Sa satisfaction. 


©. premier qui a instauré cette science de manière pratique est notre Prophète et envoyé d'Allâh, 
Mouhamad alu s ,صلى الله عليه‎ qui l'a reçu de l'archange Jibril, qui lui-même l'a reçu de Allâh .سبحانه و تعالى‎ 


Le Saint Qu ran a été en effet révélé avec une récitation qui lui est spécifique, et qui se lit différement de 
tout autre texte. 


Quant aux premiers qui ont établi les règles théoriques, ce sont les savants de la langue arabe tels Al-Khalil 
Ibn Ahmed Al-Farahidi et son élève Sibawayh. 


€... parties fondamentales du tadjwid sont au nombre de 4 : 


e Apprendre les points d'articulation des lettres : makharidj al-hourouf 
e Reconnaître les attributs des lettres ` as-sifát 
e Connaître les règles de tadjwid : al-ahkam 


e Etudier sous la supervision d'un maitre qualifié 


CIRC 
La science des récitations - الْقَرَاءَات‎ al 


La science de la récitation inclut 3 branches principales : 


e La connaissance du tadjwid 
e La connaissance de plusieurs types de lecture 
e Les différents modes d'apprentissage 


© connaissance du tadjwîd (prononciation à la fois bonne et correcte), se divise en deux parties : 


° ي‎ p يد‎ A de (ilm at-tadjwid an-nazary) 


C'est la connaissance des régles théoriques du tadjwid, de ses normes, de ses conditions et de ses 
appellations, telles ahkâm al-madd (les règles de l'allongement), les règles du noün as-sâkina wa at-tanwin, 
et autres. 

La connaissance de cette science incombe à la communauté islamique mais non à chaque musulman (fard 
kifáya - AUS (فَرْض‎ 

En d'autres termes, il suffit que quelques musulmans connaissent cette science pour que le reste de la 
communauté soit épargné du péché. 


° hall à M ele (‘ilm at-tadjwid al-'amaly) 


C'est la connaissance pratique de ces règles. 

C'est la manière correcte et juste de la récitation du Qu'ran, comme l'a récité le Prophètealu s الله عليه‎ ha, 
Cette connaissance est obligatoire à tout musulman ou musulmane qui désire lire ou apprendre quelques 
versets du Saint Qu'ran (fard ‘ayn - عين‎ UA A), dans la mesure de ses compétences. 

Les experts du tadjwid (psalmodie) et des lectures ainsi que les maitres de la récitation coranique sont 
unanimes sur le fait que le Saint Qu'ran doit étre récité de facon spécifique, exactement comme il a été 
révélé par l'ange Jibril au Prophète ela ,صل الله عليه و‎ et comme l'ont reçu de lui la majorité de ses 
compagnons es ,رضي الله‎ qui l'accentuaient par une lecture particulière et singulière et l'ont transmis à leur 
tour jusqu'à ce qu'il nous soit parvenu. 


Les preuves de son caractére obligatoire sont nombreuses : 


Allâh سبحانه و تعالى‎ a dit : 
š ag cQ —9 ئم‎ - 
4 ترتيلا‎ le jill 0555 
(Traduction rapprochée) 


« Et récite le Qu ran, lentement et correctement »Sourate Al-Muzzammil verset 4 


— sp 


z. Â ep, اه‎ Ju چا 3384 ريه‎ s (ARN Ah مح‎ E 
^ H "o ه ؟|‎ w Nje 32 75 ra | 37 Lessel < 
اوليك یؤمنون به»‎ 83,28 GS الكتلب يتلونة‎ ag iils #الذينَ‎ 
(Traduction rapprochée) 


« Ceux à qui Nous avons donné le Livre, qui le récitent comme il se doit, ceux-là y croient > Sourate Al- 
Baqara verset 121 


Ceux donc, qui ne récitent pas le Saint Qu'ran conformément à la manière dont il a été révélé, ne le récitent 
pas comme il se doit. 


Cette manière de réciter consiste : 


e à soigner son élocution lors de la lecture du Qu ran, 
e ` s'assurer de l'exactitude des points d'articulation des lettres, 


Z À E rE 
e produire une récitation juste en donnant à chaque lettre le son précis qui lui correspond : 442 حرف‎ 


e eny mettant la manière pour obtenir le résultat le plus parfait possible. 


2 5 را صدو‎ 
` =, S du mt Leg — رر‎ 
Tel est le sens de ce verset ` 4 IS H Ze wl SSF 


* 
Oi a connaissance de plusieurs types de lecture 


Origine des variantes 


#,0 ا‎ 3.3 0 f ېجو‎ 23 
Au début, la révélation ne s'est faite que dans une seule < lettre > (Ja — = oM ou ,(حر وف‎ puis le 


Messager d'Alláh صلى الله عليه و سلم‎ demanda à Jibril jusqu'à ce qu'il lui apprenne à réciter suivant 7 < lettres >. 


Ibn Abbas Ae رضي الله‎ rapporte que le Prophète alu صلى الله عليه و‎ a dit : 

«Jibril m'a appris au début de réciter le Qu ran suivant une seule «lettre» (harf). Et puis je l'ai sollicité de 
façon répétée, et il a porté les « lettres > à sept >. 

Rapporté par al-Boukhari, (3047) et Mouslim (819). 


On entend souvent dire que ces 7 « lettres » correspondent aux 7 « lectures » ce qui n'est pas correct comme 
nous allons le développer par la suite, in shâa Llah. 


Dans sourate Al-Hajj il est dit au verset 11: 


2 Re \ + A LE E -- úi < ۸ 
على حرف‎ Al xa الناس مَن‎ Gas 
(Traduction rapprochée) 


< Il en est parmi les gens qui adorent Allah marginalement (harf) > 
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Ici pour harf le sens défini une certaine < manière > (dans le contexte du verset "marginalement"). 


Il est rapporté de manière authentique ce hadith par Omar Ibn Al-Khattab Ae رضي الله‎ : 

« J'ai entendu Hisham ibn Hakim réciter la sourate al-Fourqan d'une manière différente par rapport à la 
façon de réciter que le Messager d'Allâh عليه و سلم‎ à صلى‎ m'avait appris. Et j'ai failli me précipiter à 
stopper (sa récitation). Puis je l'ai laissé terminer. 

Ensuite j'ai saisi fortement son habit et l'ai amené devant Messager d'Alláh ela صلى الله عليه و‎ et dit : < Ô 
Messager d Allah ! J'ai entendu celui-ci réciter le Qu ran d'une manière différente de la façon que tu m'as 
appris de le réciter. 

Le Messager d'Alláh صلى الله عليه و سلم‎ dit : « Récite >. 

Et il a répété la manière de réciter que j'avais entendue. 

Le Prophète alu عليه و‎ ail صلى‎ dit : « C'est comme çà qu'il (le Qu ran) a été révélé ». 

Ensuite il me dit : « Récite ». 

Et je l'ai fait. 

Et il dit : « C'est comme cà qu'il a été révélé. En effet, le Qu'ran a été révélé suivant sept « lettres ». 
Récitez-le comme vous le pouvez ». 

Rapporté par al-Boukhari (2287) et par Mouslim (818). 


Les différentes lectures sont-elles dues aux différents dialectes ? 
Il y aun point important à souligner depuis ce hadith précédement cité. 


En effet, beaucoup tendent à dire que les différentes lectures ne résultent uniquement que des différents 
dialectes existant à l'époque (bien qu'il en soit une cause forte, ce n'est pas la seule). 


Il est bien connu que Hisham رضي الله عنه‎ faisait partit des quraych (de la tribu des assad) et que Omar Ibn 
Al-Khattab Ae رضي الله‎ faisait partit également des quraych (de la tribu des Adiy) ; Et les quraych n'avaient 
qu'un seul dialecte. 


Il est vrai que plusieurs dizaines d'opinions ont été émises par les savants à ce sujet (prés de 40 avis), mais 
celle-ci reste la plus forte, et Alláh سبحانه و تعالى‎ est le plus savant. 


Ces variantes concernent de nombreux mots dans le Saint Qu'ran. Et comme il laisse apparaitre dans le 
hadith de Omar Ibn Al-Khattab Ae رضي الله‎ ; Omar Ibn Al-Khattab Ae رضي الله‎ n'en a contesté uniquement les 
termes et non les sens. 


Ces < lettres > sont une source de diversité et non de contradiction, ainsi Allâh سبحانه و تعالى‎ veut faciliter ses 
créatures et non leur rendre difficile. 


A propos de ces < lettres > (variantes), Ibn Massoud Ae رضي الله‎ dit : 
« C'est comme dirait l'un d'entre vous : « Viens ici, avance, approche-toi ». 


Les 10 lectures, les 7 lectures, les 7 variantes, quelle est la différence ? 


Ce que l'on appelle actuellement les < 7 lectures >, n'est pas issu du Qu'ran ni de la sounnah, il s'agit d'un 
ijtihad إجتهاد)‎ - effort de reflexion) d'Ibn Moujahid Al 4a .ر‎ 


Beaucoup pensent que ces 7 lectures sont justement ces 7 «lettres» mais ce chiffre 7 n'est qu'une 
coincidence avec les 7 « lettres » évoquées précédement dans les sources de la sounnah. 


3 lectures ont complété celles-ci pouvant porter à 10 le nombre de lectures, et étant toutes de transmission 
authentique et infaillible jusqu'au Prophète الله عليه و سلم‎ Le, qui respectent toutes les 7 variantes. 


Ainsi dans ces 10 lectures on peut trouver jusqu'à 7 variantes pour un seul verset, bien que la plupart des 
versets n'ait qu'une seule variante. 


Quant aux lectures bien connues, elles sont : 


Pour les 7 lectures : 


e Ibn ‘Amr (du Chám) - mort en 118. (ont rapporté de lui ibn Dhakwân et Hichâm) 

e Ibn Kathir (de La Mecque) - mort en 120. (ont rapporté de lui Al-Bazzy et Qounboul) 

e Nafi (de Medine) - mort en 169. (ont rapporté de lui Qaloün et Warch) 

e ‘Asim (de Koüfa en Irak) - mort en 127. (ont rapporté de lui Chou'ba et Hafs) 

e Hamza (de Koüfa) - mort en 156. (ont rapporté de lui Khalaf et Khallád) 

e Abou ‘Amrou (de Bassora en Irak) - mort en 154. (ont rapporté de lui Ad-Doury et As-Soussy) 
e Al-Kassai (de Koufa) - mort en 189. (ont rapporté de lui Abu Al-Hárith et Ad-Doury) 


Pour les 10 lectures on ajoute les 3 suivantes : 


e Khalaf (de Koûfa) - mort en 229. (ont rapporté de lui Idriss et Ishaq) 
e Abou Ja'far (de Médine) - mort en 130. (ont rapporté de lui ibn Wardân et Ibn Jammáz) 
e  Ya'qoub (de Koüfa) - mort en 205. (ont rapporté de lui Rouaiss et Rawh) 


Hafs est récité le plus souvent à la Mecque 

Warch, il en existe 3 sortes, la base de cette récitation est au Soudan, Maroc, Tunisie, Algérie, Egypte, 
Sénégal, Mali, etc. 

Qaloûn est récité en Egypte, Libye, Tunisie 

Hamza, surtout récité en Egypte 

Doury en Egypte, Sénégal, etc. 


Les deux modes de lecture les plus connus sont celles de Hafs et de Warsh 


e Hafs ibn Soulamane ibn al-moughayra ibn Daoud al-assadi al-koufi al-bazar. 
Il est né en l'an 90 après al hidjra et est mort en 180 h. 


Sa chaine de transmission : Il a pris sa lecture de l'Imam 'Assim qui était l'Imam de Koufa (mort en 127 ou 
128 h). 'Assim a pris sa lecture de Abou 'abdi-Rahman 'Abdoullah ibn As-Soulami, de Abi Maryam Zir AI 
Assadi et de Abi 'Amrou Sa'id As-Shaybani. Les trois cités ont appris de 'Abdoullah ibn Mas'oud 4ie ررضي الله‎ 
As-Soulami et Zir ont également appris de 'Outhman ibn Al 'Affan et aussi de 'Ali eee .رضي الله‎ De plus As- 
Soulami a aussi appris de Oubayd ibn Ka'b ainsi que de Zayd ibn Thabit .رضي الله عنهم‎ Enfin les cinq sahaba 
رضي الله عنهم‎ ont appris du Prophète d'AIláh el 5 ,صلی الله عليه‎ 


e Warsh s'appelle 'Outhmane ibn Sa'id ibn 'Abdoullah ibn 'amrou ibn Soulayman ibn Ibrahim. 
Il est né en 110 et mort en 197 h. 


Sa chaine de transmission : Il a pris sa lecture de l'Imam Nafi' qui était l'Imam de Médine (mort en 170 h). 
Nafi' a appris de la part de 70 parmi les tabi'ines parmi lesquels Abou Ja'far, Abd-Rahman ibn Harmaz al- 
A'radj, Mouslim ibn Joundoub, Mouhamad ibn mouslim ibn Chihab Az-Zouhri, Salah ibn Khou-at, Chayba 
ibn Nasah et yazid ibn Roumane. Parmi ceux chez qui ont appris les tabi'ines mentionnés il y a 'Omar Ibn AI 
Khattab, 'Abdallah ibn 'Abbas, Abou Hourayra et 'Abdallah ibn 'Ayach ibn Abi Rabia AI 
Makhzoumi رضي الله عنهم‎ qui eux ont appris du Prophète d' Alláh abus ,صلی الله عليه‎ 


* 


Quelques termes à retenir 


Des termes reviennent souvent dans la sémantique de la science des qirâat (cale! J- lectures). 


Aussi, il est judicieux de savoir de quoi il s'agit avant de monter dans la barque qui nous promènera dans 
cette mer de savoir ! 


° العقشر‎ (al-‘achr) : Il s'agit des 10 lectures reconnues. 


Les lecteurs sont les suivants: Nafi', Ibn Kathir, Abou 'Amrou, Ibn 'Amr, 'Asim, Hamza, Al-Kassai, Abou 
Ja'far, Ya'qoub et Khalaf. 


° الشاطبيّة‎ (ach-châtibiya) : C'est un poème scientifique écrit par l'Imâm Ach-Chatibiy. 
Ce poème a pour titre original : « التهاني‎ 4555 a Yl KK », mais est connu par la première appellation 
(ach-châtibiya), du fait du nom de son auteur. L'Imâm y a développé ce qui compose les 7 lectures qui sont 
les lectures des Imâms Ibn ‘Amr, Ibn Kathir, Nafi’, ‘Asim, Hamza, Abou ‘Amrou et Al-Kassai. 
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ړل 
(ad-dourra) : C'est un poème scientifique écrit par l'Imâm Ibn Al-Jazary.‏ الدرة e‏ 


L'Imám y traite 3 lectures en complément de ce qui est développé dans la châtibiya, pour y compléter 10 
lectures. Il s'agit des lectures des Imáms Khalaf, Abou Ja far et Ya'qoub. 


e Aul (at-tayba) : C'est un poème scientifique écrit par l'Imâm Ibn Al-Jazary. 


^ و‎ 1 D D 
Dans ce poème l'Imâm ne s'appuie plus uniquement sur les tourouq الطر وق)‎ - sources de transmission) 
évoqués dans ach-châtibiya ou dans ad-dourra, mais y rajoute de nombreux autres tourouq. 


° TE (as-soughra) : On dit TE العشر‎ cule al 


Il s'agit des 10 lectures d'aprés le taryq de la chátibiya et de dourra (qui forment donc 7 lectures du taryq 
chatibiya + 3 lectures du taryq dourra). 


° TES (al-koubra) : On dit TES gu cule all 


Il s'agit des 10 lectures selon le taryq de tayba. On l'appelle < koubra > car le contenu de tayba est plus 
conséquent que ce contient la chátibiya et dourra. De nombreux tourouq supplémentaires y sont développés. 


e الشاذة‎ (ach-chadda) : القرَاءَات الشادة‎ 
Il s'agit des lectures supplémentaires aux 10. On dit qu'elles sont chadda, du fait qu'elles faillissent à l'un des 
3 piliers de la science des lectures (la chaine de transmission, la concordance avec le Rasm Al Othmani, la 
concordance avec la grammaire arabe). 
Les plus répendues sont au nombre de 4, elles sont les lectures de : Ibn Mouhaysin, Yahya al-Yazidy, Al- 
Hassan Al-Bassry, Al-A' mach. 


Leur récitation dans la prière n'est pas autorisée. 


& p m F * 
Qu'est-ce que le < gáry = ££ lë y, le < râwy = < al y et le < taryg = ob» ? 


Voici un petit résumé simplifié : 


Chaque lecteur < qâry - & قار‎ » a des élèves qui rapportent de lui, ces élèves sont des rapporteurs, que l'on 


appelle un < râwy - راو ي‎ 
Et chaque rapporteur a des élèves qui rapportent de ces derniers, c'est ceux-ci qu'on appelle le « taryq - 


(chemin dans la chaine de transmission), ainsi que tout ceux qui sont en dessous dans la chaine de‏ » طر یی 


transmission. 
Par exemple : 


Asim est un lecteur (C py et deux rapporteurs ont pris de lui : Chou'ba et Hafs راو ي)‎ 
Puis deux élèves reconnus de Hafs rapportent de lui, ils sont Amrou et Oubayd ibn Sabah. 
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Ensuite, El-Fil et Zaraan ont pris de Amrou, etc... 


Donc sachant que l'Imam Ibn ElJazary rapporte dans son livre « An-Nachr » d'après la transmission de ach- 
chahrazoury (qui a écrit < al-misbah >), qui lui-même rapporte de El-Hammamy, d'après El-Waly, d'après El- 
Fil, d'après Amrou, d'après Hafs, d'après Asim ; Alors on pourra dire « Hafs d'après Asim» du taryq 
« amrou >, ou bien du taryq < al-fil >, ou bien du taryq < al-waly >, ou bien du taryq < al-hammamy », ou 
bien du taryq « al-misbah » (nom du livre), ou bien du taryq « tayebati an-nachr ». 


Toutes ces dénominations représentant le même taryq dans la chaine de transmission. 
O Lcs différents modes d'apprentissage, parmi eux : 
e Le premier niveau : التحقيق‎ - at-tahqiq, la précision. 


Il consiste à réaliser pleinement les sons des lettres ainsi que les voyelles longues et courtes, et la 
hamza $. 
La récitation doit y étre sereine et lente. 
5 دې مھ‎ H | posos * x £ : 
At-tartil, لتر تيل‎ se fera avec une grande précision et ceci à des fins pédagogiques. 


Lorsque le lecteur lit selon at-tahqíq, il ne doit pas tomber dans l'excès en allongeant de manière 
anormale certaines lettres. 


e Le deuxième niveau : oJ - al-hadr, la récitation dynamique. 


Il s'agit d'une récitation de rythme soutenu qui tient compte des règles du tadjwid. 


e Le troisième niveau: بر‎ p - at-tadwir, appelé aussi at-tadjwid - ,التجويد‎ la récitation 
intermédiaire. 


C'est un niveau intermédiaire entre at-tahqiq, التخقيق‎ et al-hadr, DIS, 


* 
Remarque : 


A l'époque du Prophëte صلى الله عليه وسلم‎ i] n'y avait nul besoin de théoriser le tadjwid car il s'agissait de leur 
propre langue. 


Avec l'arrivée des non-arabophones dans la communauté, puis l'évolution de la langue et des dialectes chez 
les arabophones, il a fallu trés vite définir les régles qui régissent la langue et la récitation du Saint Qu'ran. 


La correction de la récitation se fait uniquement par une personne qualifiée. 


Bien sûr on peut toujours apprendre seul les règles à partir d'un livre ou bien d'un site, en fonction de ses 
capacités, mais la correction et la récitation doivent étre entendue par une oreille compétente. 


` 


Ainsi, il incombe à une personne souhaitant corriger sa récitation, de rechercher près de chez lui un 
professeur reconnu comme compétent et lui réciter ce qu'il souhaite corriger de sa récitation. 


De préférence il commencera par ce qui lui est fondamental pour sa pratique religieuse, et cherchera à 
corriger sourate Al-Fatiha, puis les sourates qu'il mémorise et récite dans la prière. 


La récitation de Al-Fatiha est un pilier de la prière, il faut donc purifier en priorité sa récitation de toutes 
fautes graves. 


Si toutefois une personne ne peut pas trouver un professeur compétent, il essayera, tant qu'il peut, de se 
corriger par l'écoute d'enregistrements audio et par l'écoute du Saint Qu'ran. 


Il prendra par exemple en références : 


° Cheikh Al-Houçary - p Kaz Jl 3 252 الشيخ‎ 


٠ Cheikh ‘Aly Al-Houdayfi - .الشيخ علي الخذيفي‎ 


eG? 


— ——— — e98g ($9 ——— —— 
La faute dans la lecture - ANI 


Al-lahn, اللخن‎ est l'erreur dans la lecture du Saint Qu ran. 


On parle de lahn lorsque l'on dévie de la justesse dans la récitation. 


Il y a 2 types d'erreurs (lahn) de la récitation : 


° mE gll ALIahn al-jaliy : Les fautes graves et évidentes 


C'est-à-dire, changer le sens des versets ou le fait de changer une lettre ou l'enlever, ce qui entraine 
vers le péché 


° is OS Al-lahn al-khafiy : Ce sont les fautes mineures et subtiles 


C'est-à-dire quand on ne donne pas la qualité demandée à la lettre 


€ La faute évidente - si GAI 


C'est une erreur considérable ou évidente qui va en opposition avec les règles essentielles de la langue 
arabe, elle peut ou non changer le sens de la phrase. 


On l'appelle si — al-jaliy (évidente) car c'est une erreur qui paraît évidente aussi bien pour les spécialistes 
du tadjwid que pour des non-initiés. 


On parle de faute évidente lors du changement d'une lettre par une autre ou bien d'une haraka par une autre 
(changement de voyelles vocalisées). 


La faute évidente intervient également si les caractéristiques (sifat) des lettres ne sont pas respectées. 
Cette faute est évidente même si elle ne provoque pas une contradiction dans la langue arabe. 


On considère par faute évidente les exemples suivants : 


san مغ‎ 
° Dire Si au lieu de si dans la fatiha 


° Ou bien de prononcer un — comme un h 


e Ou donner la caractéristique du hams )) pál) au J ce qui la fait ressembler au =, comme dans 
ص ب‎ 
à > al - i š š n 
« ملك يوم الدين‎ > si on laisse un peu d'air lors de la prononciation du 3, alors on 


w 
* ke 2 D 
comprendra ,التين‎ ce qui constitue un changement au sens voulu, et est donc une faute grave. 


De plus, lorsque ce genre de faute se produit, la personne peut commettre du koufr, ce qui est vraiment trës 
grave. 


Qó و اياك‎ Mai SW 
Par exemple dans sourate Al-Fatiha si la personne récite DE DR لعبد‎ Ae sans mettre de 


chadda *.# sur le yá C2 alors cela change complètement le sens et cela devient une parole عل‎ mécréance. 
Eneffet, le sens de ce verset lorsqu'il est récité correctement signifie «c'est Toi Seul que nous 
w 


adorons» tandis que récité sans la chadda `. sur le yâ C£ le sens devient «c'est la lumière du soleil que 
nous adorons»... vous voyez bien ici l'énorme différence et la gravité de l'erreur. 


Ainsi les savants ont jugé ce genre de fautes illicites et celui qui commet un mE اللخن‎ _ al-lahn al-jaliy, 
commet un péché. 


©ia faute subtile - الخفي‎ os 


Cette faute n'a pas le même statut que la première catégorie. 


C'est une erreur dite subtile ou imperceptible qui n'est pas en opposition avec les régles de la langue arabe, 
elle ne change pas non plus le sens, mais elle intervient lorsqu'elle est en désaccord avec une règle 
spécifique 211 6 


Elle est appelée الخفي‎ — al-khafiy car seuls les initiés au tadjwid peuvent percevoir cette erreur. 


On parle de AS ost — al-lahn al-khafiy, lors de la négligence de certaines régles de lecture, tel 


l'abandon du madd (Sally, ou bien d'une règle de ikhfà WE ou de ne pas faire la ghounna (nasillement) 
lorsque cela l'exige. 


Les savants de la science du tadjwid considèrent le lahn al-khafiy comme étant د‎ 328A — makrüh 
(détestable). 


Cependant, il existe tout de même une divergence à ce sujet car certains savants jugent aussi ce genre de 


faute حَرَام‎ - harâm (interdit) mais à un degré inférieur que la faute grave. 


Exemple : 


o 


Dire 3 انز‎ sans appliquer la règle de l'ikhfâ sur le Û en le prononçant comme un simple Û. 


Cela n'est pas une faute qui change le sens du mot, mais il s'agit d'un manquement aux règles de lectures qui 
doit être corrigé. 


CIRC 


— ia 
Les points d'articulation des lettres arabes 
العَرَبيّة‎ AA حُرُوف‎ Ji 


€... « EK دا‎ (al-jazariya), poême عل‎ l'Imâm Ibn Al-Jazary : 


— s jal مخارج‎ 


gc Nor te الذي‎ Wi 
EE 
cas) 4 a AN m 
واا‎ 3402 Ca Sal, 
أشاها لمنتهاما‎ UA P 
لوا‎ Las yell aulas Py, 


GS = aile Hä oie 


مخارجٌ الحروف òc Asien‏ 
فف Kei‏ 9 121550 وهى 
d‏ لأقصى الحلق همد هَاء 
Ú gla Cè ¿U SN‏ والقاف 
Lg Jü‏ فَجِيمْ الشين يا 
الأضتراس من DNA "d kl‏ 
والنون من طرفه تخت اجْعطوا 


والطاء والدّال وتا منۀ ومن 


منۀ ومن فوق الثنايًا KA‏ 
من طرفيهما ومن بَطن الشفة 
lis, M ju e V<. eC‏ 


C abl G, والذال‎ E Y, 
المُشرفة‎ Gay اطر اف‎ ga فالا‎ 


O rout musulman qui désire apprendre le Saint Qur'an parfaitement comme il a été descendu sur notre 
Prophète alu ,صلى الله عليه و‎ doit impérativement apprendre les points de sorties des lettres. 


Il faut se consacrer à apprendre à bien prononcer chaque lettre, bien articuler, afin de donner à chaque lettre 
sa valeur demandée. 


Le point d'articulation d'une lettre est le lieu de phonation de celle-ci. 
En arabe, ce point de sortie se dit makhradj < Z IA », son pluriel est makháridj < E. مَخَار‎ » on notera que 


sa racine est le mot @ Á qui veut dire « il est sorti ». 


Les savants divergent quant au nombre de ces points d'articulation. 
Certains estiment qu'il y en a 16, d'autres 14. 


Nous penchons pour notre part vers l'avis du grammairien Al-Khalil et de la majeure partie des spécialistes 
du tadjwid, tels Ibn Al-Jazari, qui considèrent qu'il y a 17 makháridjs. 


L'alphabet arabe comprend 28 lettres et en comptant le alif | cela fait 29 lettres. 


As 3A 1 i : 
Les lettres (— 9 لحر‎ ) se divisent en deux parties : 


Ces 17 makhâridj sont regroupés en cinq principaux lieux de phonation : 


Acliyya al (originelles, principales) : Ce sont les 29 lettres connues de l'alphabet arabe. 


Far'iyya À âc `â (auxiliaires, annexes) : Ce sont celles composées de deux lettres et dont leur 
makhradj De entre deux points d'articulation. 


CIRC 


Les points d'articulation fondamentaux (al-açliyya) EH 


المخارج SEH‏ للحروف العربيّة 


Point de sortie des lettres ا‎ 


Le vide compris dans la bouche (al-Jawf) — sadi 


Il n'y a pas vraiment d'endroit d'où sortent ces lettres : c'est le 


seul المُقَّدَر‎ c الْمَخْرَ‎ (point de sortie estimé) 


La gorge (al-halq) KÉ 

La langue (al-lisân) Ru 

Les lèvres (ach-chafatâni) الشفتان‎ 
Le nez (al- khaychoúm) ë الْخَيَشُوءُ‎ 


Pour ces 4 autres makharidjs, le point de sortie est précisé : ce | Lepalais 


sont des EM di júl (point de sortie précis) 


€ Le vide dans la bouche - i523 خُرُوف‎ 


AI jawf, c si : c'est l'espace vide à l'intérieur de la bouche. 


De cet espace sortent les houroufs de prolongations (al-hourouf al-madd 
ou al-hourouf al-maddiyya 23521 c وف‎ “ain qui sont : 


° 


Le | qui forme le son «a» lorsqu'il porte soukoün “2 et est 
précédé d'une fatha الفنحّة)‎ Vgl Call), 

Le و‎ qui forme le son «ou» lorsqu'il porte soukoün & et est 
précédé d'une damma Giel قبلها‎ Aa 

Le C$ qui forme le son «i» lorsqu'il porte soukoün “2 et est 
précédé d'une kasra (š 5S (T .زیا‎ 


Elles sont rassemblées dans le Saint Qu ran dans cette partie de verset : 


G = 


Sourate Hud verset 49 En] bis sic ami Juil من‎ a 


Ces lettres ont pour point de phonation al-jawf (espace vide à l'intérieur de la bouche) et ne sont pas 
obstruées par quoi que ce soit, le son ne s'arrête pas sur l'organe mais sur le souffle ; Il s'arrête à l'épuisement 
de l'air. 
Le point de sortie de ces lettres est estimé mais n'est pas précisé, elles s'appuient sur le souffle. 

"PP 202321 . pp. 
On les appelle également al-hourouf al-hawa'iyya (dsl (الحر وف الهو‎ en référence à l'air (el E 
Remarque : 


Il faut faire sortir ces trois lettres (alif | wâw J et yâ (S) uniquement de la bouche, le nez n'intervient en 
aucun cas. 


Les lettres qui ont pour point de phonation al-jawf, en images 


Les trois voyelles longues 


all — gA 


Yi‏ الحوف : هو تجويفٌ الحلق والفم ۶ الجوف : هو تجويفٌ الحلق والفم ۶ الجوف : هو تجويفٌ الحلق والفم 


ويخرحٌ die‏ حروف ÍM‏ 259 ويخرجٌ die‏ حروف IU‏ 255 ويخرحٌ منه حروف AU‏ الثّلاثة 


OLa gorge - 351 — 52 


Alhalq, الحلق‎ : 1 gorge, comprend 3 points : E i (aqsâ al-halq), le fond de la gorge 
«als lu 3 (wasat al-halq), le milieu de la gorge 
E َذْنَی‎ (adná al-halq), l'entrée de la gorge 


De ces 3 espaces sortent différentes lettres : 


. si Me (aqsá al-halq), le fond de la gorge 


e °‏ ره کو 
C'est la région située au niveau du larynx (al-hanjara - Š Ih) Deux lettres sortent de ce point, hamza $ et hâ °.‏ 


Exemple : 


© Sourate Al-Baqara verset 255 


۵ Sourate Al-Ikhlas verset 1 


٠ ell وَسّط‎ (wasat al-halq), le milieu de la gorge 


C'est la région située au niveau du pharynx, de la glotte (al-ghalsama - 22 aÉ 1 


Les lettres ‘ayn c et Hà C sortent de ce lieu. 


Exemple : 


Sourate Al-Fatiha verset 5 


zig, 5 a 


É 
S 


Sourate Al-Fatiha verset 1 


e الحلق‎ eil (adná al-halq), l'entrée de la gorge 


C'est la partie plus proche de la bouche et qui est le point d'articulation des lettres ghayn a et khâ È 


Exemple : 


* 


< 


Sourate Al-Fatiha verset 7 


LA 


e 


Sourate Al-Baqara verset 25 


Remarque : 


Le c et le Ç doivent être emphatisé car ce sont des lettres graves, c'est-à-dire qu'il faut remplir la bouche 


lorsqu'on les prononce. 


Les lettres qui ont pour point de phonation al-halq ( ف الكلقية‎ 9 23), en images 


ERES GISI Lu الحَلِق‎ H 


(entrée de la gorge ) 


(milieu de la gorge ) (fond de la gorge) 


ثانيًا الحلق : وفيه ثلاثة مخارج Aa‏ حروف ثانيًا GLI LA ET‏ : وفيه ثلاثة مخارج لستّة حروف 


: منه‎ gjdag (rendi اللٌسان مع‎ aal ( : 3151 أدنئ‎ v : منه‎ Ei! GLAU GALI منطقة لسان المزمارمع الجدار‎ ) : Ae منه : ۲- وسط‎ po (Ag منطقة الأوتار‎ ( Als) أقصئ‎ -١ 


الهمزة ) بانطباق الوتَرين الصُوتيين ) والهاء ( باتفتاجهما قليلا عند (GAN‏ 


Les lettres ai et a Les lettres C et d Les lettres ه‎ et € 


OLa langue — خُرُوف اللسّان‎ 


Avant d'étudier la langue et les différents makharidjs situés sur la langue, il est important de connaitre les 
noms des dents pour pouvoir situer ces points d'articulation des lettres. 


Dents supérieures 


— ` 
» ai N ` Incisive centrale 


8 N ` Incisive latérale 
N ` Canine 


Première prémolaire 
Ke Deuxième prémolaire 

Première molaire 
Deuxième molaire 


TN Troisième molaire 


(32) Dents inférieures 
Troisième molaire 
Deuxième molaire 
Première molaire 
Deuxième prémolaire 


Première prémolaire 


Canine 
E 
A se 
۷ ر‎ Incisive latérale 


Incisive centrale 


Les noms des différentes dents sont les mêmes pour la mâchoire supérieure et la machoire inférieure. 


32 dents A : (4) QUI les incisives centrales 
(4) Cie D. les incisives latérales 
(4) ,الأنياب‎ les canines 
(4) احك‎ pou les premiéres prémolaires 
(12) ,بالطو احن‎ les deuxièmes prémolaires 
(4) ssl ill les molaires 


Al lisân, la langue comprend 10 points d’articulation sorties différentes d'où sortent 18 lettres : 


1. La partie postérieure de la langue (aqsá al-lisan) 
اللسّان‎ ail, au niveau du pharynx avec ce qui suit 
de la partie supérieure du palais forment le point 


d'articulation du qâf Ï qu'on emphatise (lettre 
grave). 
2. La partie supérieure de la langue légèrement en 


dessous du point d'articulation du qâf (Ï avec ce qui 
suit de la partie supérieure du palais forment le point 


d'articulation du káf dá (lettre aigüe). 


Le qâf J est plus proche de la gorge. 


3. Le milieu de la langue (wast al-lisán) gull Lag 
avec ce qui suit de la partie supérieure du palais 


forment le point d'articulation du djim (7, shin LA, 


et yâ C2 (le yâ en tant que consonne et non en tant 
que voyelle longue). 


Attention ! Bien prononcer la lettre Z : «djim» et 
non «jim». 

4. Un des bords (ou les deux) de la langue اللسّان)‎ ls) s'appuyant contre les adras (Òs) oS Yy 
(prémolaires et molaires supérieure) forment le point d'articulation du dâd UÁ. La langue arabe est 

_ ê 

également appelée < la langue du (اللغة «ض») > كل‎ du fait que c'est une lettre spécifique à la 
langue arabe et celle qui est la plus difficile à prononcer. 

5. Un des bords de la pointe de la langue (tarf al-lisan) اللسّان‎ — s'appuyant contre la muqueuse 


palatine forme le point d'articulation de la lettre làm J. 


10. 


La pointe de la langue légèrement en dessus du lâm s'appuyant contre la muqueuse palatine forme le 
g g ppuy q p 


point d'articulation de la lettre noün Q. 
La pointe de la langue (râs al-lisan) اللسّان‎ Q5 sous le point d'articulation du noün Û s'appuyant 
contre la muqueuse palatine et faisant vibrer le dos de la langue forme le point d'articulation du rà _). 


La pointe de la langue s'appuyant contre la muqueuse palatine des incisives centrales supérieure 


forme le point d'articulation du tà e du 081 à et du Tà L 


La pointe de la langue avec ce qui sépare les incisives centrales inférieures forme le point 
d'articulation du sád <, du sin سل‎ et du zâ À 
La pointe de la langue s'appuyant contre la pointe des incisives centrales supérieures, en prenant la 


précaution de sortir la langue légèrement entre les dents, forme le point d'articulation des lettres Zá 


Ja ahal د‎ et اث ون‎ 


Les lettres qui ont pour point de phonation al-lisán, en images 


cult أقصى‎ - aqsá al-lisán (fond de la langue) 


23 sell — 5 Si 


JÚ‏ اللٌسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية pie‏ حرفا 


ثالثا اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفا 
؟- أقصئ اللٌسان مع ما يقابله من الحنك Gram‏ والعظميٌّ مخرج : ; 


: مخرج‎ Gandi أقصئ اللٌسان مع ما يقابله من الحنك‎ -١ 


élévation du fond de la langue vers élévation du fond de la langue vers le palais 
la partie molle du palais : la lettre 9 et légèrement en dessous du Ï : la lettre á 
29 


ln - wasat al-lisán (milieu de la langue) en s'appuyant sur le milieu du palais‏ اللسّان 


äg ail الْحُرُوف‎ 


ثالثا اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفا || ثاثا اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفا | | ثالثا اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفا 
-Y‏ وسط اللٌسان مع ما یقابله من وسط الحنك الأعلئ مُخرج : ۳- وسط اللٌسان مع ما يقابنُه من وسط الحتك الأعلئ -Y Ein‏ وسط اللٌسان مع ما يقابلّه من وسط الحنك الأعلئ مخرج à‏ 


La lettre Œ La lettre UX La lettre Lë 


(autre que la voyelle longue) 


L'un des deux cótés de la langue ou les deux en mëme temps s'appuyant sur les molaires supérieures 


si‏ حَافى 


KJ‏ اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفا ثالثا اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفا 


à مع ما يقابلها من الأضراس العُليا مخرج‎ Ua Laa gi إحدئ حاقتي اللسان‎ -٤ : مخرج‎ LÁN مع ما يقابنُها من الأضراس‎ Lae إحدئ حافْتي اللٌسان أو هما‎ -E 


La lettre ص‎ 


L'un des deux bords de la langue en englobant L'extrémité de la langue s'appuyant sur le palais 
l'extrémité de celle-ci en s'appuyant sur le palais 


"c , aah 
All cà s All 
اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفا‎ J ثالثا اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفا‎ 
= ادت حاقّتي اللٌسان 021 منتهئ 48715 مع ما يقابنُها من الحنك الأعلئ مخرج‎ -٥ : من الخيشوم مخرج‎ LÉ ويصاحبه‎ Acht من الحنك‎ al مع ما‎ dite 
La lettre d La lettre J 


L'extrémité de la langue s'appuyant sur le palais 


aali All 


ÉG‏ اللٌسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفا Dä‏ اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفا 


: طرف النّسان مع ما يقابنُه من الحنك الأعلئ مخرج‎ Y : اللسان مع ما يقابلّه من الحتك الأعلئ مخرج‎ A -v 


الرّاء 223,11 


La lettre mouragaqa fine _) 


L'extrémité de la langue s'appuyant sur la racine des incisives supérieures 


a‏ لن 


ÉG‏ اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفًا ثالثا اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفا 


۸- طرف اللٌسان مع أصول LÁN UN‏ مخرج : -A‏ طرف النّسان مع أصول LÁN Lt‏ مخرج 2 


JÁN‏ والتَّاء 


La lettre h Les lettres 3 et c 


L'extrémité de la langue se trouvant collée aux incisives inférieures 


الْحْروف الأسلية 


ÉG‏ اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفا JÚ‏ اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفا 


4- طرف النُسان مع ما فوق AAA LÉI‏ مخرج : 4- طرف اللٌسان مع ما فوق AAA LLÉN‏ مخرج : 


La lettre ص‎ 


L'extrémité de la langue s'appuyant sur l'extrémité des incisives supérieures 


الخرُوف اللثوية 


GI‏ اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية عشر حرفا ثالثا اللسان : وفيه عشرة مخارج لثمانية pás‏ حرفا 


: مخرج‎ LÁN VE طرَف النُسان مع أطراف‎ -٠١ à مخرج‎ LÁN LÉ طرف النّسان مع أطراف‎ -٠١ 


etta Jan 


La lettre 2 Les lettres C et د‎ 


Ach chafatayn : les lèvres, comprennent 2 makharidjs : 


e L'intérieur de la lèvre inférieure s'appuyant contre la pointe des incisives centrales supérieures forme 


le point d'articulation de la lettre fâ .ك‎ 


e Entre les deux lèvres se forme le point d'articulation des lettres wâw _9 (en tant que consonne et non 


voyelle longue), bâ 2 et mim e. 


Remarque : 


Le rôle des lèvres est très important même s'il ne s'agit pas de ces lettres citées précédemment, si on ne fait 
pas attention à la position des lèvres, les lettres ne sortiront pas correctement. 


Par exemple, pour la kasra 5, on va veiller à bien étirer la bouche en longueur (faire un sourire) pour 
prononcer un < i >, qui ne ressemble pas à un < ë >, le tout est de bien articuler. 


Les lettres qui ont pour point de phonation ash-chafatayn, en images 


Ash-chafatayn (les lèvres) : comprennent 2 points d'articulation pour 4 lettres 


الحُرُوف شفوية 


Last)‏ الشفتان : وفيهما مخرجان 


؟- من Lee CRI‏ مخرج : 


2335 باستدارة LATI‏ مع ارتفاع اقصئ اللٌسان 


La lettre _9 


qui est prononcée en arrondissant les lèvres 
et élevant le fond de la langue 


رابعًا الشفتان : وفيهما مخرجان 


: من الشفتبن معًا مخرج‎ -Y 


Su‏ بانطباق GA‏ علئ بعضهما 


La lettre — 
qui se prononce en collant les lëvres 


رابعًا الشفتان : وفيهما مخرجان 
-١‏ باطن الشّفة السفلئ مع أطراف Lát LI‏ مخرج : 


La lettre ف‎ 


qui est prononcée en appuyant l'extrémité des incisives 
supérieures sur l'intérieur de la lèvre inférieure 


Last)‏ الشفتان : وفيهما مخرجان 


GEET 
: من الشفتين معا مخرج‎ -Y 


ç $95 15 5 EE E Bee 
تخرج بانطباق الشفتين ويصاحبها غنة من الخيشوم‎ 


La lettre ê 


qui se prononce en collant les lèvres 
et en étant accompagnée de la ghounna (nasillement) 


34 


OLa cavité nasale = e 1 
Al khaychoûm : la cavité nasale. 


C'est ce que l'on appelle le nasillement CEN 


Cela se produit avec le noün Û et le mim ê quand elles portent une chadda e 


Ou encore, quand le noün Û, le mim e et le tanwin sont sákin i; mais sous certaines conditions. 


Les lettres qui ont pour point de phonation al- khaychoüm, en images 


Al- khaychoüm (la cavité nasale) comprend le nasillement الغنة‎ qui accompagne les lettres Ü et e 


خامسًا الخيشوم : مخرځ الغنة وتكون تابعة خامسًا الحيشوم : مخرځ AA‏ وتكون تابعة 


للثون والميم 2 les‏ أحوالهما للثون والميم 2 كافة أحوالهما 


La ghounna de la lettre Ü La ghounna de la lettre P 


Schéma et tableau récapitulatifs 
des points de sortie des lettres arabes 


` 
i 

d= 
H= 
= 

و 
` 

= 


i|IIIIUIIIIIIIIIIIIIIIIIIIillli! 


Le palais 
sl La SA 
\ 4 makhradj 


O و و‎ | (les 3 voyelles longues ou 453211 : Le vide compris dans la bouche 
et la gorge 


© ç ° : Dans le bas de la gorge et de la bouche (es 3 KEN ss) 


La gorge 
حروف الحلق‎ ° F € : Au milieu de la gorge 
و‎ £ C : En haut de la gorge 


2 d : En bas de la langue, au plus prés de la gorge 

e d : En bas de la langue légèrement en dessous du qâf 

` (€ ui C$ : (lorsqu'il n'est pas la en tant que prolongation - madd ) 
: Au milieu de la langue et en connexion avec le palais 

. ص‎ : Le bord عل (الحّافة)‎ la langue en connexion avec les cotés 
des molaires supérieures (الاضراس)‎ ou un des cotés 

2 j : Le haut d'un coté de la langue jusqu'au bout de la langue 


Û: Le bout de la langue légérement en dessous du làm‏ © ځرو Í‏ اللسّان 


) Lalangue 
| 10 makhâridjs 


© ل‎ : Le bout de la langue légèrement en dessous du noûn 


e هددت‎ : Le bout de la langue en touchant la racine des incisives 


supérieurs العَليا)‎ LÉI 


e ص‎ S سل‎ : Le bout de la langue en touchant la racine des 
incisives inférieurs 
e di AB : Le bout de la langue en connexion avec le bout des 


incisives supérieurs ( Attention ici la langue doit sortir légèrement 
entre les dents) 


+ 
9 فا‎ - A l'intérieur de la lèvre inférieur avec la base des incisives 


Les lèvres supérieures 


NUE T E 
2 $) 


© 9( avec un accent ou sâkin après une fatha ) = @ : Entre les lèvres avec 


2 makhâridjs , uh S 
un accent ou sâkin après une fatha 
La cavité j , = 
nasale * C'est le son qui sort du nez, appelé aussi nasillement, on parle du nez. 

a aif Ë ê : Lorsqu'ils portent une chadda ou que le noün, le mim et le tanwin 
پسرم‎ ' sont sákin (sans voyelles) mais sous certaines conditions 

1 makhradj 

Remarque : 


er به ر‎ jE ے‎ ۰7 š e 
Dans la récitation, une lettre vocalisée, moutaharika 4S 22-4, doit se prononcer avec 1 temps, tandis que la lettre 


o 


avec soukoün 54^, doit se prononcer avec un peu plus qu'un temps. 


د )هلم 
Les points d'articulation intermédiaires (al-far'iyya) MEM‏ 


Ce sont des lettres dont le makhradj oscille entre deux points d'articulation. 


On dénombre quatre de ces lettres dans le saint Qu ran selon la lecture de l'Imâm Hafs : 


e  Alalif | al-mumala (alif déclinant) - الألف المُمَلَ‎ 
e Al-làm d al-moufakhama (le làm emphatisé) - AAA AS a Yl 


° Al-hamza £ al-mousahhala - Agli š 5agll 


٠ Al-ishmám - eU yl 
O Arat al-mumala (alif déclinant) - Jall الألف‎ 


Cette règle est aussi appelée al-imâla soughra - صُغری‎ AMI 


- 


Techniquement, la lettre doit se lire avec un son qui se situe entre la fatha €+ et la kasra 5. 


En ce qui concerne la lecture Hafs, il y a un seul exemple dans le Saint Qu'ran : 


2 ss 
Sourate Hud verset 41 مُرسها‎ y FIVE J> E بسم‎ 


Remarque : 


Dans certains exemplaires du moushaf, il y a un losange en dessous de la lettre sur laquelle il faut appliquer 
la règle de al-imâla soughra : 


255 De? E PPS e" $e سم‎ ve, © حر‎ PER 
O PEE Gre a, 2143 وقال اريیوا‎ 
€ aim al-moufakhama (le làm emphatisé) - AAA الام‎ 


و 
C'est le làm d du nom divin lorsqu'il est précédé d'une fatha š. ou d'une damma 1‏ 


Exemple : 
+ Aug: AT IMT سرو‎ 
Sourate Al-Baqara verset 85 5 pex c الله بغلفل‎ La و‎ 


©11-hamza al-mousahhala - 4l لهسزة امسا‎ 1 


C'est une hamza qui se situe entre la hamza © et le alif | 


On le retrouve une seule fois dans le Saint Qu ran selon Hafs. 


SZ et e $ e = = 
Sourate Foussilat verset 44 ءَاعجّمى وعربى‎ 
Remarque : 


Dans certains exemplaires du moushaf, il y a un point noir qui nous montre qu'il faut appliquer la règle de 
al-hamza mousahhala : 


Le e Z A 2292‏ وو 


Qe» o l 
O ALishmám- RENS 


Techniquement, c'est un « damm ach-chafatayn - ,رضم الشفتين‎ c'est à dire on fait comme pour prononcer 
و‎ 
le son < ou > de la damma ‘.*, mais sans que aucun son ne sorte (ne peut le voir que la personne qui est à 


cóté du récitateur). 


Nous le retrouvons selon Hafs dans ce verset : 


WE 


Ce ۶۱ ۹ ٩٩٧ که‎ EE EE 
Sourate Yousouf verset 11 سف‎ gi مالك لا تأمّنا غلی‎ EES | قالو‎ 


Remarque : 


Dans certains exemplaires du moushaf, il y a un losange au dessus de la lettre sur laquelle il faut appliquer la 
règle de al-ishmâm : 


Q————— کرم‎ Go p 


Caractéristiques des lettres - صفَاثُ الْحْرُوف‎ 


(al-jazariya), poême de l'Imâm Ibn Al-Jazary :‏ را EK‏ < دون 
صفات الحروف 
صفاتها yes‏ ورخو Jida‏ 


eil us‏ شخص سكت) 


َبَيْنَ رخو والشديد ( لن عمّر) وك T‏ سر CEA TTE‏ 
y X; ada 15 SE sik CC,‏ من لب 58 Ml cag)‏ 
صفَيرْهًَا a‏ —3 وای سين TE 524 L $â K Y‏ 
واو وَيَاءٌ سكنا L ss‏ چا 0 ٢‏ 
في اللام ls‏ وبتكرير جُعل وللتفشي الشين ضتاداً لك طل 


. ده همه‎ B A a 
ÒO sprès avoir vu les différents points de sorties des lettres الحر وف‎ c JA, il est fondamental d'en 
connaitre les différentes caractéristiques. 


On appelle caractéristique d'une lettre (sifât - Cua), l'état de cette lettre quand on la prononce. 

En effet, nous avons vu que plusieurs lettres peuvent sortir du méme point de sortie. 

Ainsi, leurs caractéristiques permettent de faire la différence entre les lettres lors de leur prononciation. 
Certaines lettres auront un aspect doux, d'autres dur, certaines on besoin de souffle, d'autre pas, etc. 


On peut tirer 3 grands intéréts à apprendre ces attributs : 


e Cela permet de faire la distinction entre plusieurs lettres qui sortent du méme point de sortie 
(makharid]) 

e Cela permet de faire la différence entre les lettres fines (mouraqaqa) et les lettres emphatiques 
(moufakhama), ce qui est utile lorsqu'on applique la régle des « assimilations » (al-idghám). 

e Cela permet de perfectionner notre prononciation. 


En effet, on peut remarquer que pour les lettres qui ont le méme point de sortie (exemple le د‎ et le Ci) il 
suffit de confondre une seule caractéristique pour que l'une de ces lettres ressemble à l'autre. 


Si on laisse un peu d'air être soufflé lors de la prononciation du `, alors il ressemblera au =, 


C'est dans l'apprentissage de ces caractéristiques que lon apprendra à respecter tous les éléments qui 
composent ces lettres pour leur donner toute leur pureté, Jusqu'à ce que l'on ne les confonde plus entre elles. 


Les savants ont divergé sur le nombre de sifât. 
Parmis eux il y en a qui ont porté leur nombre à 17 sifât, c'est l'avis de l'Imâm Ibn Al-Jazary. 
Certains ont porté leur nombre jusqu'à 44 sifât. 


D'autres ont exclu certaines sifat (comme le < idhláq > et son contraire le < ismát >, ainsi que le < inhirâf > et 
le « lin ») et compté la ghounna parmis elles, portant leur nombre à 14. 


Nous resterons sur l'enseignement qu'il existel7 sifat obligatoires (44 .(الصفات اللاز‎ 


Chaque lettre possède ses propres traits distinctifs ou (caractéristiques) qui permettent de la différencier 
d'une autre lettre. 


Ainsi nous distinguons deux grandes catégories: e Les lettres à traits distinctifs opposés 


* 
e Les lettres à traits distinctifs n'ayant pas d'opposés 


CIRC 
Lettres à traits distinctifs opposés - 335321 الصّفات‎ 


Les premières classes des caractéristiques sont donc composées de caractéristiques opposées entre elles. 
Chacune de ces classes est définie par un attribut qui compose l'une des natures de la lettre. 


Dans chacun de ces attributs, on pourra dire si la lettre en est gratifié ou non, ce qui la range obligatoirement 
dans une catégorie pour ces attributs. 


Chaque lettre de l'alphabet se caractérise par 5 attributs : 


e Le souffle (ou non) lors de la prononciation d'une lettre 
e La continuité du son (ou non) lors de la prononciation d'une lettre 


e L'éloignement de la langue (ou le rapprochement) par rapport au palais lors de la prononciation 
d'une lettre 


e La lettre est collée au palais (ou non) 


* 
e La lettre est prononcée du bout des lèvres ou du bout de la langue (ou non). 


° Copié du blog tajwid.over-blog.com 


@A-hams - ,الهس‎ Al-jahr - l 
Al-hams - ill 


Dans la langue arabe, al-hams signifie : le murmure. 


C'est un écoulement de l'air accompagnant les 10 lettres suivantes : 


* Ze Ze H 5 E 
à P. o" ` n E n é > x 5 e 


Techniquement, l'air continue à sortir après que la lettre soit prononcée. 
° 


L'écoulement de l'air est plus évident lorsque la lettre est sâkina €+. 


Exemple : باسم‎ = QA الر‎ 
Remarques : 


e Concernant les lettres Ê et a l'écoulement de l'air se fait nettement si la lettre est sâkina : — et EN 


et l'air ne s'écoule pratiquement pas quand elles sont moutaharika که‎ A3, ce sont les deux 
exceptions à la sifât al-hams. 


e Evitez de trop exagérer quant à prononciation de la lettre J car elle devient proche de la lettre سل‎ 


°% ل‎ #2 ^ 2984 Vi 
Exemple : کورت‎ — — Aui — تتلی‎ 


° 
م 309 
3 


Al-jahr - الجهر‎ 


Dans la langue arabe, al-jahr signifie : la haute voix. 


C'est un arrêt de l'écoulement de l'air lors de la prononciation des lettres restantes (19 lettres) : 


d‏ کن j-‏ ر سل بب ا 
ي -ء-و-ن-م-ل-ق-غد ع -ظ 


- 


و ا کچھ ر Œ‏ رګ 3 "ET‏ 
ورن قارئ غض 53( Cala‏ جد : Dans la phrase‏ 


Techniquement, le souffle s'arrête de sortir après que la lettre soit prononcée. 


Exemple: W — الحمّد — يؤمنون‎ 


@Ach-chidda AA , Al-baynya — 4333ll, Ar-rakháwa - الرّخَاوَة‎ 


Ach-chidda  ةذشلا‎ 
Dans la langue arabe, al-chadda signifie : l'intensité. 


C'est un arrêt de l'écoulement du son lors de la prononciation des 8 lettres: 


JETE X È £ A. 27 À P £ 
Dans la phrase : cS قط‎ MI ou dans la phrase : أجدك تطبق‎ 


Techniquement, le son s'arrête car il s'appuie sur son makhraj. 


z é > E IL» tod د‎ 
Exemple : (5489 — انشقت — تبلى -ركَبَك‎ 
° 


Al-baynya - Aal 


Appelé aussi ,التو سط‎ al-tawassout. 


Le son n’est ni coupé totalement (arrêt du son) comme pour الشدة‎ ni long (écoulement du son) comme pour 


E A Caractéristique intermédiaire des 5 lettres suivantes : d Ü 2 ر دم‎ 


A ° 
Dans la phrase: Lat: لن‎ 


Techniquement, le son ne s'arrête pas clairement mais il ne continue pas trop, c'est une catégorie entre al- 
chidda et al-rakhâwa. 


mi at‏ بال ا 
Ar-rakháwa - 555 l‏ 


Dans la langue arabe, al-rakhâwa signifie : la souplesse. 


C'est l'écoulement du son lors de la prononciation des 15 lettres restantes : 


| ث‎ T C A J LH LUA ص — ص‎ là Ç و —5 قا‎ 
Techniquement, le son de la lettre continue. 


. eg I sé 25 £ ¿° + APA 


Remarque : Le son de la lettre est donc plus long pour ËCH moins Jong pour gesen et coupé pour saill, 


O Lisa  ٌءالَعِتْسإْلا‎ AListifal - الْإسْتِفَالُ‎ 

Dans « لجَزرِيَه‎ ly (al-jazariya), poême de l'Imâm Ibn Al-Jazary : 

aÑ 1 L 1 - š wa وحاذرن‎ 

L نم لام لله‎ Al 

والميم من مخمصة ومن مرض 

ee oa jal g‏ )534 والجهر الذي 

وربوة اجتثت وحج الفجر 

uc يكن في الوقف كان‎ us 


وسين مستقيم ghuo‏ | يسقوا 


Al-isti*alâ - +MY 


Dans < ås jai 1 > (al-jazariya), poême de l'Imám Ibn Al-Jazary : 
الضاد والظاء‎ 

Jae‏ من الظاء وكلهًا تجي 

Ab abe ji, hd‏ اللفظ 

Ch ظفر انتظر‎ 2 bai 

عضين ظل Jail‏ زُخرف ga‏ 

EE 

وكنت da‏ :1 النظر 

X SRE ag‏ وهود قاصرة 


c 


yaf سُنتفلاً من‎ Y, 
دنا‎ A Ae) Sol کټر‎ 
KEE 
وباء برق باطل بهم بذي‎ 

al CAS وفى الجيم‎ Less 
مقلقلا إن سكنا‎ is 


EH akal astas clag 


aia aal,‏ ومخرج 
Kik be Bio RL wb‏ 
أظفر Dk‏ كيّف G pa ant‏ 
asus asla calla,‏ ظلوا 
GHR‏ مَحْظورا 2 JE‏ 
TET‏ هل و id‏ تاضرة 
uie Das) Y bal:‏ الطعام 


Dans la langue arabe, al-isti'alà signifie : l'élévation. 


La prononciation de la lettre occasionne une pression vers le haut du palais. 
Les lettres subissant cette pression sont au nombre de 7 : 


Tora fx €* à 
Dans la phrase . bå ضغط‎ (Qo 
Techniquement, la langue est proche du palais et on remplit la bouche en prononçant les lettres qui sont 


celles de l'emphase aail (al-tafkhim). 
Cette caractéristique implique donc que toutes les lettres sont emphatiques. 


Il y a différents degrés de tafkhim, les premiers étant plus emphatiques que les suivants 


- 


Lorsque la lettre de l'isti*alâ porte une fatha, suivie d'un 'alif : £2 + suivis du | 


- 


Lorsque la lettre de l'isti’alà porte une fatha, mais n'est pas suivie d'un 'alif : نت‎ + Pas suivis du | 
q p p 


A 
Lorsque la lettre de l'isti'alá porte une damma : نت‎ 


o 


Lorsque la lettre de l'isti’alà porte une soukoün : نت‎ (il y a divergences concernant ce degré) 


Lorsque la lettre de l'isti'alà porte une kasra : 5 


Al-istifâl - الإستفال‎ 
Dans la langue arabe, al-istifál signifie : l'abaissement. 


Prononciation de la lettre occasionnant une pression se dirigeant vers le bas du palais et ceci pour les lettres 
restantes (22 lettres). 


Techniquement, la langue s'éloigne du palais. 


A. o & 
Cette caractéristique implique que toutes ces lettres sont amincies. Il s'agit de l'équivalent de فيق‎ Rail (al- 
tarqiq). 


Pour ce cas-là, il est important d'apporter quelques précisions : Parmi les lettres restantes, trois d'entre 
elles ont un statut particulier car elles sont tantôt emphatiques tantôt amincies : 


رلا 


Remarque : 


La prononciation des voyelles avec les lettres emphatiques et fines 


Al-fatha تک‎ Ai A 
A 

Al-damma ک‎ | Ou | 0 

Al-kasra £j | i | I 


@Ar-itbáq = ER Al-infitáh - الإنفتاح‎ 


Al-itbaq — ¿b Y! 
Dans la langue arabe, al-itbâq vient du verbe qui signifie : coller. 
C'est une pression d'une partie de la langue sur le palais lors de la prononciation des 4 lettres suivantes : 
ظ - ط -ض ص‎ 
Dans la phrase : شنال‎ aia طائراً‎ Cl 
Techniquement, la langue est collée au palais. 
Al-infitâh = الْاْفْتَاحَ‎ 
Dans la langue arabe, al-infitâh signifie : la séparation. 


C'est le fait de laisser une ouverture entre la langue et le palais (séparation) lors de la prononciation des 
autres 25 lettres restantes : 


Lie عون رعسو‎ 
Eeer 


Techniquement, il reste un intervalle entre la langue et le palais. 


© A Lianiáq - 33571, Al-ismât  تاّمْصإلا‎ 


Cette catégorie de sifât n'est pas importante. 
Certains savants ne les ont d'ailleurs pas comptabilisés en tant que sifat. 


الا لاق = Al-idhlâg‏ 


Ces lettres se prononcent avec facilité et fluidité. 
Ceci concerne les 6 lettres : — — J =" Ü = فا ر‎ 


2⁄8 ez 
Dans la parole : فر من لپ‎ 
Techniquement, la lettre se prononce du bout de la langue ou du bout de lèvres. 
Al-ismát - الإصمّات‎ 


C'est une lourdeur qui affecte les lettres de al-ismát de par leur prononciation. 
Les lettres concernées sont les 23 restantes : 


EE p= EE 
سح عبط برت بكو‎ 5 dos 6 يق‎ 


2 


Techniquement, la lettre ne s'appuie pas du bout de la langue ou du bout de lèvres. 


Lettres à traits distinctifs n'ayant pas d'opposés - il x الصفات‎ 
@As-safir — الصفير‎ 
Dans la langue arabe, as-safîr signifie : sifflement. 


C'est le sifflement qui accompagne les lettres : ګل‎ — 3 = ER 


TI s'agit d'une caractéristique forte. 


Le V< ressemble au son de l'oie, le J ressemble au son de l'abeille, le شل‎ ressemble au son de la cigale. 


Techniquement, c'est un son ajouté qui sort d'entre les lèvres. 
Ces lettres sont également appelées « les lettres sifflantes ». 


229.0 


Ou. -qalqala - SEI 
Dans la langue arabe, al-qalqala signifie : l'agitation, l'instabilité, la perturbation. 


C'est un fort impact résultant de la prononciation d'une lettre AXL. < * et 00 au fait de la séparation brusque 
de 2 organes de prononciation sans qu'il y ait ouverture de la Donde ou arrondissement des lévres ou bien 
abaissement de la máchoire inférieur. 


Cette sifât est également une règle de tadjwid. 


Il s'agit d'une caractéristique forte. 


Ces lettres sont : (3 h ب‎ E à 


— و‎ ^ z 
Dans la phrase : 22 قطب‎ 


° 


Techniquement, c'est un fort rebond de la lettre lorsqu'elle porte une soukoün €+. 


La qalqala a un degré différent selon la lettre : e le degré le plus haut est la qalqala du L 
e le degré intermédiaire est la qalqala du Œ 
e le degré le plus bas est la qalqala de : 3 kel — t 


e Lorsque cette lettre est située au milieu d'un mot ou d'une phrase, on fera une petite qalgala 
On l'appelle ى‎ (pra ERR (galgala soughra) 


Exemple : 
Sourate Al-Ikhlas verset 3 Al يو‎ es ab a 


e° Lorsque cette lettre est située à la fin d'un verset et qu'on s'arrête dessus, on fera une grande qalqala 


On l'appelle ى‎ VEU PART (qalqala koubra) 


Exemple : 
Sourate Al-Ikhlas verset 3 Al يو‎ e ab a 


e L'impact de la lettre est encore plus fort lorsque la lettre en fin de lecture est dédoublée 
On l'appelle ges afii (al-qalqala akbar) 


Exemple : 
Sourate Al-Masad verset 1 ek لهب‎ ell تبت پا‎ 


O Ain - oil 


Dans la langue arabe, al-lîn signifie : la douceur. 
C'est une prononciation avec douceur et sans efforts. 


Il s'agit d'une caractéristique faible. 


Les lettres concernées sont le wàw et le yâ C2 ayant une soukoün £. et précédé d'une fatha 12. 


Exemple : 


Sourate Quraich verset 4 ca > Q^ agile < 9 £ لذى أَطْعَمَهُم من جو‎ 


w 


Sourate Al-Humaza verset 1 š pal š ah j = 


O ALinnirát - الإنجرّاف‎ 
Dans la langue arabe, al-inhirâf signifie : la déviation. 


C'est la déviation du son des lettres de leur point d'articulation d'origine. 


TI s'agit d'une caractéristique forte. 


Cela concerne les 2 lettres : d = و‎ 


Techniquement, en prononçant ces lettres, on a tendance à s'écarter de leur makharidj pour déborder sur le 
makharidj de la lettre suivante. 


Pour la lettre 0 le son est dévié vers les côtés de la langue et pour la lettre _) le son est dévié de l'extrémité 
de la langue en allant vers le dos de celle-ci (partie comprise entre l'extrémité et le milieu de la langue). 


O Mt-takrir = التكر لقن‎ 
Dans la langue arabe, at-takrîr signifie : la répétition. 


C'est la vibration de l'extrémité de la langue lors de la prononciation de la lettre : J 


Il s'agit d'une caractéristique forte. 


Techniquement, c'est le fait de faire vibrer le bout de la langue lors de la prononciation de la lettre, dû au 
roulement de la langue. 


Remarque : 


Cette sifat est apprise afin de ne pas être appliquée avec exagération car ceci est une faute de prononciation. 


49 


Dès lors que l'on va prononcer le _) il faudra frapper cette lettre une fois seulement sur le palais. 


Lorsque la lettre est mouchadada _J, il faut atténuer l'allongement du takrir en bloquant la langue. 


@Ar-tafachi = (sil 


Dans la langue arabe, at-tafachí signifie ` la propagation. 


C'est la propagation de l'air dans la bouche lors de la prononciation de la lettre. 


Il s'agit d'une caractéristique forte. 


Cela concerne la lettre : LUA 


Techniquement, c'est une propagation ou une diffusion du souffle dans la bouche lors de la prononciation 


de la lettre UA. 
O M-istitâla  ةّلاطتسإلا‎ 
Dans la langue arabe, al-istitâla signifie : l'allongement. 


Il s'agit d'une caractéristique faible. 


C'est l'allongement du son lors de la prononciation de la lettre : ص‎ 


Techniquement, c'est une extension de la lettre dad c qui s'étend jusqu'à arriver au makharidj de la 


lettre làm d 


Schémas récapitulatifs des caractéristiques des lettres arabes 


ai — 


GA le souffle continue à sortir \ 


après que la lettre soit prononcée : 
e Ci € er: £ Là Ex ص س ك‎ 


E aal le souffle s'arrête de sortir 
après que la lettre soit prononcée : 
LA D E د د‎ T ب‎ | 


N يء ع غقلمنو‎ y 


KH le son de la lettre s'arrête : 


le son ne s'arrête pas‏ البينية 
clairement mais il ne continue pas‏ | 
trop: € O d ê‏ 


8 3.5. Jl Je son continue : 


اث ج خ ذ زس ش ص ض ظ quat‏ 


=s 
` الإستعلاء‎ la langue est proche du 
> palais du palais et on remplit la 

`] bouche (emphase): ض‎ F ($5 
"£3. لا‎ E La 


+ Jún Yl la langue s'éloigne du 
palais: ابت ث ج جح دذر زس‎ 


/ ف ف ل وتوو N we‏ 3 


la langue est collée au‏ الإطبّاق 
ص ض h‏ ظ : palais‏ 


- الإنفتاح‎ il reste un intervalle entre la 
langue et le palais : 
| E SCH E Œ € زر دد‎ 
ع عضي‎ dd dng ویرت‎ / 
Gss 
الإذلاق‎ la lettre se prononce du bout 


de la langue ou du bout de lèvres : 
Suede 


| 


ne se prononce pas du bout‏ الإصمّات 
de la langue ou du bout de lëvres :‏ 
ات ث ج ج خ د ذز س ش ص ض Ë‏ 


/ وه ق ك ء ي ظط VE‏ 


N 
[ e الصّفير‎ sifflement : س‎ j ص‎ 


A 


ق طب ج د : Alslallrésonance‏ | 


S 


prononciation sans‏ اللين 


efforts : و ي‎ 
d ° ° 
T الانحر اف‎ déviation du son des 


= lettres de leur point 
| | d’articulation d'origine : J ل‎ 


Ne S 


Si vibration de‏ ير 
l'extrémité de la langue lors de‏ 
la prononciation de la lettre :‏ — 

2 

A ne pas exagérer ! 

e P 8 


l'air dans la bouche se‏ التفشي 
propage, lors de la‏ [ 
ش : prononciation de la lettre‏ 


S 


allongement du‏ الإستطالة 


son ` ض‎ 


ai jé الات‎ 


AVARA اه‎ 


Ç 


A 


zioni 


L'article < al > - ال‎ 


O L'article défini « Jl » de définition يفي)‎ y ey) en arabe se prononce de 2 maniéres différentes en 


fonction de la première lettre du mot qu'il précède. L'article peut soit être prononcé comme tel, soit assimilé. 


@Histoire du « al — ال‎ » d'identification : Les frères jumeaux 


Il était une fois dans les temps anciens une famille qui s'appelait : « al d'identification » 

Il était né dans cette famille deux jumeaux, et comme vous le savez, les jumeaux se ressemblent souvent. 

La famille leur donna deux jolis noms. Le premier füt appelé : soleil (شمس)‎ et le second : lune (>). 

Le papa leur avait amené des jouets pour s’amuser (ceux-ci étaient au nombre de 28 (qui étaient les lettres 
de l’alphabet arabe). Mais savez-vous ce qui s’est passé après ? 

Les jumeaux étaient entrés en conflit, chacun voulait prendre les jouets de l’autre. 

Quand le papa était intervenu pour mettre fin à ce différent, il avait divisé les lettres en deux : 

lettres pour oå‏ 14 : ت ث ل د ذ ش س ز ر ن ط ظ ض ص 

Et 14 lettres pour >š‏ : أ ب E‏ ح ج ك و خف عق ي م ه 

Ainsi le problème füt résolu. 


Et comme lune avait du tempérament, il forçait ses lettres à faire ressortir le son làm ل‎ 


Call al-bâb الْكِتَابُ‎ al-kitab 
JD d asian Cada al-hatib 
Soleil était, lui, doux et paisible, ainsi ses lettres dissimilaient le son lâm et il les incitait à le faire par une 
chadda 3 
e sil at-tüt السَّيَارَة‎ as-sayâra 
WM an-nás EL at-tabl 


CIRC 


Les lettres lunaires - 25 «s! cô 9511 


e. o l'article défini se trouve devant un mot commengant par une lettre lunaire, il va étre prononcé 


« Jl » (al). Ces 14 lettres lunaires sont : 


ix dé ¿ c < cc دج‎ sh s 


d ته دز‎ Sec E à 
Dans la phrase ` 4496 Cas ç حَجَكَ‎ e 


Orcii : On prononce : cul par al-bâb ; c par al-hadj ;... 


CIRC 


Les lettres solaires — A24 الْحُرُوف‎ 


e... lettres solaires forment le reste de l'alphabet et sont au nombre de 14 aussi. 


t: H ^. — 7 ^7 0 e UE ae to د‎ © Ê ° 
Dans la phrase : â JSÙ دع سوء ظن زر شريفا‎ ail تفز ضف‎ Us طب ثم صل‎ 


Ilya 2 cas: ° Quand l'article n'est précédé d'aucun mot 


* Quand l'article est précédé d'un mot 


€ uand l’article n'est précédé d'aucun mot il sera alors assimilé devant le mot qui commence par une 
lettre solaire. 


Avec ces lettres, l'article va donc subir une assimilation, c'est-à-dire l'article sera prononcé « | », et la lettre 
5 


commengant le mot sera doublée. 


On insistera sur sa prononciation et à l'écrit elle porte une chadda `... 


Exemple : 
3 سه‎ á DE 
On prononce ` حم‎ ^l par ar-rahman ; الر حيم‎ par ar-rahim ; 5A par ach-chajarou ;... 


Remarque : 


On sait que le hamza ۶ ne se prononce pas < a > mais < ai », on va donc prononcer : air-rahman. 


€ uand l'article est précédé d'un mot, il ne se prononce plus du tout. 


On fait directement la liaison entre le mot qui le précéde et le mot qu'il définit et cela rend la lecture 
beaucoup plus facile. 


Sans prononcer l'article, je fais une liaison directe entre le premier mot et la lettre solaire du deuxiéme mot 
9 
w 


en doublant celle-ci “2, c'est-à-dire en insistant sur cette lettre. 


: , دج 7١۱‏ کر 
Exemple : O> A C^ se prononce mmina-r-rahmani‏ 


Remarque : 


Ces noms "solaire et lunaire" proviennent d'exemples traditionnels donnés dans la grammaire arabe à partir 


des noms : 
° Soleil chams شس‎ le soleil Call se prononce ach-chams 
* Lune qamar >à la lune ^al se prononce al-qamar 


CIRC 


Application dans la sourate Al-Fatiha 


Le < 2» est une lettre solaire, les 2 
articles ne sont pas prononcés et le 


» J » est renforcé. 


eis Al Gas A Al بسم‎ 


Le < Z > et le < C > sont des lettres 
lunaires, on prononce l'article. 


zo T.R! à # و‎ . 
لله رب العَأمينَ‎ SAI 


Le < 2» est une lettre solaire, et le 
mot commence le verset, le hamza ء‎ 


est prononcé « é » puis suivi du « 2» 
renforcé. 

Le second article n'est pas prononcé, 

la liaison se fait directement avec le 

« J » renforcé. 

Le < 3» est une lettre solaire, l'article 


n'est pas prononcé et le « 3» est 


renforcé. 
E 


. 


d 5 


ai‏ حيم 


Le < ص‎ » est une lettre solaire, 
l'article n'est pas prononcé et le 


Le < e > est une lettre lunaire on va 


prononcer l'article « رال‎ 


و حم »هم ے k‏ 
renforcé. aail‏ » ص « 


Le < e > est une lettre lunaire on va 


Le < WU » est une lettre solaire, 
l'article n'est pas prononcé et le 


« ض‎ y est renforcé. 


Pa EN 5 kb Dd ei - eh - 
prononcer l'article < Ji» 2 : c ni par al غير‎ à E Aa Zull صراط‎ 


6 SENS D 


Lecture de 2 mots lorsque le 1°” se termine par une lettre de 
prolongation et le 2" est un mot défini (il commence par < Jl») 


Les lettres de prolongation sont des voyelles qui sont prolongées de 2 temps dans la prononciation d'un mot. 


Les lettres de prolongation sont : یب وب یئ خا‎ 


une lettre lunaire‏ سی 


Un mot se terminant par une lettre de prolongation et qui est suivi d'un mot défini, la lecture de ces deux 
mots se fait en prononçant la dernière lettre du 1” mot comme une simple lettre portant une voyelle (donc 


pas de prolongation de la voyelle) et ال‎ ne sera pas complëtement prononcé, on passe directement de la 


dernière lettre du 1™ mot au lâm 3 du 2" mot 


Exemple : 


A l'écrit A l'oral 


سوک 0 WÉI Ti‏ 
هذا البیت هدا call‏ 


Sourate Quraish verset 3 


©... une lettre solaire 


Un mot se terminant par une lettre de prolongation et qui est suivi d’un mot défini, la lecture de ces 2 mots 
se fait en prononçant la dernière lettre du 1° mot comme une simple lettre portant une voyelle (donc pas de 


prolongation de la voyelle) et ال‎ ne sera pas prononcé, on passe directement de la dernière lettre du 1” 


mot à la lettre solaire du 2" mot. 


Exemple : 


A l'écrit A l'oral 


à‏ صدور فى الصدور 


Sourate Al-' Adiyat 10 


Al-isti*âdha et al-basmala - 4422511 5 si yl 


gr‏ بالله LÉ Ae‏ الرّجِيمْ 
بسم eis Di gas ś Ai‏ 


د )کلام 


Al-isti’âdha - الْاسْتِعَلدَة‎ 


O Anan سبحانه و تعالى‎ nous a enjoint, lorsque l'on souhaite entamer la lecture de Son Livre, e2 Si VEU de 


rechercher Sa protection contre Satan le lapidé, afin que nous nous plaçions sous l'égide et la garde d'Allàh 
.سبحانه و تعالى‎ Allâh سبحانه و تعالى‎ dit dans son noble livre : 


3 UT Cet < y ° ¿° <° rt 136 te 
(Traduction rapprochée) 


« Lorsque tu lis le Qu ran, demande la protection d'Alláh contre le Diable banni. > Sourate An-Nahl verset 
16. 


Ce verset incite donc le lecteur à demander refuge (protection) auprès d'Allâh سبحانه و تعالى‎ lors de la lecture 
du Saint Qu'ran. 


La formule afin de chercher refuge auprès d'Alláh و تعالى‎ ils contre satan le maudit : 


á % of, 2 Y S £ 
¿> A call Ga بالله‎ à gel 


« Je cherche refuge auprès d'Allâh contre satan le maudit » 


Cette formulation est accepté à l'unanimité par les savants et elle est nécessaire pour toutes personnes qui 
débute la récitation ou la lecture du Qu'ran. 


" Les 5 و م‎ 5 NO 
Son caractère juridique est la recommandation, مستحب‎ (moustahab), et c'est l'avis de la majorité des savants 


des qiráa Gel éi, mais certains savants y ont vu le caractère obligatoire. 


On peut aussi bien s'arréter dessus lors de sa lecture ou la lier à ce qui suit (la basmala ou autre verset du 
Saint Qu ran). Les 2 façons sont authentiques et justes, bien que le fait de lier al-isti'ádha avec ce qui suit est 
meilleur. 


On existe d'autres formulations avec des ajouts ou diminutions rapportées authentiquement par les savants 
des lectures, qu'il est autorisé d'utiliser. 

Il est également rapporté d'après certains spécialistes, qu'il est permis d'ajouter des attributs 
d'Allâh و تعالى‎ 4324 , lorsque l'on cherche Sa protection contre Satan le maudit. 


Cette formule peut se faire aussi bien au début d'une sourate qu'en plein milieu. 


Par exemple, on peut dire : 


«Aa "A العليم مِنَ الشَيّطان‎ dit Â sel, 
es? بالله السّميع العَليم مِنَ الشَيْطانٍ‎ Í gel , 
(A355 د‎ CENT AX, o jah بالله مِنَ الشَّيْطَانِ الرّجِيم مِنْ‎ 3 sel, 


» 4385 à idis ادو‎ fu dla EE 


Pour la derniére formule de protection il y a les mots, ° همز‎ qui veut dire incitation, ASS qui veut dire 


3 ww 


insufflation AE qui veut dire inspiration. 


3 = we 


€. les situations on va prononcer al-isti'ádha à voix haute ou à voix basse. 


Le fait de le dire à haute voix se fait dans 2 cas : 


* Lorsque celui qui récite est entendu par d'autres personne il la prononcera à voix haute. 


e Lorsque celui qui récite est dans un groupe d'apprentissage et qu'il est celui qui débute la lecture au 
sein du groupe. C'est à dire qu'il le dira à voix haute sachant que c'est la première personne à réciter, 
les autres n'auront pas besoin de la prononcer par la suite, elles en seront dispensées. 


Le fait de le dire à voix basse, se fait dans 4 cas : 


e Pour la prière, aussi bien celle que l'on fait à voix basse, que celle que l'on fait à voix haute. 


e Une personne qui lit à voix basse le Saint Qur'an, dans un train ou autre. 
2 


e Lorsque celui qui récite prends place dans un groupe d'apprentissage et qu'il ne soit pas le premier à 
lire, afin de garder la continuité de la lecture commune. 


e Lorsqu'on lit le Saint Qur'an seul. 


Qus ۸ 


Lorsque le lecteur souhaite réciter un passage d'une sourate qui n'est pas le début de celle-ci, il prononce la 
formule de al-'isti'âdha. 


Cependant, il n'est pas recommandé d'enchainer al-'isti'âdha directement avec le verset si cette liaison directe 
peut préter à confusion quant au sens du verset. 


Exemple : 


و مد = 


Sourate Al-Baqara verset 255 (âyat al-kursiyy), le début est : Ze pe 

Il n'est pas approprié de lier le mot الرجیم‎ au nom de ۸1181 .سبحانه و تعالى‎ 

Ainsi l'imám Ash-Shátibi ordonnait de lire al-basmala aprés al-'isti'âdha dans de tels cas. 
د کلم‎ 


Les différentes manières d'enchaîner al "1) 30113 et la basmala 
Il y a 4 possibilités 


@ cou complète - si des (Waçlou al-djami") 
C'est le fait de tout lier sans faire de pause, al-'isti'ádha et la basmala avec le début d'une sourate. 


C'est une maniére permise. 


Exemple avec la sourate Al-Ikhlas verset 1 : 


£ و Í aT A x “YQ _ ° 6 yf a 3 á % of, — $, ê‏ بو 
sels‏ بالل مِنَ الشَيْطَانِ الرّجِيمْ بشم الله الرّحْمَانِ أَلرّحِيم JÉ‏ 2 لله LAS‏ 
(Qatou' al-djami”)‏ قطع الجّميع - séparation complète‏ .© 
On marque un point d'arrêt aprés al-isti'ádha, puis après la basmala et avant la lecture de la sourate.‏ 
C'est ce qui est le plus courant.‏ 


Exemple : 


طأَعُودُ AU‏ مِنَ SEE‏ الرّجِيمْ © بنشم آلله الرَحْمَانِ A Bee‏ آل del‏ 


€: IA الب‎ A GË y! sur - Waçlou al-isti'ádha bi al-basmalati 


On lie al-isti'ádha à la basmala, on marque un point d'arrêt, et on commence ensuite le début de la sourate. 


Exemple : 


و 


el لله‎ 5a Beem الرَّحْمَان‎ dÍ بم‎ ges D الشيْطانِ‎ a بالله‎ Sel 


O: s. Sp الْبَسْمَلَة بي‎ Jalg 3 E m C aâ jl - Al-waqfou 'alâ al-isti'âdhati wa waçlou al- 


basmala bi awwali as-soürati 


On lit al-isti'ádha et marquer un point d'arrêt, ensuite lier la basmala et le début de la sourate. 


Exemple : 


و 


8 3 بالل مِنَ الشَيْطَانِ الرَّجِيمْ ه بشم الله eas ff JS‏ ف هو af‏ أحذ4 


e (G^ 


Al-basmala — PACA 1 


La basmala est le fait de dire : «= EI gas الله الر‎ e 


Il n'y a aucune divergence sur le fait qu'elle soit un verset dans la sourate An-Naml verset 30 : 


Z ¿ 1 2 2 24.91 7 
dei D ca DIE AM بش‎ MÉ gu من‎ MÉ 
(Traduction rapprochée) 


« Elle vient de Salomon; et c'est: «Au nom d'Alláh, le Tout Miséricordieux, le Trés Miséricordieux » 


Mais il y a une divergence sur la basmala en debut de chaque sourate, sur le fait qu'elle soit un verset, 
proprement parlé ou non. 


Ainsi les lecteurs de Koufa et de La mecque la considére comme verset pour toutes les sourates, c'est 
également l'avis de l'Imâm Ach-Châfr y. 


Tandis que les lecteurs de Médine, de Bassorah, ainsi que du Chám ne la considère pas comme verset 


proprement parlé, mais comme coupure entre les sourates et comme barakah (bénédiction) au début des 
sourates, c'est l'avis de l'Imâm Mâlik. 


° Copié du blog tajwid.over-blog.com 


L'Imâm Hafs considère que la basmala de chaque sourate est un verset. 


Ibn Kathir, Asim, Al-Kassahi, Abou Jafar, Qaloün, warsh (par le taryq de asbahany) ont lu la basmala entre 
deux sourates (sauf entre les sourates Al-Anfal et At-Tawbah). 


Tandis que Hamza liait deux sourates sans basmala, tout comme Khalaf (de qui on rapporte aussi qu'il faisait 


un léger silence cS (sakt), c'est à dire qu'il lisait le dernier verset d'une sourate et le premier verset de la 
suivante, sans basmala et sans prendre de respiration pendant le silence). 


Le reste des lecteurs, c'est à dire Abou Amrou, Ibn Amr, Yaqoub, et la version de Warch (par le taryq d'Al- 
Azraq), ont lu avec les 3 possibilités : * Ja basmala entre les deux sourates, 
* le sakt sans basmala, 


° la liaison sans la basmala. 


En ce qui concerne sourate [ge (baráa) appelée aussi 23 التو‎ (At-Tawbah) l'avis de tous les lecteurs est qu'il 
n'y a pas de basmala entre les deux sourates. 


CIRC 
Les différentes manières de lire la basmala entre 2 sourates 


Dans la variante de Hafs de la lecture de Asim 
il existe 3 possibilités de lier 2 sourates et une façon qui est interdite 


@ complète - &2424l Ua 3 (Waçlou al-djami") 


Le fait de tout lier sans marquer de pause, on va lire la fin de la sourate en enchainant la basmala avec le 
début de la sourate sans s'arrêter. 


Exemple avec les sourate Al-Falaq verset 5 et sourate An-Nas verset 1 : 


úW cas à ei BR Í QUA dif za حَسَدَ‎ DI سد‎ 
يسم حنم يرب الناس ۾‎ kt 


O. séparation complète - قطع الجّميع‎ (Qatou' al-djami ( 


On marque un point d'arrét aprés al-isti'ádha, de méme que pour la basmala et avant la lecture de la sourate. 


C'est ce qui est le plus courant. 


Exemple : 


سِد DI‏ حَسَدَ © بشم A‏ الرّحْمَان DÉ @ sie‏ اغود OXN Gau‏ 
خا رجيم on‏ التاس 4 


©: Al الوّقف على‎ _ Al-wagfou ‘alâ âkhiri as-soûrati 
Lire la fin de la sourate et marquer un point d'arrêt, ensuite lier la basmala et le début de la sourate suivante. 


Exemple : 


) الاس‎ Go el Bee d الرّحَْان‎ s e Sa auls y 


e os : L lé — jl Ï الْبَسْمَلَة‎ Ge آخر السورة‎ LA: - Waçlou âkhiri as soürate bi al-basmala wa al- 


waqfou alayha 


La possibilité de lier le dernier verset de la sourate à la basmala et de marquer un point d'arrêt avant de lire 
le premier verset de la sourate suivante n'est en revanche pas autorisé, car la basmala définie le début d'une 


sourate et non sa fin. 


Exemple : Interdit 
4» of C 3 ge Í É e ألرّحِيم‎ ASI Ad بشم‎ Sas D aus N 


D ME : 


` 


e Il est recommandé de lire al-basmala au début de chaque sourate à l'exception de la sourate At- 
Tawbah (le repentir). 


e Lorsque le lecteur commence sa lecture en cours de sourate, il a le choix de lire ou non al-basmala. 
Cependant, s'il désire enchainer la lecture d'al-basmala avec le début du verset en milieu de sourate, 


il doit veiller à ce que le sens ne préte à pas confusion, comme évoqué auparavant concernant al- 
Noe cu 
isti âdha. 


La ghounna (5i) dans le noûn ن‎ et le mim - 


l'Imâm Ibn Al-Jazary :‏ عل (al-jazariya), poême‏ دا EK‏ « ...€ 
وأظهر الغنة من نون ومن ميم إذا ما شددا وأخفين 


NÉI ghounna est une sifât obligatoire pour le mim e et le noún Û, peut importe leur état (qu'elles soient 
vocalisées, portant une soukoün, lors du izhár, du idghâm ou bien lors de l'ikhfà). 


2,01 N 
Son point de sortie est le 8 #3 (la cloison nasale). 


sri 
eo odis il existe des degrés dans l'échelle des ghounnan الغنن‎ (pluriel de ghounna) : 


w 


e Le degré le plus fort et long pour l'application de la ghounna est celui de l’idghâm ou de la chadda 3 
e [lest plus long et plus complet que celui نال‎ 


o 


° Et la ghounna du ikhfà est plus long et plus complet que celui du soukoün. 


° Le degré le plus faible étant la ghounna du mim e et noün Q vocalisés - moutaharika â< SA, 


Echelle des degrés de la ghounna pour le Get le e - all 25251 
Exemples 
Gil ¿Ú من‎ stall Ze AT Os 
به الارض‎ 
Sourate Al-Baqara verset 4 


EN ې‎ $á gue. À ه٤ په‎ 
ee ou الشدة‎ Degré le plus fort de la ghounna اعود برب الناس‎ BE 
idghâm ou chaddat..: Temps le plus long Sourate Al-Ikhlas verset 1 


Sourate Al-Imran verset 144 


Ikhfâ Sourate Al-Qadr verset 1 
3 ER | HA NIE, — ٧ x 342% OTS 
لسكون‎ 1 C'est également le cas pour مو‎ eME و‎ AN C تكفرونَ‎ > 
soükoün: 13 le tanwin dans le cas du izhâr 


° Copié du blog tajwid.over-blog.com 


Sourate Al-Baqara verset 28 


É th‏ تروت ss‏ اليا 


Sourate Al-* Ala verset 16 


صرآط الذينَ أنعغت agile‏ 

Sourate Al-Fatiha verset 7 
A E A4 ع ادع د‎ g p 
a”, $i, وَمَلَلَكئة‎ AG Gale D 


Sourate A i Baqara verski 286 


E أصحاب‎ Jl el ى‎ 365 


É -ha 5 . á Af T RF < zak- . = af 
AS Lais Degré le plus faible de La او‎ e ual من‎ le أفيضواً‎ Cl 
vocalisé la ghounna, temps le plus court A Í "uci 


Sourate Al-‘ Araf verset 50 


O Ensuite vient la question sur les temps de la ghounna. 
On entend beaucoup dire que la ghounna du noün Ü et du mim e avec chadda £. dure < harakatayn >, 
ځرکتین‎ (2 harakas, temps). 


Cependant on peut facilement lever l'ambiguité et démontrer que le temps de la ghounna du noün Ü et du 


w 


mim @ avec chadda 13 est bien aù-delà de 2 temps, c'est l'avis du Dr Aymen Sued, en ce qui concerne le 
chapitre ة العُنّن‎ Ais 5l (les temps de la ghounna). 


R. mz 843 I 5 š 
Oriani pour la ghounna nâqis, partielle (tail (الغنة‎ 11 faut poser les lëvres en laissant une 
petite distance (comme laisser passer une feuille par exemple). 


Pour la ghounna kâmil, complète (ALIS (الغنة‎ 11 faut coller les lëvres sans appuyer afin de bien prononcer la 
lettre suivante. 


W oinari : 


Beaucoup d'entre nous intègre la ghounna systématiquement dans leur récitation, et ceci pour toutes les 
lettres. 


Il faut bien veiller à fermer la cloison nasale pour la prononciation des lettres, sauf pour le mim e et le 


noün Û. 


— E —— — — 
Règles du noûn as-sâkina < à > et du tanwin 


Cà sili ç ASSAI النون‎ AC 


€... « EK |» (al-jazariya), poême de l'Imâm Ibn Al-Jazary : 


ASS 9‏ تنوين ونون el "eh Si‏ وَقَلبْ اخفا 
فعند حرف الحلق el‏ 253 في اللام والرًا Y‏ بغنة d‏ 
Dae;‏ بغنة في وسن se Lisa ik Y)‏ 
Cil,‏ عند Ú)‏ بغنة las‏ لاخفاء sal‏ بَاقي Gel ca g AI‏ 


° 


©. lettre noûn sans voyelle (Ü est appelée < noûn as-sâkina >. 


©.. tanwin CH التنو‎ est le nom donné en arabe à la double vocalisation se trouvant à la fin des mots et dont 
° 
le son est celui du noün as-sákina Û. 
E z 


Son symbole c'est le doublement de voyelle (deux damma €+, deux fatha £2 ou deux kasra 57). 


Soit, la terminaison d'un mot par: ° الفحتانِ‎ : an € 


áu ^. 1 Z 
° ¿l : OUN LA 


o 


Le noün as-sâkina ل‎ est caché à l'écrit mais il se prononce à l'oral. 


MN: 
Exemples : أليما‎ se prononce < aliman > 
£ 
اليم‎ se prononce < alimin > 
Al 
âd se prononce « alimoun » 
@ : MEA 
La lettre noûn sans voyelle Û ou le tanwin ^ % ,نا‎ ont deux points de sorties et suivent les mêmes 
o 
règles de tadjwid : ° La première, c'est quand le Û est prononcé clairement, 


la pointe de la langue vient se poser sur la racine des incisives des dents supérieures. 


65 


° La deuxième, c'est quand il est dissimulé ou assimilé avec une nasalisation, 
la langue ne touche pas la gencive, elle reste au milieu de la bouche. 


8 z 


Il y a 4 règles concernant le noün sákina ou le tanwin ^ š š à appliquer selon le cas, lorsqu'ils sont 


suivis d'une des lettres de l'alphabet : 


° الاظهَار‎ (al-izhâr), la clarification 
° alé MI (al-idghâm), l'assimilation 
+ EY! (al-iqlâb), la substitution 


e £à SI (al-ikhfa’), la dissimulation 


CIRC 


La clarification‏ - الإظهار الْحَلْقِي 


€». la langue arabe, al-izhâr signifie la mise en évidence, la clarté. 


o p.i z 


Oor applique cette règle lorsque le noün as-sâkina Û ou le tanwin %.4 i 42 est suivi par l'une des 6 


LEE H X = واه‎ 5 
lettres gutturales (حروف الحَلق)‎ suivantes, lettres de la gorge : 


ماسب 


مدع حم عغ خ 


Z 394 2747 121. E ch 
Dans la phrase : غير خاسر‎ ô js úle éla اخي‎ 


° 
لل‎ ٢ ces lettres ne modifient pas la prononciation du noün as-sákina Û et du tanwin. 


° 8 z 


Le noün as-sákina Jet le tanwin *.# Lei i doivent être prononcés clairement devant ces lettres, que ce soit 


z 


dans un seul mot (pour le noûn as-sákina), ou entre deux mots (pour le noûn as-sákina et le tanwin). 


La ghounna est alors partielle نَاقصّة‎ Aal 


Exemples du izhár du noûn as-sâkina dans un seul mot ` Ü H> — الانهار _ انمت‎ - ÖH 


Exemples du izhâr du noûn as-sákina entre deux mots : مَل ءامن‎ _ ala من‎ — alc من حكيم — من‎ 


Exemples du izhár du tanwin : ءامن‎ as = جرف هار‎ — ede aKa = قولا غير‎ 


eus : 


o 


Pour le noûn as-sákina Û 


— 


-* ره س > aZ‏ س 


dic 335 عَنَهُ‎ (eich? 


Sourate Al-An'am verset 26 


NEE KEREN 


Sourate Al-Kawthar verset 2 


o 2% 37 1-7 
خرف‎ CA agialg 


Sourate Al-Quraïch verset 4 


(D: 


Ji‏ ألذى a5 hé‏ أَوَلَ ^8 فَسَيْتْغْضُونَ 
إليك au se‏ 


Sourate Al-Isra verset 51 


Sourate At-Tin verset 6 


< 

a oM 
9 
KE: 


Sourate Al-Fatiha verset 7 


Sourate Al-Baqara verset 7 


من Al ai‏ فمَا له مِنْ ن da‏ 


Sourate Az-Zumar verset 36 


ASI alla a 5 هي‎ A 


Sourate Al-Qadr verset 2 


Onemarque : 


Dans certains exemplaires du moushaf, il y a des signes qui nous montrent qu'il faut appliquer la règle de al- 


izhár pour le noün as-sákina et le tanwin : 


o 


e Le noûn as-sákina porte soukoün ...أ‎ 


Comme dans la sourate Al-‘Alaq verset 2 : 


A 


° Le dammatayn £3 


Comme dans la sourate Al-Ghashiya verset 6 : 


° Le kasratayn 5/ est parallèle, 


Comme dans la sourate Al-Falaq verset 5 : 


est entouré d’un demi-cercle, 


dT LA 


í < حاسداذا‎ ër. ومن‎ 


° Le fathatayn ند‎ est parallèle, 


5-4 


Comme dans la sourate Al-Ghashiya verset 4 : 


HI z 


Lorsque dans le Saint Qu'ran on n'applique pas la règle de al-izhár pour le tanwin £2 yg i2, les 2 harakas 
du tanwin au-dessus de la consonne sont légèrement décalées et non en parallèles. 


6 DES 


aé 3Y1 - L'assimilation 


€»... la langue arabe, al-idghâm signifie l'emboitement, l'insertion. 


o p.i z 


09 applique cette règle lorsque le noün as-sâkina Û ou le tanwin £2 i 42 est suivi par l'une des 6 


lettres de al-idghàm : 
d duse) 


٠ 


و 
Dans la phrase : Ýa y‏ 


O rechiiquement, la règle d’al-idghâm consiste à faire emboîter la lettre du noûn as-sákina Ü ou du 
8 z 


5 een SUM US - . "2 "E . 
tanwin š. el شن‎ avec une de ces 6 lettres vocalisées - moutaharika áS jA“, de sorte à ne former plus 


qu'une seule lettre redoublée, mouchadada .(مشددة)‎ 


Al-idghâm se divise en 2 catégories : 


ái „lÉ 3Y1! - Al-idghâm avec nasillement 


eé SY 


i Ei ge Syl - Al-idghâm sans nasillement 


OL'assimilation partielle avec nasillement, Al-idghâm bi ghounna - AS, الْإِدْغَام‎ 
On appelle cet idghâm ` < nâqis > الناقص)‎ alé Mh car il reste la caractéristique de la ghounna Aal (le 
nasillement) du noün as-sâkina Ü et du tanwin lors de l'idghâm. 


Ces rëgles s'appliquent à toutes les lectures, sauf pour la version de Khalaf de la lecture de Hamza, qui 


supprime la ghounna lors de l'idghâm du noûn as-sâkina et du tanwin dans le wáw _9 et le yâ (Z. 


Et également pour le yâ C2 dans la version de Doury de la lecture de Al-Kassai d'après le tariq de Abi 
Othmán Ad-Darir. 


En ce qui concerne les autres lectures, notamment les versions de Hafs de ‘Asim et Warch de Nafi’, il n'y a 
pas de divergence à ce sujet, et Allah est le plus savant. 


H z 


Cet idghám ne peut se faire qu'entre deux mots lorsque le noün as-sákina Û ou le tanwin £2 نا‎ 2 est suivi 
d'une de ces 4 lettres : 
م-ن- و دي‎ 

و 
Dans la phrase : 9-23 (qui signifie : la croissance)‏ 
Techniquement, le noûn as-sákina Û ou le tanwin 14 & i disparaît donc mais on prononce la lettre qui‏ 

“Y (€ “221 uc 

suit avec nasillement complet كاملة‎ Aal de 2 temps ou harakatayn (VAS H). 
Exemple : 


o 1 Z 


Pour le noûn as-sákina ل‎ Pour le tanwin £3 L 


PES w E ë w 
M as كم عم‎ E PENES 
1 قمن الله‎ 4 C^ و بكم‎ iL . 


Sourate An-Nahl verset 53 Sourate Al-Moutaffifin verset 3 
وَبَنِينَ‎ J به من‎ phia Ul أيَحْسَبُونَ‎ Sak var في‎ res DNS d] فصل‎ 
T Sourate Al-Muminoün verset 55 Sourate Al-Houmaza verset 9 
7 y من‎ Al لَكُم من دُون‎ la 5 Gs — يَدَا أبي‎ E 


Sourate Al-Ankaboot verset 22 Sourate Al-Masad verset 1 


ده روه سي Bet, His‏ دو ومع وره A ru‏ سک N < AE‏ تلم درسي 252 وح دفي 
de‏ يَصدر الناس اشتاتا ليرَوا وَمَن Jari‏ مِنَ الصلحت وهو مُومن 
f‏ 8.2 په fe dit apte‏ .22 

5 Lana ولا‎ US cas فلا‎ alice 


Sourate Ta-Ha verset 112 Sourate Az-Zalzala verset 6 


Remarque : 


° 


Cette règle s'appliquera dans 2 mots différents, le premier mot terminera par le noün as-sâkina Ü ou le 
pi 


z 


tanwin £2 ZA $2 et le mot suivant commencera par l'une des lettres d'al-idghám. 
Si le noûn as-sákina Û ou le tanwin پل‎ Lei +. est suivi par l'une des 6 lettres du idghám dans le même mot, 


2 


alors on n'applique pas la règle al-idghâm, mais celle de al-izhâr 


Il y a 4 mots dans le Saint Qur'an oü il y a cette exception : 


صد 


M à. ap-‏ ا قار هه 
بل تؤثرونَ ô gal‏ الدنيًا GM‏ 


Sourate Al-'Ala verset 16 


eara وک‎ u ر‎ UOTE CTUM. رس‎ 2 2 
due أعتاب‎ D cs S Aus من طلعها قنوَان‎ Jill Gas 


VE 
Sourate Al-An'am verset 99 
: NEN TTE. me 
iius sla يقي‎ Oli ge Alen وَنَخِيلُ‎ 
Sourate د‎ kad verset 4 
EUN ag 5.235 sis É _ 2 ۹ ٢ tac : .% 3 y ST ë 
JE Da s 23 edi صفا‎ Alu يُقَاتلُونَ فى‎ al Casi ai J 


Sourate As-Saff verset 4 


OL’ assimilation totale sans nasillement, Al-idghâm bi shayri ghounna - A6 ger alé SY! 


On appelle cet idghâm : « kâmil » ëL alé MI, complet) car le noün as-sákina Ü ainsi que ses sifât 


disparaissent entièrement lors de l'assimilation et cela concerne ces 2 lettres : 


d- ر‎ 


? a 2 
Techniquement, dans cette règle du idghâm, le noûn 35-8 Ü ou le tanwin £ 
passe directement à la lettre qui suit sans faire intervenir la ghounna. 


Il n y a pas de ghounna - ER يُو جد‎ Y et la lettre du làm d ou du rà _), sont renforcées avec chadda š 


GA 


Le noûn est directement emboité dans la lettre qui suit. 


* s’effacent et on 


w 


Exemple : 
Pour le noün as-sâkina Ü Pour le tanwin 42 £i C 

w. , LN DEE 

, IP LE au} فهوّ في عيشة راضبّة‎ 
Sourate Al-Baqara verset 2 Sourate Al-Qaria verset 7 

x _ $ 72 1 0 سن‎ pa 2 $ at dx P 7 و‎ eM 

` کد‎ | 4f af, óa al Ú L SMS úi وَدَمْ‎ 
Sourate Al-Ikhlas verset 4 Sourate An-Nahl verset 66 


CIRC 


La substitution‏ - الإقلاب 


€»... la langue arabe, al-iqlâb est le fait de changer quelque chose de sa forme initiale, la 
transformation de sa nature d'origine. 


Concernant la règle que la majorité connait sous le nom de l'igláb, il faut savoir que le terme arabe (c'est à 
dire propre à l'arabe classique) et le terme juste, comme le souligne les savants du tadjwid, c'est al-qalb - 
3 .الوا‎ 

Le noün as-sâkina ou le tanwin et le bâ — sont trés proche du même point de sortie de lettres, c'est la raison 


pour laquelle il n'y a de substitution que pour la lettre bâ — 


8 z 


o 
On transforme donc le noün as-sákina O ou le tanwin ^ š: *.# en mim e pour faciliter la diction. 


e io Z 


a coat al-igláb consiste à changer le noûn as-sákina Q ou le tanwin : 


i par un mim e 


franc, avec ikhfà' lorsqu'il est suivi d'un ba ©, en effectuant une ghounna complète ou totale Alas E 
de 2 temps. 


Ainsi, on substitue le noin Û par la lettre mim e dissimulé par une ghounna. 


So 
Il faut veiller à serrer les deux lëvres lors de la prononciation du mim maqloûba ميم مَقلوبَة‎ pour ensuite 
relacher les deux lêvres avec izhâr, c'est-à-dire sans ghounna. 


Orne É 
E e À = 
Pour le noûn as-sâkina Ü Pour le tanwin “š š نا‎ 
ALAN فى‎ Si لَنَسَفعا بألناصيّة گلا‎ ats al گلا لين‎ 
Sourate Al-Houmaza verset 4 Sourate Al-'Alaq verset 15 


e uiu: : 


, : ; : ES À 
e Dans certains exemplaires du moushaf, pour nous aider, il y a un petit mim au-dessus du noûn as- 


o p.i z 


sákina Û ou du tanwin تیا تک‎ 22 lorsque l'on doit appliquer cette règle. 
2 5 

NUN e دت‎ 

Exemple dans la sourate Al-Balad verset 2 : > 2 


e Selon hafs il est permis de faire la liaison entre le dernier verset d'une sourate, la basmala et le 
premier verset de la sourate suivante. 


Exemple entre la sourate Al-Fil et la sourate Al-Qouraish : 


On peut lire comme suit : 


ijs E H p 2 y و‎ Ê "A 22 ۸8م‎ f - í 
يش ه‎ š الرحيم لإيللف‎ AS il بسم الله‎ J st طفْجَعَلْهع كَعَصف‎ 
ê 


« Ae 'alahoum ka 'asfimma-koülimbismillahi rrahmani rrahimi li iláfi qouraych > 


A 
Ainsi en lisant comme cela on lie al-basmala au mot « ma-koülin — « Ə — 
Le mot Ə SE se terminant par un tanwin £, * et étant suivit par الله‎ e) qui est un mot commengant par 


la lettre bá © alors on doit appliquer la règle de al-igláb. 


C'est ainsi qu'à la fin de certaines sourates il y a le signe de al-iqlâb, car elles finissent par un كك‎ as- 


z 


sákina y ou un tanwin Ô Li UC et la liaison se fait avec le 2 de < ex “A حم‎ ` ^l الله‎ e) » 


(Bismilláhi r-Rahmáni r-Rahim) de la sourate suivante. 


CIRC 


,GSYI - La dissimulation‏ الْحَقيقي 


€»... la langue arabe, al-ikhfâ” signifie cacher, voiler ou dissimuler. 


o 8 z 
O c'est la prononciation du noün as-sâkina ÛJ ou du tanwin š š i qui se situe entre al-izhár et al- 


27 


IPEE 
idghâm, en conservant la ghounna complète (الغنة كاملة)‎ de 2 temps dans le noûn as-sâkina ou le tanwin. 


Lorsqu'ils sont suivis des 15 lettres restantes après avoir retranché les lettres de al-izhâr, al-idghâm et al- 
iqlâb : 


جذ د اث Ô‏ ض ص -ش اس ز ك ق ف hL B‏ 


په SË seat die ds‏ ده پوس 
صف ذا تنا &2 جَادَ ida A Lau M ARS‏ 55 في Dans la phrase ; LUS âL ei‏ 


2 S z 


9 on prononce le noün as-sákina Û ou le tanwin £2 i2 i2 d'une manière qui se situe 


w 


entre la clarification (al-izhâr) et l'assimilation (al-idghâm), sans appuyer sur la lettre (chadda 5), mais avec 
nasillement (الغنة)‎ de 2 temps. 


Puis on prononce une des 15 lettres qui suit de façon claire et distincte. 


Son application se fait aussi bien à l'intérieur du mot qu'entre deux mots. 


Qv : 


o 


Pour le noûn as-sákina Û 


Pour le tanwin £2 A C 


af صد‎ 


"da DENT تختها‎ g 5 جنات‎ adl els 


كه 
Sourate Al-Kafiroün verset 3 Sourate At-Tawba verset 100‏ 
À 6.‏ 34 مه 2 همد ےاج + > d‏ 
Sourate Al-Qaria verset 2 Sourate Al-Mouddatthir verset 14 et 15‏ 
YŠ SI‏ و سجن لا Zu‏ 24 43 2 اه هام 
JS Gas‏ من طلعها Gé 355 al OS‏ مَن دسها : 
Sourate Ash-Shams verset 0 Sourate Al-An'am verset 99‏ 
X < -— “1 wat 1747 fo 2‏ په و .> ورف š‏ 3 
سيصلى | ذات لهب مَن ذا الذى biic pau‏ إلا بإذنه 1 


Sourate Al-Baqara verset 255 


Sourate Al-Masad verset 3 


Sourate Quraïch verset 4 


3 » Bac 4 
KS Pr 


Sourate Yousouf verset 83 


<9 oz اح‎ À xeu ع اود‎ lua LT 
5 AS مَن‎ ei S يَوْمَبِذِ زرقا‎ Oase all ونحشر‎ 
Sourate Ash-Shams verset 9 Sourate Ta-Ha verset102 
° 2 4.7417 سا سام م 5 إإلى‎ Ape علس‎ 
Jus Lil إن الإنسَانَ‎ ls es AS يت عيدات حت‎ 
س‎ z = £ Z £ 7 » 7 tg 
Sourate Al-Asr verset 2 Sourate At-Tahrim verset 5 
ta ره‎ PR m a 2 H 
خلق‎ La ري ده من شر‎ ` 
Xi Sourate Al-Falaq verset 2 Ê à ھن بعد‎ | 
Sourate Al-Hajj verset 5 
á . ° 2 . » 
ç Zu o NI sc o 9T < و - س پس ده ف‎ ° 3 17 34⁄7 ER 
Sourate Al-Ma'un verset 5 Sourate Al-Haaqqa verset 6 
" JT. R95 2 QEax v Ë mu À tM e vet. 


Sourate Al-Ghashiya verset 6 


Sourate At- Tawba verset 107 


gat 


Sourate An-Naziat verset 37 


DS فى آلأڑض‎ Ua IS Cat gE 


` 
Fi 
P 


Sourate Al-Baqara verset 168 


o A ER 
ZIP 4 I - الا‎ DEA 
فلينظر رتال هم خلق‎ 


Sourate At-Taryq verset 5 


سََمَتلِ ر 


z^ 


e‏ يخ فيا صر ES gui‏ قَوْمْ 
EE Ti‏ 


23 U 


Sourate Al-Imran verset 117 


سب ¿i‏ عم جو ركى به ARS‏ دمح 4 7m.‏ حا ON e‏ 

i کالعهن المَنفوش‎ al O S35 تابوا‎ Gall فاغفز‎ Vale g 

Sourate Al-Qaria verset 5 Sourate Ghafir verset 7 

NUE La - < u‏ که Duc AY‏ خم t 2⁄2 Í‏ | ادد 
15521 به ثمَنا قليلا YI‏ ألذينَ تاوا من Ji‏ أن 5285 | á &gle‏ 

Sourate Al-Maeda verset 34 Sourate Al-Imran verset 187 

AN fce que 4. o Mh نر‎ M rum. 

لوَمَغفرَة 55 ) (à‏ ڪريم còl jj‏ إن کان على الهدی al‏ 

Sourate Al-' Alaq verset 11 Sourate Al-Anfal verset 4 


e uus : 


e La langue ne doit pas toucher le palais lorsqu'on applique cette règle, lors du nasillement (ghounna). 
Al-ikhfa' est un niveau intermédiaire entre al-idghâm et al-izhár. 


La grande difficulté de cette régle réside dans le fait que la langue se déplace du point de sortie (al-makhraj) 


du noûn Ü pour aller vers le point de sortie de la lettre qui suit. 


La langue doit être ni trop proche ni trop loin du point d'articulation (makharidj) du noûn Ü. 


La ghounna de 2 temps se prononcera soit avec al-tafkhim (emphatiquement) ou avec al-tarqiq‏ ه 
(finement) car elle s'identifie à la lettre qui suit.‏ 


La ghounna va étre faite de facon emphatique si la lettre qui suit est emphatique, moufakhama (مُفخْمَة)‎ : 


ظا ط ق — ص — ص 
La ghounna va être faite de façon fine si la lettre qui suit est fine, mouraqaqa (4882) :‏ 


° د‎ z 


À TES و‎ E پس‎ hg ىئ د‎ 
e Lorsque la lettre noün as-sâkina Û ou le tanwin ` Lei +$ sont suivis des deux lettres : CÌ - à le 
son doit sortir uniquement du nez contrairement au reste des lettres. 


6 DES 


Tableau récapitulatif des règles du 11001 as-sákina et du tanwin 


en 1 
الحلق‎ La gA 
الْعْنَّدَ نَاقصّة الإظهار‎ T I 
Ü d = ñ 
Haut de la gorge Milieu de la gorge Fond de la gorge 
A تكون الْإِدْعَام‎ La الْغنّة أكمل‎ d sOe 
Ale ay! وت‎ = = ° gao 3 

dé je الغنة الإذغام‎ as. y Y d 
MUN vue x ۴ 
UA AVERA] niis abes ur cia C 


Remarque : 


o 8 z 


Si le noün sâkin Û ou le tanwin ï. t4 *4 sont suivis par une hamza de liaison (JG gl) š A), la rëgle ne 
s'applique pas. 


On ne fait ni un idghâm, ni un izhár, ni un iqlâb et ni un ikhfa’. 

On prononce le noün Û avec une lettre brève kasra ‘.* afin d'éviter la rencontre de deux lettres surmontées 
° 

d'une soukoün 1 

Cela facilite la prononciation et la lecture du verset. 


Exemple : 


Sourate Al-Ikhlas verset 1 (Y) Saal A 0 ) Aal AU هو‎ C 


On va lire : « Qoul houwa Llahou aHadouni Llahou c-càmad » 


Si on veut lire le premier verset et le deuxième sans arrêt, la lettre ÛJ à la fin du premier verset est prononcée 


clairement avec une kasra û. 


— TR ل سس‎ 
Règles du mim < å > et du noûn < Ï > 
mouchaddatayn 
النون وَالْمِيم الْمُشَدَتَيْن‎ KS 
O bians < 4 DSi » (al-jazariya), poême de l'Imâm Ibn Al-Jazary : 


ميم إذا Ú.‏ شددا وأخفين” 


Ee Ja! من‎ jos باء على‎ 


واظهرنها عند باقي sl js)‏ لدی واو وفا أن تختفي 
Ü FU sont tous les noün et de tous les mim‏ وَالميم المشدتين : noûn > et le < mim > redoublés‏ « .© 


redoublés (avec chadda) ٠ 


En général, une lettre redoublée est composée à l'origine de deux lettres : 


e la première surmontée d'une soukoûn : 2 


e la seconde d'une voyelle brève : L £3 L4 


La première lettre a été assimilée à la deuxième pour ne former qu'une seule lettre dédoublée. 


Ò rechniquement, il est obligatoire de les prononcer en faisant une ghounna de 2 temps (voir le chapitre 
« La ghounna (i) dans le noün et le mîm >) et en renforçant la lettre. 


o 
w AA 
e Le mim redoublé e est à l'origine composé de deux mîm e, le premier surmonté d'une soukoûn `. et le 
deuxième d'une voyelle brève. Le premier a été assimilé au deuxième pour ne former qu'une seule lettre 
redoublée. 


Règle à appliquer au mim redoublé e : Il faut faire une nasalisation avec une durée de 2 temps ou 
mouvements (1 temps est la flexion ou l'extension d'un doigt). 


Le mim redoublé e est dénommé également < lettre nasalisée redoublée >. 


w ° 
e Le noün redoublé Û est à l'origine composé de deux noûn, le permier surmonté d'une soukoün 4? et le 
deuxième d'une voyelle brève. Le premier a été assimilé au deuxième pour ne former qu'une seule lettre 
redoublée. 


Règle à appliquer au noûn redoublé Û : Il faut faire une nasalisation pour une durée de 2 temps 
mouvements (1 temps est la flexion ou l'extension d'un doigt). 


w 
Le noûn redoublé ÛJ est dénommé également : « lettre nasalisée redoublée >. 


O Exemple : 
Ó Sourate An-Naas verset 2 الناس‎ du 
p m es Ze LIT ah Ç 
â Sourate Al-Fil verset 5 d FEV Car FA FES IA 


— — e» ——— —— 
Règles du mim as-sákina « e > 
الميم السّاكتّة الشفويّة‎ AA 


© lettre mim e (et le mim as-sâkina el est une labiale, c'est à dire que c’est une lettre qui correspond au 


son émis lors du contact des deux lèvres .(الشفتين)‎ 


° 


Dans le cas du mim, e lorsqu'il porte une soukoün £. et est suivi d'une lettre, il existe 3 règles possibles qui 
s'appliquent : 


e الحْفَاءُ‎ (aL.ikhfa"), la dissimulation 
° eé M (al-idghâm), l'assimilation 
° الاظهَار‎ (al-izhâr), la clarification 


cS 


GAY! - La dissimulation labiale‏ الشفوي 
(al-jazariya), poême de l'Imâm Ibn Al-Jazary :‏ > الجر O bians « À‏ 


الميم والنون المشددتين والميم الساكنة 
Da Ai "y‏ نون وم" ميم SC PECORE‏ 


y JM على الم ختار من‎ «o 

واظهرتها عند بَاقي الأحراف واحذر' لدی واو وفا أن تختفي 
£x yh, du simple fait qu'il sort des deux lèvres (CL IN‏ الشفو ي) > O Nous appelons cet ikhfâ < chafawi‏ 
ach-chafatayni).‏ 


Certains savants du tadjwid y ont vu al-izhâr mais cela reste un avis très singulier. 
€. applique cette règle lorsque le mim as-sákina e est suivi d'un bà —. 
Orechniquement, le mim e est dissimulé, c'est-à-dire qu'on le prononce d'une façon entre la clarification 


(al-izhár) et l'assimilation (al-idghâm), en faisant attention à bien faire le nasillement complet CARES (الغنة‎ 
de 2 temps. 


La lettre ba — vocalisée est prononcée clairement. 


Ici on pose les lévres sans appuyer. 


Il y a divergence, ikhtilaf des savants sur la manière, et les 2 manières sont bonnes : 
e Soit coller les lèvres, 


* soit laisser une trés petite distance (comme laisser passer une feuille par exemple) 


| "ان 


Sourate Al-Fil verset 4 asus LA بحجّارة‎ eg À 
Sourate Al-’Alaq verset 14 LS H at] Jr Ab A 


CIRC 
g all Aé SY! - L’assimilation labiale 


ER. 
LORS | 


Oca idghám est aussi appelé al-idghâm al-moutamathilayn - للير‎ eé MI ou al-idghâm al-mithlayn 
ac-caghir المثلين الصغير‎ ele ay, car les deux lettres qui se suivent sont identiques. 


9 applique cette règle lorsque le mim as-sâkina @ est suivi d'un autre ë moutaharika كة‎ pm (avec 
— و‎ 


voyelle : kasra £2, fatha £2 ou damma €+), 


O cisci les deux mim e fusionnent pour n'en faire qu'un que l'on prononce avec une 


“ 


chadda £+ et avec un nasillement complet comme il doit être (O S k BAS ASI) de 2 temps. 


Ici on appuie sur les deux lévres. 


Onemarque H 


w 


Le 2۶۴ mim porte une chadda *.# dans l'écriture coranique, hors on sait qu'un mot dans la langue arabe ne 
commence jamais par une chadda. 


C'est en fait un signe dans l'écriture coranique qui nous montre que l'on doit appliquer al idghám ach- 
chafawy. 


و هر D‏ ممم وو Lt‏ ` °¿ 


2 D 
فلوبهممرض فزاد هم اله مرضا‎ 3 


Exemple dans la sourate Al-Baqara verset 10 : 


O Exemple : 


Sourate Quraïch verset 4 


الذي اطْعَمَهِم OA‏ جوع وَامَنهم DS OA‏ 


ok- E 7‏ وه کي 
ele Loi‏ مو Sourate Al-Houmaza verset 8 GER‏ 


د )کلم 


g il الْإِظْهَارٌُ‎ - La clarification labiale 


€... « ås jai 1 > (al-jazariya), poême de l'Imâm Ibn Al-Jazary : 


€». applique cette régle lorsque le mim as-sákina e est suivi de toutes les 26 autres lettres, c'est à dire : 


ات ث اج ح ‏ خد ذ رز س -ش اص 
کن ccc‏ ياس و لقو ب لق ەو d‏ 


2 


O icacdquemost on prononce le mim as-sâkina e normalement et distinctement sans ghounna de 2 
temps. 


La ghounna est donc diminuée ou partielle ناقصّة)‎ Ah, et on prononce la lettre de l'alphabet qui suit. 
Il se produit lorsque le mim sákina e est suivi par une des lettres de l'alphabet restante sauf le bá — et le 


mim e, à la base c'est une ghounna naturelle de 1 temps car le mim e comme le noûn Q ont pour point de 


sortie (makhradj ai le khaychoum. 


O Exemple i 
T. Sourate Al-Ikhlas verset 3 وله يو‎ ab a 
3 355 F 2 2 شم‎ aE ته‎ de à das eq Ee 
£ Sourate Al-Kafiroün verset 5 Xc | La Ü عابدو‎ el N انحر فصل‎ 9 ES لر‎ 
AA Ax 
و‎ et 3 | Sourate Al-Kafiroün verset 6 دين‎ ( E Kaf E 


O Remarque H 


La clarification (al-izhár) sera plus forte lorsque le mim as-sákina م‎ sera suivi des lettres wâw 3 et fâ —&S car 


ces lettres ont leur point de sortie (makhradj Œ > qui est les lèvres également et il devient facile au 


lecteur de dissimuler le mim ê 


° . 
On s'efforcera donc de prononcer plus clairement ce mim as-sákina څ‎ au contact du wáw و‎ et du fâ 8 pour 


ne pas qu'un ikhfà ne soit prononcé par mégarde. 


Exemple : 
cá Sourate Al-Mouminoûn verset 104 3 gh وجو‎ 


و 


Sourate Al-Fatiha verset 7 


cg pil alé Syl 
( تون‎ La Jas 2521) 


ô‏ + م فتخركة دم 


Règles des prolongations - د‎ P 


€... « Aj el > (al-jazariya), poême de l'Imâm Ibn Al-Jazary : 
| المد و القصر‎ 
أتى‎ Lials لازم و‎ Sl, 
إن جاء بعد حراف مد‎ a CU 


al gg‏ إن els‏ قبل همزة 


وجائز” اذا أتى مُنفصلا 


€». la langue arabe, on appelle par « madd XA » ce que l'on définit par « ajout ». 


Au niveau du tajwid, il s'agit de prolonger le son de la voix lorsque l'on prononce la lettre concernée. 


€. l'alphabet arabe : 


e Ilya3 voyelles courtes aussi appelées haraka (áX oi : = |a fatha 55 i 
A 


* |a damma (Aa) X 


* la kasra GENS E 
e Etily a3 voyelles longues : 


w. . 33 
La prolongation concerne ces 3 lettres, que l'on appelle communément « houroüf al madd - dall حر وف‎ - les 
lettres de la prolongation » qui sont : 


- 


= le alif | précédé d'une consonne portant la voyelle courte fatha 52 : c'est le alif maqsüra | ou alif 
mamdoûda C$ 


= le yâ C$ précédé d'une consonne portant la voyelle courte kasra 12 : c'est le CS 


2 


و 


= le wâw وؤ‎ précédé d'une consonne portant la voyelle courte damma €+ : c’est le 9 
& " E 4 o 5 É š -2 1 7 E 
Dans la phrase : نو حيها‎ ou dans le verset : من الكتاب‎ ale oc Z All Qu 


A 
(La damma sur ° subissant une prolongation naturelle, dans ce cas précis) 


82 


A‏ و 
sont classées en 2 catégories, qui sont elles mêmes divisées en‏ (المَذو prolongations ou moudoûd (à‏ ...€ 
sous-catégories :‏ 10 


E nas. 
e L'allongement principal : الاصلي‎ dall, al-madd al-açly, divisé en 4 sous-catégories. 


e L'allongement spécifique qui est lié à un hamza © ou une soukoün ` ,المد الفر عي‎ al-madd al-far’y, 


divisé en 6 sous-catégories. 


L'allongement principal : LSI EA 


o 


Al-madd al-açly est une prolongation de base qui n'est pas liée à un hamza ۶ ou à une soukoün ت‎ 


Elle se prolonge naturellement de par elle-même, et cela à l'inverse du al-madd al-far'y عي)‎ Aladh qui est 


° 


prolongé par la cause d'un hamza £ ou d'une soukoün “2. 
Le temps de cette prolongation est toujours de 2 temps (UAS 72 - harakatayn). 


Remarques : 


Dans certains exemplaires du moushaf, ces prolongations de 2 temps (quand elles ne sont pas liées à un 
á | 


hamza ۶ ou à une soukoün €+), sont signalées par un petit alif , un petit yâ ى‎ ou un petit wâw , (appelés 


aussi š jx all i el : 
Co chats 
عِلوصالْکب‎ axe sH Up 


Exemple dans la sourate Al-Adiyat verset 1 : 


Exemple dans la sourate An-Naml verset 40: 7 


T سر‎ 
Exemple dans la sourate Al-Adiyat verset 4 : ` “52 a 
At madd at-taby"y - الطبيعي‎ dall 


Le madd at-taby'y الطبيعي)‎ dall) est le madd al-açly الأصلي)‎ Sail) 


C’est une prolongation simple sans particularités, un allongement naturel. 


° 


La voyelle longue n'est ni suivie, ni précédée d'un hamza * ou d'une soukoün `... 


La prolongation se fait de 2 temps (VL JA - harakatayn) et pas plus. 


Les 3 lettres du madd at-taby'y appelés aussi moudoüd at-tabi'iya د الطبيعية)‎ E sont : Le alif | le waw 5, 
le yâ ي‎ 


- " دي‎ 
Dans la phrase : نوحيها‎ 


On applique cette prolongation dans les 3 cas suivants : 


- 


= [Lorsque le alif | est précédé d'une consonne portant la voyelle courte fatha ک‎ 
* Lorsque le yâ C2 est précédé d'une consonne portant la voyelle courte kasra 8 


و 
Lorsque le wâw _9 est précédé d'une consonne portant la voyelle courte damma *.:‏ = 


Exemple : 


Sourate Al-Fatiha verset 1 الضالينَ‎ Y3 ague غير المغضوب‎ e= صراط الذينَ آنعمت‎ 


Remarques : 


Dans certains exemplaires du moushaf, 


9 
e Un zéro rond ) (الصفر المستدير‎ ne peut etre que sur trois voyelles longues (9 - C$ — h : | 


2 


Il nous indique que cette lettre est rajoutée. 


Elle ne doit pas être prononcée ni en enchainant la lecture (وصَل)‎ ni à l'arrét (—š 9). 


2 0 P. 
"Ld ٣ Le Le سر‎ 
32 AED E 


Exemple dans la sourate Al-Kafiroün verset 4 : ` 


Ici on ne fait pas de prolongation de 2 temps. 


e Un zéro ovale (الصفر المستطيل)‎ qui est mis sur alif | indique que cet alif | est supprimé, dans la lecture 
continue (ia 5) mais à l'arrêt (8 9) il est prononcé. 

8 (ËTT , e 2154 ege EE سرا‎ KT 

TEEN 


Exemple dans la sourate At-Tin verset 6 : ^ 


Ici on fait une prolongation de 2 temps à l'arrét. 


@A-mada al-badal - Jul المد‎ 


Lorsque la prolongation est précédée d'un hamza $, la voyelle longue est de 2 temps. 


Exemple : 
Sourate Ar-Rahman verset 1 Ole ail a= 


€ A-madd al-'iwad - ie zl Sail 


C'est une prolongation qui remplace le tanwin fathatayn < an > “2 à la fin d'un verset ou lors d'une pause 
au milieu d'un verset. 


= 


Cette prolongation de 2 temps ne se fait uniquement pour la fathatayn €+. 


Exemple : 
Sourate Al-Adiyat verset 1 وَالعَادِيَات ضبحَا‎ 


@A-mada aç-çila çoughrâ - صْغرَى‎ ALAN Sall 


4 m 
En général, en fin de mot, la lettre ® (hou) représente le pronom personnel ( 2242) de la 3ème personne du 
singulier. 


o 


° Si la lettre ® est précédée d'une lettre portant soukoün ^. ou d'une voyelle longue C. 9 C$ | ou que 


la lettre Š porte soukoün °, le temps de la lettre est d' 1 seul temps. 


Exemple : 
: ت‎ . xs > د‎ AAY وپ 4( تفع‎ 7-2 23? A». „ Š 
Sourate Al-Bayyina verset 8 2 حسى رد‎ V عنه ذالكَ‎ EST ede a رصى‎ 
2 "Rame H E 


e Cette lettre est prolongée de 2 temps lorsqu'elle n'est pas suivie d'un hamza £, sauf dans 3 cas : 


= Quand elle est précédée d'une lettre de prolongation, 
= Quand elle est précédée d'une lettre qui porte soukoûn, 
= Quand elle même, elle porte soukoûn. 


Exemple : 
Sourate Al-Adiyat verset 4 Lx به‎ VEU 


Remarques sur le madd ac-cila coughrá : 


» Dans certains exemplaires du moushaf, il y a une petite virgule ou une petite boucle à côté du ° 
و‎ 
1 ., “€ - š ES Su . 
(selon s'il est vocalisé, áS jS A avec kasra £/ ou damma 4^), pour nous signaler la marque de la 


troisiéme personne du masculin singulier et que l'on doit prolonger de 2 temps. 


EYES < Eege 


Exemple sourate Al-Adiyat verset 4, prolongation du ° avec une kasra ° : 


>” سي‎ == 
"evt 
ONS 
e 


e 
1 + 
4 


Exemple sourate Al-Balad verset 8, prolongation du ° avec une damma 3 


Les exceptions à la règle du madd ac-cila coughrâ د‎ 


e Parfois, les règles ci-dessus concernant le temps de prolongation de la lettre ° ne sont pas à 


appliquer. Cela fait partie de la spécificité du Saint Qur'an. 


Exemples : 
Sourate Al-Araf verset 111 C3 XS RE فى‎ Jus SENN ارجه‎ ME 
Sourate Al-Fourqan verset 69 Ú ويخ فية‎ UE ê له — یو‎ Car 
Ax AA 
Sourate Az-Zumar verset 7 لكم‎ as Aca gl o Py SE 9 
Sourate Al-' Alaq verset 15 بالناصيّة‎ Ee Ais a od گلا‎ 


e Contrairement, parfois, la règle du madd aç-çila çoughra est à appliquer alors que la condition que le 


$ : ۶ ۶ E š v é - وم‎ - , 
damir ? soit précédé d'une lettre moutaharika áS JS A vocalisée, n'est pas remplie. 


Exemples : 
Sourate Al-Furqan verset 69 ER وَيَحْلِد فية‎ 


€ Ai maaa at-tamkin - G LÉI Sal 


Lorsque 2 yá C2 ou 2 wâw _9 se suivent et que l'une de ces lettres est une lettre maddya (yâ (G précédé 
و‎ 
d'une kasra í ou wâw _9 précédé d'une damma £+) alors il est nécessaire de bien respecter les 2 temps de la 


lettre maddyya yâ C2 ou wáw ف‎ afin de ne pas faire d'assimilation (al-idghâm) entre les 2 lettres. 


(Dans le cas ou les 2 lettres identiques sont moutaharika â< SA, vocalisée, voir le chapitre sur < Les règles 


de l'assimilation de deux lettres - alé SY lal-idghám >). 


Exemples : 


Sourate An-Nissa verset 86 


A وش‎ =Í Li SEIT 446 % Z #3 KE 
منبًا او ردو‎ usb بتحية فحيوا‎ eios 113 


Sourate Al-Baqara verset 277 


CAEN | glace 5 | piale Co O! 


ORemarque sur les prolongations naturelles 


On rencontre dans le Saint Qu'ran des mots courant en langue arabe qui s'écrivent sans prolongation, mais 


qui se lisent avec une prolongation de 2 temps : 


Manière dont le mot est 


Se prononce 


EE écrit dans le Saint Ou ran 
Celui-ci/celui-là هادا هدا‎ 
Celle-ci/celle-là هاده هذه‎ 


Cela/ce/cet...là 


EE 


Ceux-ci/celles-ci/ceux- 
là/celles-là 


ainsi 
Allâh A اللاه‎ 
Divinité Al لاه‎ 
Daoud عليه سلام‎ Aal? à 9913 
Les cieux ERE Í cal sul 


Mais 


L'allongement spécifique : عي‎ IEN 


" 
Prolongations liées à un hamza $ 
3 cas 
$ 
Prolongations liées à une soukoün í... 
3 cas 
l 1 cas se divise en 4 catégories 
La prolongation est suivie d'une hamza ,ع‎ dans 3 cas 
€ Ai-maaa al-wájib al-mouttacil - الوَاجب المُتصل‎ Aal 
C'est lorsque dans un méme mot, la prolongation est suivi du hamza $. 
On peut alors prolonger de 4 ou 5 temps. 
Exemple : 
Sourate Al-Ma’un verset 6 8 و‎ HR ير‎ E الذينَ‎ 

Remarques : 


e Attention ! Le madd al-wâjib al-mouttasil est une obligation à appliquer dans la récitation. 


e Lorsqu'on a le choix sur le nombre de temps, il convient de faire un choix et de s'y tenir tout au long 
de sa lecture. 


» Dans certains exemplaires du moushaf, une petite vague (All š Aas) au-dessus de la lettre est la 
marque d’une prolongation de 4 ou 5 Ee 


PA VP AUTO obs 


Exemple sourate Al Fajr verset 22 : 


©۸1-madd al-jâiz al-mounfaçil - المُنفصل‎ JAS HI Sal 


C'est lorsque la prolongation est à la fin d'un mot, et que le hamza © se trouve au début du mot qui le suit. 


On peut alors prolonger de 4 ou 5 temps (et de 2 temps pour certaines lectures). 


Exemple : 
7 230% p Apo £ < 
Sourate Al-Kafiroün verset 2 تعبدون‎ La عبد‎ y 
Remarque : 


Dans certains exemplaires du moushaf, une petite vague المَد)‎ 8 Aas) au-dessus de la lettre est la marque 
d'une prolongation de 4 ou 5 temps. 


MIC‏ ص ر ?31 ur À M‏ کرس 


Exemple sourate Al-Fajr verset16 : 
A1 madd aç-çila koubrâ - G Á المد الصلة‎ 


و 
C'est la prolongation qui suit le pronom masculin ° (hou). Lorsque ce pronom est suivi d'un hamza >‏ 


On le prolonge de 4 ou 5 temps. 


Les oulémas ont dit qu'il y a une préférence pour faire 4 temps au lieu de 5. 


Exemple : 
LT is Af و‎ - => 
Sourate Al-Houmaza verset 3 أخلده‎ "Als Cl — 
Remarque : 


Dans certains exemplaires du moushaf, il y a une vague au-dessus du petit wâw ou de la petite virgule qui 


est à côté du °, pour nous signaler la marque de la troisième personne du masculin singulier et que l'on doit 


prolonger de 4 ou 5 temps. 


SEN 


Jò 
Exemple sourate Al-Hutamah verset 3 : 


La prolongation est suivie d'une soukoün <, dans 3 cas 


@A-mada al-'aridou as-soukoün - ES — judi Aal 


° 


C'est lorsqu'arrive aprés une prolongation, une soukoün ‘. qui est dû à l'arrêt. 


On peut le prolonger de 2. 4. ou 6 temps selon le mode de lecture. 


2 temps pour une récitation rapide, 4 temps pour une vitesse moyenne et 6 temps pour une récitation lente. 


Exemple : 
Sourate Al-Fatiha verset 1 ei ll BOES بسم الله‎ 


@A-madd al-lin - cl Sal 


C'est lorsqu'on s'arrête sur un mot dont l'avant dernière lettre est un wâw _9 ou un yâ ي‎ qui porte une 
° - 


soukoün ^. et qui est précédé par une fatha “ 


On peut alors prolonger ce wâw _9 ou ce yâ في‎ de 2, 4, ou 6 temps selon le mode de lecture. 
2 temps pour une récitation rapide, 4 temps pour une vitesse moyenne et 6 temps pour une récitation lente. 


Exemple : 


Sourate Quraich verset 1 فريش‎ ca by 


€ Ai wadd al-lâzim - المد اللاز م‎ 


° 


C'est une prolongation suivie d'une soukoün £2 obligatoire (e P le tout en un seul mot. 


Il se prolonge obligatoirement de 6 temps. 


Remarque : 


Dans certains exemplaires du moushaf, une petite vague au-dessus de la lettre est la marque d'une 
prolongation de 6 temps. 


ارد 
- 


رلا السات 


Exemple sourate Al-Fatiha verset 7 : 


Exemple sourate Al-Baqara verset 1 : y \ 


Al-madd al-lâzim se divise en quatre catégories 


e Al-madd al-lázim al-kalimi al-mouthaqqal - Jéall اللازم الگلمي‎ EN 


Prolongation qui concerne un seul mot et < mouthaqqal - Ja « signifie dans la langue arabe : alourdi. 


w 


C'est lorsque la prolongation est suivie d'une lettre doublée (avec chadda 7) dans un mot. 


Exemple : 


Sourate Al-Fatiha verset 7 


غير المغضْوب Yg Agile‏ الضَالِينَ 


e Al-madd al-lázim al-kalimi al-moukhaffaf - اللازم الگلمي المُْحَفف‎ EN 


Prolongation qui concerne un seul mot et < moukhaffaf - مُخفف‎ « signifie dans la langue arabe : allégé. 


o 


C'est lorsque la prolongation est suivie d'une lettre sâkin (avec soukoün €+) dans un mot. 


Cette règle n'existe que 2 fois dans le Saint Qur'an, pour un mot identique, le mot < às « (qui signifie en 


arabe : maintenant) et dans la méme sourate, sourate Younous : 


Sourate Younous verset 51 


Traduction rapprochée 


Sourate Younous verset 91 


Traduction rapprochée 


aiia le ll É Seil‏ ب ER ole‏ تَسْتَعَجِلُونَ 


« Est-ce au moment où le châtiment se produira que vous croirez ? [Il 
vous sera dit: «Inutile».] Maintenant ! Autrefois, vous en réclamiez 
[ironiquement] la prompte arrivée !» 


pU من‎ Cus ç ¿Pš وقد عَصَيْت‎ SUN 


« Maintenant ? Alors qu'auparavant tu as désobéi et que tu as été du 
nombre des corrupteurs ! » 


Remarque : 


: BE . . i 
On retrouve aussi le mot < lé > dans la sourate Yousuf verset 51 mais dans ce cas, il s'agit d'une phrase 
affirmative et non d'une phrase interrogative. 


On n'appliquera donc pas la règle de madd al-lâzim al-kalimi al-moukhaffaf mais, la prolongation étant 


précédée d'un hamza $, celle du madd al-badal de 2 temps. 


Sourate Yousouf verset 51 


Traduction rapprochée 


al حصحخص‎ GT 
لن حصمَص‎ 


» Maintenant la vérité s'est manifestée > 


e Al-madd al-lázim al-harfi al-mouthaqqal - KA اللازم الحرفي‎ Aal 
Prolongation qui concerne une seule lettre et < mouthaqqal - dd » signifie dans la langue arabe : alourdi 


C'est la prolongation qui se trouve dans les lettres qui débutent certaines sourates. 


Lorsqu'elles sont prononcées alphabétiquement, et développées, elles renferment 3 lettres dont une longue 


w 


au milieu suivie d'une troisième lettre renforcée, c'est-à-dire avec une chadda £^, se fondant dans la lettre 
suivante. 


Pour que cette prolongation ait lieu, il faut 3 conditions : 


= L'orthographe de la lettre doit être formée de 3 lettres (Exemple ` Lâm J. 

= La lettre du milieu doit être une voyelle longue (Exemple : Lâm 3 

= [a3éme lettre s'assimile (idghâm) avec la lettre qui suit (Exemple : Lam-Mim لم‎ 
On distingue donc une fois la lettre écrite telle qu'elle se prononce, que la lettre madd est bien suivie d'une 


chadda شدة‎ € 


Exemples : eli se prononce : الف لام ميم‎ et récité al 
طلسم‎ se prononce : طا سين يميم‎ et récité gab 
e Al-madd al-lázim al-harfi al-moukhaffaf - casi A ENS اللازم‎ EA 
Prolongation qui concerne une seule lettre et « moukhaffaf - ci signifie dans la langue arabe : allégé. 


Ces lettres, tout en étant isolées, renferment, lorsqu'elles sont prononcées alphabétiquement, trois dont une 
longue voyelle au milieu d’une consonne non vocalisé. 


Cette règle est la même que la précédente, il n'y a que la 3eme condition qui diffère : 


= L'orthographe de la lettre doit être formée de 3 lettres (Exemple : Qâf Ï). 
= La lettre du milieu doit être une voyelle longue (Exemple : Qâf Ï). 


" La 3ème lettre ne s'assimile pas dans la lettre qui suit (Exemple : Qâf Ï). 


La lettre de madd apparait donc une fois la lettre (détachée) écrite telle qu'elle se prononce. 


o A 5 
Exemples : Ü se prononce : لقال‎ et récité : ل‎ 


.. 


a 9 AE 
ق‎ se prononce : قلف‎ et récité : ف‎ 


° À P 
يس‎ se prononce : ياسين‎ et récité : يس‎ 


Une prolongation qui entre aussi dans la catégorie du madd al-lâzim 


° Al-madd al-farqi - ES 3A 


C'est une prolongation de 6 temps qui est obligatoire pour différencier la forme interrogative avec le 
^uo A A oA . 2 E Wu ÈR 
hamzatou al-istifhâmi ,همره الإستفهام‎ de la forme affirmative avec le hamzatou al-khabari ll همره‎ . 


Exemples : 


Traduction rapprochée 


Sourate Al-Anaam verset 143 


a «dis: «Est-ce les deux mâles 


qu ll a interdits ou les deux 


femelles, ou ce qui est dans les 


matrices des deux femelles ? » 


Sourate Younous verset 91 


« [Allah dit]: Maintenant ? 
Alors qu'auparavant tu as 
désobéi et que tu as été du 
nombre des corrupteurs ! » 


Sourate Younous verset 59 


« Dis: «Est-ce Allah qui vous 
l'a permis ? » 


Sourate An-Naml verset 59 


« Allah ou bien ce qu 'ils Lui 
associent ?» 


CAC 


Schémas des différentes prolongations — > 21 


E OSE e) 


La régle d'allongement des lettres séparées - الْمْفَطْعَةُ‎ Ca, 


4 
r 5 " Ç o. Ce 
Ces lettres se trouvent au début de certaines sourates et sont aussi appelées — l Lis 


Sourate Al-Baqara verset 1 
Sourate Al-Imran verset 1 

Sourate Al-Ankabout verset 1 il 
Sourate Ar-Roum verset 1 al 
Sourate Louqman verset 1 
Sourate As-Sajda verset 1 


Sourate Al-Araf verset 1 hall 


Sourate Younous verset 1 
Sourate Hud verset 1 _ 
Sourate Yousouf verset 1 الر‎ 
Sourate Ibrahim verset 1 
Sourate Al-Hijr verset 1 


Sourate Ar-Rad verset 1 yall 


Sourate Maryam verset 1 


Sourate Ta-Ha verset 1 


Sourate Al-Qasas verset 1 
Sourate An-Naml verset 1 


Sourate Yâ-Sin verset 1 


Sourate Sad verset 1 


Sourate Ghafir verset 1 
Sourate Foussilat verset 1 
Sourate Az-Zoukhrouf verset 1 
Sourate Ad-Doukhan verset 1 
Sourate Al-Jathiya verset 1 
Sourate Al-Ahqaf verset 1 


كهيعص 
ab‏ 
Sourate Ash-Shouara verset 1 iul‏ 
پس 
La‏ 
حم 


Sourate Ash Shura verset 1 حم عسق‎ 
Sourate Qâf verset 1 à 
Sourate Al-Qalam verset 1 Ó 


Chacune des lettres est prononcée telle qu'elle (séparément, selon leur nom) en prenant en compte leur durée 
d'allongement. 


Elles peuvent être divisées en trois catégories : 


e... lettres qui ne se prolongent pas (1 lettre) ; Il n'y a que le alif r 


© lettres qui se prolongent de 2 temps (5 lettres) : Hâ C. yâ C$, Tâ L hâ à, et râ J 


Dans la phrase : حي طهر‎ 


©. lettres qui se prolongent de 6 temps (21 lettres soit 8 dans le Saint Qu ran) ; Ce sont les lettres : 


noûn ÛJ, qâf 3, sâd ,ص‎ 'ayn af sin Ü», làm J, kâf 4 et mim e... 


"OO à نار‎ E 27 2 e 
Dans la phrase : eS iae لوص‎ ou dans la phrase (en excluant le Ç) : eS سدفص‎ 
Remarque : 


La lettre sad كل‎ comporte à la fin une qalqala akbar si on s'arrête en fin de verset ou qalqala soughra si on 
continue le verset. 


€ La lettre 'ayn C peut être prolongée 4 temps de préférence, ou 6 temps (1 lettre) 


Il existe quelques autres prolongations mais qui ne sont pas appliquées dans toutes les lectures. 


Remarque : 


Dans certains exemplaires du moushaf, pour nous aider, il y a une petite vague `. sur les lettres à prolonger 
| 


de 6 temps et une petite apostrophe “2 sur les lettres à prolonger de 2 temps. 


و — 


Exemple dans la sourate:Maryam verset 1 : Be 


Oparticularité pour la sourate Al-Imran 


Sourate Al-Imran verset 1 et 2 (Y) â sili Mu الله الا هو‎ : DM 0 ) al 


Il y a 3 façons de lire ces 2 versets : 


È 


“ ۴ façon : aal des sl 
Mim as-sâkina ê suivi de alif avec soukoün J 


La règle est que lorsqu'on a 2 lettres sâkin qui se suivent on doit supprimer l'une des deux. 


- 


Dans ce cas précis uniquement c'est la deuxième que l'on enlève et on ajoute une fatha ‘+ sur le second m du 
«mm» e. 


Av 
C'est ce qui va permettre de garder le nom de majesté ail moufakham car le lâm d est moufakham quand il 
est précédé d'une fatha. 


La durée d'allongement du mim est de 6 temps 


= < دو‎ t 5 3 Din 
Récitation px] (6 temps) میجح‎ (6 temps + ghounna de 2 temps sur le e) لام‎ (1 temps Al 


a; 7 facon : all دُون‎ die gl 


À باو‎ 3 
Comme pour la 1** façon, on attache le mim avec All en ajoutant fatha sur le second m du < mim > ë, mais 
la durée d'allongement du mim sera de 2 temps. 


Aw 


Récitation ail (6 temps) میم‎ (2 temps + ghounna de 2 temps sur le e) لام‎ (1 Geen S 


Ces deux premières lectures sont appelées : das الو‎ (Al-waçl signifie : attachée) 


e 3°"° facon: Jail 


Elle est appelée BCE ce qui veut dire qu'on sépare les deux mots (on récite le madd الم‎ on s'arrëte et on 


Ax 
entame le second verset avec aih, 


aa o دو‎ 1 "d کم‎ 
Récitation A (6 temps + pause) هم‎ (2 temps + ghounna de 6 temps sur le e) لام‎ (1 temps) أل ف‎ 


Cette troisième méthode est la plus utilisée par les récitateurs. 


220.0 و 
HAT‏ 


Al-qalqala, la résonance - ki 


€»... la langue arabe le mot « qalqala - «القلقلة‎ signifie l'agitation, l'instabilité, la perturbation. 


Il y a des lettres dans l'alphabet arabe qui, lorsqu'elles portent une soukoün 2 originelle ou non 
originelle (ce dernier est dû à un arrêt sur cette lettre), subissent al-qalqala qui est un fort rebond de la lettre. 


Cette qalqala permet à celui qui nous écoute de bien distinguer la lettre et de l'entendre clairement, c'est ce 
qu'on appelle tahqiq al-hourouf (à sA) a), c'est donner à chaque lettre son dû. 


©, applique cette règle en faisant résonner la lettre d’un son provoqué par son émission, sans voyelle, à 
son point d’articulation par les cordes vocales, pour les 5 lettres suivantes : 


د ج ب طق 


à Abd 
Dans la phrase : 22 قطب‎ 


° 


Oa una les lettres non vocalisées (avec soukoün *.*) doivent être émises en faisant résonner, 


jusqu'à obtenir une résonance franche. 


On a 3 types de qalqala : ° La petite résonance — al-qalqala soughra (Lë Bal زا لقلقلة الص‎ 


A 74949 


° La résonance moyenne - al-qalqala 6 (القلقلة الكبری)‎ 
° La grande résonance _ al-qalqala akbar WE H SI 


CIRC 
La petite résonance - al-qalqala soughra ى(‎ 5x4! 4181331) 
€ o se produit lorsqu'une des lettres de résonance se trouve non vocalisée à l'intérieur d'un mot. 


Le degré de vibration est minimum. 


Exemple : 
Sourate At-Tin verset 4 e تقو‎ MEA کی‎ Vue yl Gals 


9 en fin de mot mais مه‎ liaison avec le mot suivant. 


Exemple : 
Sourate Al-Ikhlas verset 3 à ولم يو‎ ab a 


CIRC 
La résonance moyenne - al-qalqala koubra (c ges iis 


Elle se produit lorsque des lettres de résonance se trouvent non vocalisées en fin de mot à une pause ou un 
arrêt. 


La résonance de cette lettre sera alors plus importante. 


Le degré de vibration est moyen. 


Exemple : 
کا اله‎ ay? _3 à X 
Sourate Al-Ikhlas verset 1 هو الله احد‎ BE 


CIRC 
La grande résonance — al-qalqala akbar الأكبر)‎ 481) 


Elle se produit lorsque la lettre de résonance est en fin de mot à une pause ou à un arrêt et qu'elle est 


سی 


mouchadid. avec une chadda 7. 


w 


On récite alors la lettre en faisant une résonance appuyée avec la chadda :.i. 


Le degré de vibration est alors maximum. 


Exemple : 
Sourate Al-Masad verset 1 c, لهب‎ ced Ho نيت‎ 


CIRC 


Shéma récapitulatif des différentes qalqala 


e El sisi 


3g ais يلد‎ aÍ 


Sourate Al-Ikhlas verset 3 


22 


الفلق 


Sourate Al-Falaq verset 1 


v ر‎ ê? af AR 
اعوذ برب‎ d$ 


Sourate Al-Ma un verset 1 


au milieu d'un verset 


à la fin d'un verset ou lors 
d'un arrét 


la dernière lettre est 
prononcée avec 71 


à la fin d'un verset ou à 
l'arrét 


w 


la lettre porte une chadda 3 


Règles du râ < J» - الرّاء‎ DEEN 


©: « EK را‎ (al-jazariya), poême de l'Imâm Ibn Al-Jazary : 


إن لم تكن من قبل حراف استعلا °g‏ كانت الكسرة ليست Wal‏ 


(Traduction rapprochée) 


| Et allége (sans emphase) la [lettre] râ lorsqu'il porte 
x une kasra, 


| Sauf, si [la lettre rà sâkinah] est suivit d'une lettre de 
f < isti là >, 


ainsi que [lorsqu'elle se situe] après une kasra alors j 
qu'elle est sákina : 

ou qu'elle est précédée d'une kasra qui n'est pas 
d'origine | 

et modère le takrir'de [la lettre] râ lorsqu'elle porte | 


Une divergeance existe dans le mot ترق‎ à cause de ` 


* 
une chadda. 


la kasra (que porte le Ï 


Ou y a 2 façons de lire la lettre < An: 


e Soit avec emphase ; C'est-à-dire que l'on remplit la bouche en prononçant. 


La bouche est alors à la verticale. C'est ce qu'on appelle le tafkhim « تفخيم‎ > 


e Soit avec légèreté ` C'est-à-dire qu'on la lit légèrement, sans remplir la bouche. 


La bouche est alors à l'horizontale. C'est ce qu'on appelle le tarqiq < KK: >. 


D oro l'on rencontre la lettre « 2», 3 possibilités s'offrent à nous selon sa vocalisation ou sa place 


dans le mot : 


° Avec tarqiq < (923 > », 
° Avec tafkhim < تفخيم‎ », 


° La possibilité de faire les 2. 


° Traduction rapprochée copiée du blog tajwid.over-blog.com 


CIRC 
Cas où le < »» doit être lu avec légèreté, avec tarqiq - š 3 


©. « J » porte une kasra 


GE 2» 
Exemple : 
Sourate An-Nas verset 4 الخناس‎ Qd sas ll من شر‎ 


° ° 


O « .2» porte une soukoün “ en fin de mot et il est précédé d'une kasra £2 | < رن(‎ 
Exemple : 


Sourate Al-Mouddatthir verset 1 - 2 et 3 (Y) get inge (Y) xü aâ ( ) Ai us 


o 


©. « )» porte une soukoün ‘. au milieu du mot, précédé d'une kasra ‘.* originelle et suivi d’une lettre 


fine (non emphatique) : » ® J y 


Exemple : 


Sourate An-Nasr verset 3 


° 


° ° ° 
©. « .2 > porte une soukoûn د‎ en fin de mot et précédé par un < C2 > yâ sâkin (non vocalisé) : » J ي‎ » 


Exemple : 
Sourate Al-Adiyat verset 11 لحبير.‎ Mag ربهم بهم‎ V 


©. « J» porte une soukoün “ et il est précédé par une lettre fine (non emphatique) sâkin ,نت‎ elle- 


° 
même précédée par une lettre ayant une kasra à : « ) Lj ly 


Exemple : 


Sourate Al-Baqara verset 102 AXI الناس‎ 8 p 


CIRC 
Cas où le « »» doit être lu avec emphase, avec tafkhim - تفخيم‎ 


و 4 


©. « 2» porte une damma “2: « J » 


Exemple : 


Sourate An-Nasr verset 1 وَالفتح‎ AN gu eu H 


- 


©. « An porte une fatha “ : < ر‎ » 


Exemple : 


Sourate Al-Fatiha verset 1 الرحيم‎ O A AN بسم‎ 


° A ° A 
©. « .) > porte une soukoün `. et est précédé d'une damma 2 : « ورن(‎ 


Exemple : 


Sourate Al-Fourqan verset 75 | 32 Las áa all Ü [9 jM او لك‎ 


° - ° e 


©. « 2» porte une soukoün “Š et est précédé d'une fatha 12 : < J 2» 


Exemple : 


Sourate Al-Fil verset 3 Ql طيرًا‎ âe Riek 


° 


©. « _) » porte une soukoün “2 et est précédé d'une kasra 5^ d'origine et est dans le méme mot, suivi 


par une lettre emphatique : 


ظط -خص ‏ ض - غ - ط ق 


Y. Ez... 1 
Dans la phrase . قظ‎ Li ca 


Les exemples pour ce cas-là dans le Saint Qur'an sont au nombre de 5 


rr‏ تزلتا ans‏ < فى قرطاس 7 Sourate Al-An'am verset‏ قرطاس 

Kg) Sourate At-Tawba verset 107 We من‎ A) $25 al ارب‎ Gal IS $13 
. ï ۶ k. ۰ 23 ده‎ w E 

۹-۹ فى‎ geai طايقة‎ ai 4675 OS من‎ DS فللا‎ 


Aa ګر‎ Sourate At-Tawba verset 122 
j Cei 
EW Sourate An-Naba verset 21 IS a CS ex 2 


AN E‏ صاد 4 Sourate Al-Fajr verset‏ المرصاد 


° 


©. « An porte une soukoün “ et est précédé par une kasra “ non originelle düe au hamza al-waçl. 


Exemple : 
Sourate Al-Fajr verset 28 ina ya ارجعئ إلى ربك راضيّة‎ 


° 
©. « J» porte une soukoûn ^. à l'arrêt et il est précédé d'une lettre sâkin (non vocalisée) autre que le 
2 Â 
« C2 > yâ, qui est elle même précédée d'une fatha .أ‎ ou d'une damma أ‎ 


Exemple : 
Sourate Al-Asr verset 1 وَالقصر‎ 


CIRC 
Cas où le < »» peut être lu soit avec légèreté, soit avec emphase 


o 


©. « 2» porte une soukoün ته‎ et il est précédé par une lettre qui porte une kasra LJ et il est suivi par 


une lettre emphatique portant une kasra l 


11 n'existe qu'un seul exemple dans le Saint Qur'an sur le mot < C »: 


x< 87 


Sourate Ash-Shouara verset 63 ahali DAK فرق‎ às فانفلق فَكَانَ‎ 


e Sion continue la lecture 


On peut choisir entre le rendre moufakhama ou mouraqaqa, dans ce cas précis les deux cas sont permis : 


= [e tafkhim de part le fait que le Ï fait partit des lettres de l'isti'là (et est toujours 
emphatisée). 


= [e tarqiq, quant à lui, est permis de part le fait que le tafkhim du Ó est affaibli par la 


kasra 5; qu'elle porte. 


e Sion sSs'arréte sur le mot < (à ER 


On le rend moufakham, dans ce cas-là on rejoint la règle du < _) > lu avec emphase. C'est le cas oü le « 2» 
° 
porte une soukoün ‘.* et est précédé d'une kasra *. d'origine et est dans le même mot, suivi par une lettre 


emphatique : â — Ja — £  ض ص‎ c > 


24 


€; on s'arréte sur le mot « ندر‎ » dans la sourate Al-Qamar, le tarqiq et le tafkhim sont tous les deux 
24 


autorisés, avec le tarqiq prioritaire au tafkhim, car l'origine du mot est « ي‎ 2 », le tarqiq venant ainsi 


rappeler l'origine du mot. 


Exemple : 
GES EE 9. Aci 
Sourate Al-Qamar verset 18 عاد فکیف کان عذابی و ندر‎ Cus 


©. tarqiq et le tafkhim du < J > sâkina _) sont également autorisés pour les mots ` < یسر‎ « et < أسر‎ » à 


Varrêt. 


° 


Lea J» porte une soukoün ‘. à l'arrêt car il devait être suivi d'un < C2 > yâ originel qui a été supprimé. 


Exemple : 


Sourate Al-Fajr verset 4 


DI:‏ ادا پر 


° 


©. « J » porte une soukoûn £2 à P'arrët, et est précédé par une lettre emphatique sâkin (non vocalisée) 


° 


£3. qui est elle-même précédée par une lettre portant une kasra 5. 


Il existe une divergence quant à son état. 


Ce cas-là ne se présente que pour 2 mots dans le Saint Qur'an à 4 endroits sur 2 mots : 


Sourate Saba verset 2‏ قطر 


= = 


ADJ:‏ عَيْنَ القطر 


| = 


P X A NEN p "E - za at. 
Sourate Yunus verset 87 بمصر‎ Lë sal le g 1 41215 Led 9A واوحينا إلى‎ 


Sourate Yusuf verset 99‏ | مصر 


peu 


Sourate Az-Zukhruf verset 51 


XT. 7 SU ae REL a x faras | 4T. 
AL لى‎ Ol 2585 OÙ فى قومة‎ ose Al 


T مك‎ 
Parmis les savants, certains ont appliqué le tafkhim du < _) > et d'autres le tarqîd. 
L'Imâm Ibn Al-Jazary a choisi : e le tafkhim du < _J > à l'arrêt pour le mot مصر‎ 
e et le tarqiq à l'arrêt pour le mot قطر‎ 
106 


— 
0% 


Cas où le < )» doit être lu avec 
légèreté, avec tarqiq - (323 > 


| 


Schémas récapitulatifs des règles du râ < 3» 


Le « _) » porte une kasra 


2 : (الرّاء مَكْسُورَة ) 


Exemple : « ريح‎ « 


Le « _) » est sâkin et précédé d'une kasra d'origine 


| ر : (الرّاء سَاکِنَة وَقَبْلَهَا گر أَصْلِى)‎ D 


Exemple : « Ô e Â » 


N j 
Le « J > est lu | : ” 
avec (33 5 | 


Le « 2» est sákina et précédé d'une soukóun 
précédée d'une kasra 


O‏ 2 ر (الرّاء ais‏ وَقَبْلَهَا سَاكِنَ AÉ‏ مَكْسُور) 
» حجر « : Exemple‏ 


Le « _) » est sâkina et précédé d'un < LS > sâkina , 
madiyat ou lynat 
أو لينة)‎ ipaa e aile eh وَقَبْلَهَا‎ AL ي ر : (الرّاء‎ 
Exemple : خبير»‎ > 


\ 


Œ SCH 


Le < _) > est sâkina et précédé d'une kasra et suivi 


d'une lettre moufakhama 


Le « D» peut êtrelu " Exemple : كالطؤد»‎ (3 à > D 


ET 


avec ترفيق‎ ou avec تفخيم‎ 


Le < _) » est sákina et précédé par une lettre 
| moufakhama sâkina précédée d'une kasra 


(>< Ki; dé Li. (الرّاء سَاكئة‎ : b La Z 


| Exemple : « «مصر‎ 


107 


— 


Cas où le < J > doit être lu avec emphase, avec tafkhim - تفخيم‎ 


| 


Le < J » porte une fatha 
(AS sis ر : (الرّاء‎ 


Exemple : « رمضان‎ > 


Le < _) > est sákina et précédé d'une fatha 
(zŠ ت ر : (الرّاء سَاكئة بَعْدَ‎ 


Exemple : » Dën 


Le < _) » est sâkina et précédé d'une soukôun précédée d'une fatha 


° 


O ©‏ ر : (الراء سَاكِنة بَعْدَ سُاكُن قَبْلَهُ (ei‏ 
Exemple : « aiil «‏ 


" ` WY 


Le < J » porte une damma 


3 : (الرّاء مضْمومة ( 


Exemple : « Py » | 


Le « _) » est sákina et précédé d'une damma 
UT NE & = 
( فتح‎ Ax ساكنة‎ el A We Ee 


`€ Exemple : « Ó) l > 


>` 


۷ 


Le < _) > est sâkina et précédé d'une soukóun précédée d'une 3 


و 


7 0 ر : (الرّاء سَاكنة Ses‏ سَاكن AU‏ مَضْمُوم) 


o À 
Exemple : « خسر‎ » 


>N 


Le < _) > est sâkina et précédé par une kasra dûe au hamza al-waçl 


Lang - كَسْرَ عَإرض‎ S سَاِنَة‎ 19): Ò | 


Exemple : « | x22 » 


S ^ DH ES , 7 P H H ^ 5 
Le < J > est sákina et précédé d'une kasra +..* d'origine et dans le même 


TANG 


mot, suivi par une lettre moufakhama sans kasra: (9 J L 


(الرّاء 25SU‏ بَعْدَ كَسْرَ Lt‏ « وَبَعْدَهَا حَرْف اسْتِعَلَاء فِي aÉ‏ )852( 


rj 


Exemple : « قرطاس‎ » 


Règles du alif < ! > - cali ACER 


La lettre alif | peut être récitée de 2 façons : 


° Soit avec emphase (التفخيم)‎ 
e Soit finement, avec légèreté فيق)‎ ll) 


©. lettre alif | sera récitée avec emphase (التفخيم)‎ lorsqu'elle suit une des 7 lettres emphatiques, de 
tafkhim : 


a 


|ظ- اخ اص ض غطق 


ford te € 1 
Dans la phrase . قظ‎ Li Qo 


Exemple : 


Sourate Al-Fatiha verset 7 الضالينَ‎ Y, agile لمغضو ب‎ gr 


©. lettre alif | sera récitée avec légèreté lorsqu'elle suit une lettre légère, de tarqiq (الترقيق)‎ (les 2 
lettres restantes de l'alphabet arabe) : 


Exemple : 
A حي‎ nä. 2324 -yi 
Sourate Al-Fatiha verset 5 لسدعين‎ AL و‎ 23 A 


— Iep 
Règles du lâm < اللّام - > ل‎ AK 


ly (al-jazariya), poême de l'Imâm Ibn Al-Jazary :‏ لجَزرِيَه < O bans‏ 
اللامات 
وفخم اللام من ul‏ الله عن فتح او ضم كعبذ الله 


Lun) نحو قال‎ e di الاطبَاق‎ WË فے‎ E مق‎ 


ois‏ الإطبّاق من culus < cabal‏ والخلف Aë‏ وَقة 
واخرص (de‏ السكون في cian hs‏ والمَغضئوب مَعْ Gl ia‏ 
PX c ai als 9‏ خواف اشتبّاهه بمَخظورا عصی 
وراع شذة بكاف وبتا كشرككم وتتوفى فتنتا 

ll‏ مثل وجنس إن سكن Y dis CO dis es‏ وأبن 
في Ep‏ مَعْ قالوا ph s‏ وقل نَم سَبّحَةُ Y‏ تزغ قلوب ps‏ 


©.. lettre lâm < d > se lit toujours légèrement (sans emphase) avec tarqiq, sauf le lâm < d » qui se trouve 


devant le majestueux nom de « الله‎ Alláh >. 


أَحْكَام اسم الله - » الله < Règle du nom‏ 


€: ce làm d est précédé d'une lettre accompagnée d'un kasra “2, 


il sera lu légèrement avec tarqíq 


«الترقيق) 
Exemple :‏ 
بسم الله O A‏ الرحيم 1 avec kasra ` Sourate Al-Fatiha verset‏ 


- و‎ 
65 ce lâm d est précédé d'une lettre accompagnée par un fatha د‎ ou un damma €, il sera lu avec 


emphase (tafkhim - (التفخيم‎ 


Exemple : 


e 


avec fatha Z: 


Sourate Al-Ikhlas verset 1 


RETE WIE 


H 


avec damma € 


Sourate An-Nasr verset 1 


= 


إذا جَاءَ Zei‏ الله و الف 


- 


Règles du hamza < + > - $544 أخكام‎ 


8 -$ E 4 < EU A 
کل‎ all همره القطع همره‎ 
hamza de liaison hamza de rupture 
j . j j N Se trouve dans un mot (début-milieu-fin) 
Se trouve toujours en début de mot (introduit par alif ^) Se prononce toujours quelque soit sa position 
Se prononce toujours en début de verset dans le mot 
Ne se prononce jamais en milieu de verset Se prononce toujours quelque soit la position 


dans le verset 


Exemples Exemples 
SE 
S A Raz )توا‎ 3344 -yó 
Sourate Al-Fatiha verset 6 (le hamzatou al-waçl se prononce) (irait AL] و‎ diri اياك‎ 


j - Y AN e - "45733 Sourate Al-Fatiha verset 5 


Sourate Al-Ma'un verset 4 (le hamzatou al-waçl ne se prononce pas) 


CIRC 


Hamza + de coupure, hamzatou al-qata’ - adil š pah 


On s'écrit et se prononce en toutes circonstances (en commençant et en continuant la lecture d'un verset). 


Il a été dénommé ainsi parce qu'en le prononçant, les lettres qui l'encadrent deviennent distinctes. 


On est situé au début, au milieu, ou à la fin des noms, des verbes et des particules. 


€... à appliquer au hamza e de coupure : il doit toujours être prononcé. 
Remarque : Il est toujours écrit dans le Saint-Qu'ran $ et il se voit. 


©: hamza * vocalisé après l'article défini < gi» 


e Lehamza £ et sa voyelle après l'article défini < ال‎ >> va être prolongé de 2 temps lorsque dans le 


Saint Qur'an le hamza get sa voyelle sont placés au milieu du alif | et et du lâm J. 


222 DES IN 


Exemple dans la sourate Al-Bagqara verset 4 : ^ ,icion prolonge le hamza © de 2 temps. 


e Lorsque le hamza et sa voyelle ne doivent pas être prolongés de 2 temps, il est placé sur le alif | et 


non entre le | et le 3 


Exemple dans la sourate Al-Baqara verset 1 , ici le hamza $ est de 1 temps. 


Hamza ۶ de liaison, hamzatou al-wacl - Jadi 55% 


€... « را لجَزرِيَه‎ (al-jazariya), poême de l'Imâm Ibn Al-Jazary : 
شمر الو صل‎ 


وقنا: y‏ فتك Ra‏ من فعل يضح © كان نا ثالث ف لف من Juil‏ يضح 
Ha Ja éi y‏ والفتح وفى الاسماء غير La jus Ki‏ وفى 
ابن مع ابنة >` ىء واثنين jal g‏ 51 واسم مع اثنتين 

وحاذر الوقف بكل 4S al‏ الا اذا رمت فيعض حركة 
إلا بفتح "gl‏ بنصب a dlg‏ إشارة axial‏ في رفع aua‏ 


On est prononcé lorsqu'il est situé au début du mot par lequel on commence ou reprend la lecture. 


Par contre, il n'est plus prononcé lorsqu'on ne fait pas de pause sur le mot qui le précède. 


DOT. š A Sa . e aan AUS 
Il a été dénommé en arabe < hamza © al-wagcl > car c'est grâce à lui que l'on parvient Qua لو‎ - tawassalâ) à 
prononcer une lettre surmontée d'une soukoûn située au début de phrase; tawassalâ (parvenir) est une forme 


EP x N° < Re CT pois زف‎ 7 
dérivée du verbe waçalâ > $> dont le maçdar ( 2294, nom d'action dérivé d'un verbe au passé) est 


.« و صل - waçl‏ < 


" 


Ae fatha <: 


= 


Il est prononcé avec la voyelle brève fatha “2 lorsqu'on commence la lecture par lui alors qu'il fait partie de 


eu. 


Exemple : 


Sourate Al-Fatiha verset 2 MER a لله‎ sl 


@ Avec kasra ü; 


Il est prononcé avec la voyelle brève kasra 5; lorsqu'on commence la lecture par le hamza £ alors qu'il est 


- 


situé au début d'un verbe dont la troisième lettre est surmontée d'un fatha 52 . 


Exemple : 


Sourate Al-’ Alaq verset 1 “als ر یك الذى‎ Ania 1781 
S> — اسم‎ 


Il sera également prononcé avec une kasra 5; lorsque le hamza £ est au début d'un verbe dont la troisième 


lettre est accompagnée d'une kasra 52, un maçdar ( مَصدّر‎ nom d'action dérivé d'un verbe au passé). 
Remarque : 


Par analogie, le hamza * de liaison existe dans sept noms. 


Lorsqu'on commence par ces mots, il faut prononcer le hamza £ avec kasra „i : 


Exemples 
; وَأَيَدْنَاهُ برُوح الفدس‎ cual se عيسى ابْنَ‎ Ul 3 


Sourate Al- Baqara verset 87 


cd | mé Gell جُرني‎ NÚ أن‎ ule ابْتتيّ هَاتَيْنِ‎ was) إني أرِيدُ أَنْ آنكحَك‎ OG 


Sourate Al-Qisas verset 7 


"ET 


D مِنَ‎ Gui) LG agé is l OSI 


Sourate An-Nur verset 11 


E ké EE Ê = 
Le AC 4 e wb د #۶ ون‎ 9 
ul Lo وس‎ Ce J Ge 
à i 
= » di س و‎ 


Sourate Al- An’ am AV rr 


EE 


ilê AL Imran verset 35 


° Se EUIS T 


Sourate Al-Imran verset 45 


KA af ÉÉ eh CS GÉ نسّاء‎ CS OÙ 


Sourate An-Nissa verset 11 


e avec damma 


Il est prononcé avec la voyelle brève damma € 


début d'un impératif dont la troisième lettre est surmontée d'un damma 43 


Exemple : 


E 


و 

lorsqu'on commence la lecture par lui alors qu'il est situé au 
و‎ 

obligatoire. 


Sourate Al-Hijr verset 46 


آذخلوها بسَللم ءَامِنِينَ 


Remarque : 


Il existe 5 exceptions dans le Saint Qu ran où la 3°™° lettre porte damma 2 


و 


et non damma f.i 


A 
mais alif sera lu avec kasra `. 


5 و‎ ak => 7 اا‎ Al- و‎ É Â. p + f- 
Ó 3243 Cus | caa S منكم احَد‎ ils ولا‎ 
Sourate Al-Hijr verset 65 


جمعو يحم نم اسو و يوم Q^‏ 


Sourate Ta-Ha verset 64 


Se Su T j;‏ أن هشو aS elle LÉ PEST Pe‏ ارا 
m c Sourate Sad verset 6 3‏ 
Â ü ^ uo E Lë Kr‏ وى Zei del ae‏ ابنوا 


Sourate Al-Kahf verset 21 


Sourate Younous verset 71 


Ò instable 


Le hamza © de liaison (hamzatou al-waçl) n'est pas prononcé lorsqu'on ne fait pas de pause sur le mot qui le 


précède car la lettre surmontée d'une soukoün 


£. qui le suit peut être prononcée en s'appuyant sur la 


dernière lettre du mot précédent : elle n'a donc plus besoin du hamza ©. 


Exemple : 


Sourate Al-Baqara verset 169 لفحشا‎ 5 e yalo Kg AL LA 


@ODans une expression 


Lorsqu'on commence par le hamza de liaison (hamzatou al-waçl), il est prononcé avec les voyelles brèves 


- 


fatha “2, kasra ou damma 5 


S'il est situé à l'intérieur d'une expression, il n'est jamais prononcé car en aucun cas, il n'est possible de 
reprendre la lecture avec ce hamza situé au milieu de l'expression. 


Exemples : 


Exemples d'expressions Exemples dans le Saint Qu'ran 


وَبالحَق انزلناۀ SSL s‏ نزل وَمَا GU]‏ إلا مُبّشرا 235 | ٧‏ 


EN 


Sourate Al-Isra verset 105 _ 
Zea A À 
AUR اه مُحيط بالكافرين‎ 


Sourate Al-Baqara verset 19 


Orc hamza interrogatif : | 


Si le hamza interrogatif | Ré | 8 524 précède un hamza de liaison (hamzatou al-waçl) accompagné d'un 
g ê p 


- 


kasra 5, le hamza de liaison est éliminé et le hamza interrogatif Í reste surmonté d'une fatha “2. 


Ceci a lieu dans sept endroits dans le Saint Qu'ran : 


° 


A 
9و‎ AF M Ze ° "^ on 
ER) * ^| اتخدتم عند الله عهدا‎ BE 


Sourate Al-Baqara verset 80 


D Re gaasi أم 1$ عند‎ CE أَطْلَعَ‎ 


Sourate Maryam verset 78 


pu A335 GX أو‎ US ألله‎ Kl he all وَمَنْ‎ 


Sourate Al-An'am verset 21 


Z 
Í“ z 


P z 7 rri +< 55 7377 . ES 
D ^ | | التنات‎ | 
an. x 5 3 


Sourate ۸1-3131 verset 153 


Sourate Sad verset 63 


Sourate Sad verset 75 


Sourate Al-Mounafiqoun verset 6 


©. hamzatou al-waçl précédé par une lettre de prolongation : l= وق‎ 


des gl š JA est toujours prononcé en début de verset, de phrase, mais il n'est plus prononcé quand il se 
situe en milieu de verset, de phrase. 
De plus, lorsque Qa š 2^5 est en milieu de verset et est précédé d'une lettre de prolongation, 1l n'est pas 


prononcé et la lettre de prolongation : Be في‎ - 9 n'est, dans ce cas, pas prononcée. 
La lettre qui accompagne la lettre de prolongation n'est prononcée qu'avec un seul temps. 


Exemples : 
A l'écrit Se prononce 
UU Ny قل يليا‎ 
Sourate Al-Kafiroün verset 1 Sourate Al-Kafiroûn verset 1 
Sourate Al-Quraich verset 3 Sourate Al-Quraich verset 3 
LIT فى‎ GEAR ER 
Sourate Al-Houmaza verset 4 Sourate Al-Houmaza verset 4 
Oi a prononciation d'un mot indéfini (qui se termine par tanwin i; š i.) suivi par 


hamzatou al-wacl 


z 1 


Quand un mot indéfini (qui se termine par tanwin š *.# i.) suivi par hamzatou al-waçl qui lui-même est 
o z 8 


suivi d'une lettre portant soukoün ++, le noün du tanwin de `; نا‎ i ne sera pas prononcé comme un noûn 


2 


° 
avec soukoün J. 


Le hamzatou al-waçl ne se prononce pas en milieu de verset et à l'écrit, hamzatou al-waçl est entre deux 


lettres portant soukoün “ (le noün sâkin de tanwin et la lettre qui se cite aprés hamzatou waçl). 


Exemple : 


Sourate Al-‘Araf verset 8 Kä de يو‎ JE [3 mE 


A l'oral, hamzatou al-waçl n'étant pas prononcé, noün sákin de tanwin est donc suivi d'une lettre portant 
soukoün d 

Comme on ne peut lire deux lettres portant chacune soukoün, il faudra mettre au noün sákin la voyelle 
kasra û. De plus, quand un mot se terminant par tanwin et qui est suivi par un mot défini (commençant par 


alif-làm Nn en langue arabe, il n'existe pas dans la lecture, deux soukoün cóte à cóte (deux soukoün ne 


peuvent se suivre). Donc il faudra mettre la voyelle kasra 5; au noûn de tanwin et faire la liaison avec alif- 


lâm ال‎ 


Exemples : 


É Í 
` 
L 

` 

١ 

3 
— 
L ` 
Y 

١ 

y 
L| 
صا‎ 
sa 
NO a 
=> | 


T 5 55€ Ga Oi; 
ءَاخَرُونَ‎ 25 


Sourate Al-Fourqane verset 4 


— 


31.277 SR 


Sourate Ash-Shouara verset 160 المُرسَلينَ‎ da nr 2 KE 


Remarque : 


Visuellement dans le moushaf, hamzatou al-waçl est un alif | sans hamza % sur lequel il y a une petite 


L 


boucle | A 


< \ 
Tandis que hamza qata’ est un hamza £ correctement écrit avec son support : | (avec fatha €+) - = .(avec 
A 
kasra “)— 1 (avec damma). 
JT `< 47 و‎ 7 ^ ^l M 
إذاجاء بصرالله و‎ 


Exemple dans la sourate An-Nasr verset 1 : p 


Règles de l'assimilation de deux lettres 
° ° A 
الإدغام‎ al-idghám' 
€»... la langue arabe, l'idghâm est le fait de faire d'entrer quelque chose dans une autre. 
Au niveau du tajwid, cela signifie que la première lettre "entre", ou disparaît, dans la lettre qui la suit. 


©, nous trouvons al-idghâm sous trois formes : 


° ACER elé il - Al-idghâm al-moutamâthilayn : les deux « identiques » 


Ce sont deux lettres qui ont le même point de sortie et les mêmes caractéristiques. 


Il s'agit donc des mêmes lettres, comme le C et le الت‎ 
° إدغام المُتَجَانسّين‎ - Al-idghâm al-moutâjanissayn : les deux < assimilées > 


Ce sont deux lettres qui ont le même point de sortie, mais qui ont des caractéristiques différentes. 


Comme le a et le h 


e بین‎ JS alé A - Al-idghâm al-moutaqâribayn : Les deux < proches > 


Ce sont deux lettres qui ont leur point de sortie proches l'un de l'autre, ainsi que leurs 


caractéristiques, comme le هل‎ et le À, ou alors le (9 et le zi 


©, niveau des différentes lectures, il existe deux types de idghâm: e le grand idghâm, ES | eé MI 
e le petit idghám, الصّغير‎ eé MI 


Le grand idghám - الإذغام الگير‎ 


Le grand idehám الإذغام الكبير‎ s'applique sur al-moutamáthilayn, al-moutajânissayn et al-moutaqâribayn si 


la première lettre est vocalisée, moutaharika که‎ p 


Exemples : 
س‎ eati z 3 x o K FPHEPITH 
Sourate Al-Baqara verset 2 ريب ديه هدى للمُتقينَ‎ y WEN dua 


Ici les deux ? ne deviennent qu'un seul dans la lecture 


` Copié du blog tajwid.over-blog.com 


toc ^M ٤) 
Sourate At- Takwir verset 7 ادا النفو س زوجت‎ 9 


. 


Le سل‎ disparaît complètement dans le J 


C'est une spécificité à la lecture de Abi ‘ Amroû et de Ya'qoüb, avec une divergence à leur sujet. 
Cela ne concerne pas les lectures de ‘Asim et de Nafi” où cette règle consiste à assimiler deux lettres à 


condition que la première soit sâkin ‘.i. 


Le petit idghâm - الصّغير‎ alé SY 


eos à toutes les lectures, le petit idghâm الإدغام الصغير‎ s'applique lors de la rencontre des 
moutamáthilayn, des moutajânissayn et moutaqâribayn, lorsque la première des deux lettres porte une 


2 SUM 5 ^ š : ede وې خش‎ : 
soukoün *.*, alors elle < entre > ou disparaît dans la suivante qui est vocalisée 4S = (moutaharika). 


Le petit idghâm - الصّغير‎ REX peut être : 
* obligatoire (2 5) 
* permis (xs) 
° interdit (£ dä 


e En ce qui concerne les idghám qui sont permis, c'est un sujet large entre les différentes lectures. 


e Pour les idghám obligatoires ont peut citer quelques exemples : 


"ri " o Z w 3 w > 
Sourate Al-Fajr verset 17 ell Ü مو‎ ps y d >< 
Sourate Al-An'am verset 147 Aas? ذو‎ Koy فقل‎ a فإن كديبو‎ 


e Les idghâm interdits : 


Comme nous l'avons évoqué précédement, certains idghâm sont interdits, il y a certains cas qui font 
exception à la règle et qui ne permettent pas la fusion : 


e Lorsque la première lettre est une lettre de madd (d'allongement) 


Exemples : 

Sourate Al-Máridj verset 4 Á Cal) Crus يوم کان مقداره‎ T وَالرو 4 إليه‎ 
pA : Ax x S F: 5 - T W 

Sourate Ash-Shu'ara verset 96 Ü يختصمو‎ L قالو | 9 هم‎ 


Ici, il faut prendre garde à bien respecter le madd de la première lettre et la prononcer clairement, et que 
l'idghâm ne soit pas appliqué. 


On applique alors la règle du madd at-tamkin - OLA Aa 


e Lorsque la lettre d rencontre la lettre Ü 


Les lecteurs sont aussi unanimes quand à l'interdiction de l'idghâm du làm d dans le noün Û sauf pour le 


lâm at-ta'ríf يف)‎ pil e) de« ال‎ » (l'article devant le noün comme Gall), 


Exemples: 


Sourate As-Sáffat verset 18 


Sourate Al-Kahf verset 103 


» Lorsque la lettre 3 rencontre la lettre لت‎ 


Exemple : 


Sourate As-Sâffat verset 142 


° Lorsque la première lettre est une lettre de la gorge et celle qui suit une lettre proche de celle-ci 


Exemples : 


Sourate Qàf verset 40 
Sourate At- Tour verset 49 


Sourate Al-Insán verset 26 


2,541 ESS us ll Gas 
re 
طويلاً‎ SAR, فاسج لَه‎ HI 543 


Sourate Al-Imran verset 8 


SAIS Gi‏ هَدَيْتَنَا 5 — Ú‏ من GBA‏ رَحْمَة 
E‏ 


Sourate As-Sâffat verset 142 


CIRC 


Les différents idehám que l'on doit appliquer dans la lecture hafs 


La lecture hafs oblige le idghám caghír, الصّغير‎ alé MI dans les cas suivants : 


Ores deux « identiques ».: al-idghám al-moutamáthilayn - BCE alé àl 


On l'appelle ainsi lorsque les deux lettres qui se suivent sont identiques. 


C'est à dire ayant le même point d'articulation et les mêmes caractéristiques. 


Exemple : 


Sourate An-Nissa verset 78 


Devient 


EE 


پُدرکم 


w 


Techniquement, la lettre de al-idghâm al-moutâmathilayn sera lue avec la pression dûe à la chadda £2 et on 


fera en plus une ghounna de 2 temps lorsqu'il s’agit des lettres noûn Ü ou mim ê. 


Oduna al-idghâm al-moutajánissayn - 2:235 541! إذغام‎ 


On l'appelle ainsi lorsque les deux lettres qui se suivent ont le méme point d'articulation mais des 
caractéristiques différentes. 


Exemples : 
Devient 
Sourate Al-Kafiroün verset 4 "E 
pe ما‎ Me نا‎ Ki Ze 


Sourate As-Saff verset 14 dis (ِسرا‎ Zei 


Pour la lecture hafs, l'idghám al-moutajânissayn se fait dans 7 cas : 


Le à dans le È 


Sourate Al-Ankabout verset 38 


Zéien لڪُم من‎ CA وقد‎ l3 3455 Ile 3 


Le a dans le à 


Sourate Al-‘Araf verset 189 


Die Gd oa A E 


Le a dans le > 


Sourate Al-‘Imran verset 122 


Us 375 SÉ d s Jie a ; 


Le h dans le © 


Sourate An-Naml verset 22 


چو کې La] Qi iai Oe‏ بِمَا Í‏ تحط ب 
di‏ من cs LE Ga‏ 


Dans ce cas précis il s'agit d'un idghâim nâqis (diminué), 


122 


on garde la siffât de isti'alà (الإمتعلاء)‎ du Ja dans la 


prononciation du — 


PEER يَنفَعَكُمْ‎ Ol 


Le 3 dans le À | Sourate Az-Zoukhouf verset 39 
مُشْتَرِكُونَ‎ 


5 un 4e تحمل‎ vr iii Bä "AË 
Le Û dans les Sourate Al-‘Araf verset 176 | 34 Sai Den (s ay 7 َه با‎ 3 > Ke 


وَكَانَ في (Da‏ يَبْنََ ارب lies‏ و Y‏ 
تگن مُم Ca AÏ‏ 


Le لب‎ dans le م‎ | Sourate Hud verset 42 


Techniquement, on ne prononce pas la première lettre de al-idghâm al-moutajanissayn mais la seconde 
lettre sera lue avec la pression dûe à la chadda “ 

. A A... SE PC ! 2 ^ 
€. deux < proches > : al-idghàm al-moutaqáribayn - إدغام المُتقار بين‎ 


On l'appelle ainsi lorsque les deux lettres qui se suivent ont des points d'articulation proches et des 
caractéristiques différentes. 


La fusion n'est obligatoire que pour deux cas : e La lettre 3 fusionnant avec la lettre _) 


e La lettre (9 fusionnant avec la lettre ك‎ 


Exemples :‏ 
Devient‏ 
ځے س قل رب ز ذنى Lk‏ 
قرب واي را ريه < Pour les lettres CJ et J‏ 


Sourate Ta-Ha verset 114 


Wo. 


Pour les lettres (Š et dá v RU Q^ نخلقکم‎ ali 7 i 


Sourate Al-Moursalat verset 20 


Dans le cas de la lettre (9 fusionnant avec la lettre 4 il existe une divergence sur le type d'idghâm à 
appliquer. 


Une partie des savants prône un idghâm « nâqis » ,(ناقصّة)‎ diminué en prononçant le d en gardant la siffât 
de isti’alâ (الإستعلاء)‎ du LS. 
L'autre partie des savants prônant l'idghâm pur. 


Techniquement, on ne prononce pas la première lettre de al-idghâm al-moutaqáribayn mais la seconde lettre 


wW 
sera lue avec la pression düe à la chadda ..4. 


— eso —— — —— 


Régles de l'arrét et de la reprise de lecture 
HEGER 


©: « EK را‎ (al-jazariya), poême de l'Imâm Ibn Al-Jazary : 


معرفة الوقوف 
وَبَعْدَ تَجْويدك BY cà g AU‏ من â â a‏ الؤقوف 
والأبتداء وى O3 p‏ 25 تام وكاف وَحَسَنْ 
وى cales a 2651542 Ul‏ أو كانَ S‏ فابتدى 
¿GN‏ فالكافی و لفظفا nié‏ الا روس SY!‏ جوز Dali‏ 
T‏ الوقف i Tá Li o las‏ 
sls‏ في القرآن من وقف Ci s‏ ولا حرام غير مالۀ سبب 


, lit le Saint Qur'an, il faut savoir que l'on ne peut pas s'arrêter à n'importe quel moment. 
Il faut donc connaitre les différentes sortes d'arrêts. 
Cette règle fait partie des plus importantes de la lecture car elle influe sur le sens du Saint Qu'ran. 


En effet un arrêt mal évalué peut donner un mauvais sens ou bien ne pas donner de sens du tout, de même 
pour la reprise de la lecture. 


Ainsi les savants ont mis en place un système de symboles afin de faciliter la lecture (symboles présents à la 
fin de chaque moushaf). 


e C ,الو‎ Al-waqf (la pause) est un silence qui intervient en fin de mot de manière à reprendre sa 
respiration, mais avec intention de poursuivre la lecture. 


25 2 

° ,القطع‎ Al-qat' (l'arrêt) est, comme son nom l'indique, une interruption claire de la lecture ou de la 
récitation qui va permettre au lecteur ou au récitant de faire d'autres occupations, comme par 
exemple l'inclinaison si la lecture se produit pendant la priére, ou une autre activité. 


A Ga 
e السکت‎ As-sakt (le silence) est une légère pause vocale qui dure un peu moins qu'un waqf (une 
pause), oü le récitant ne respire pas mais poursuit la lecture. 


د کلم 
Les différents arrëts, al-waqf - ^3 gil‏ 


C'est un court arrêt à la fin d'un mot dans la lecture du Saint Qu'ran, avec l'intention de poursuivre la 
lecture. 


Les spécialistes ont cité 4 types عل‎ waqf ٥ al-waqf al-idtiráry, الإضطرار ي‎ cài jl la pause forcée 
e al-waqf al-intidháry, ($ الإنتظار‎ cài jl la pause d'attente 
e al-waqf ikhtibáry, ي‎ pee RS la pause expérimentale 
e al-waqf ikhtiyâry, ي‎ pee cài jl la pause libre 


m UE E 
La pause libre ou arrêt volontaire (الوَ فى الإختيار ي)‎ est une pause que le lecteur choisit de marquer sans 


qu'il y ait été contraint. 


On distingue 4 types de pause libre : 


° Bi REN : L'arrét complet 

° ES Ca gil : L'arrêt suffisant 
° gaai REN : L'arrêt correct 
° sil ^a jl : Le mauvais arrét 


€ vae complet - dä Ci i 


C'est un arrét dont le sens est complet et qui ne dépend pas de ce qui suit par rapport au sens ou bien au lien 
grammatical. 


Il est donc autorisé de marquer l'arrét et de reprendre directement aprés. 


Exemple : 
1 A XZ 2 Wi ۳ 1 < A و۰‎ FE sis 
Sourate Al-Baqara verset 5 et 6 ِن الذينَ روا‎ (°) Arrêt USS | ea $ واو‎ 
marquer l'arrét et reprendre directement aprës 


@r>arrët suffisant - ,,A&l C aâ jl 


C'est un arrêt dont le sens est complet mais qui a un rapport avec ce qui suit dans le sens global et qui n'est 
pas lié grammaticalement à ce qui suit. 


Il est donc autorisé de marquer l'arrêt et de reprendre directement après. 


Exemple : 


s 


PE 
Ca 


AUR (1) Arrêt يُؤّمنُونَ‎ 5 à HE ده‎ le Zeile ge 
Sourate Al-Baqara verset 6 et 7 عي‎ Au و على‎ 2 ee Bo (dé âA تنذر‎ 9 


marquer l'arrêt et reprendre directement après 


O L'arrêt correct - الْحَسّن‎ 3l 


C'est un arrêt dont le sens est complet mais qui a un rapport avec ce qui suit tant au niveau grammatical 
qu'au niveau du sens. 


Exemple : 


۱ T.M 3 - Ç و‎ - | 
رب الْعَلْمِينَ‎ Arrêt لله‎ SI 


marquer l'arrêt et revenir en arrière et continuer 


Sourate Al-Fatiha verset 2 


Il est autorisé de marquer l'arrêt mais non de reprendre directement après. 


Il faut donc revenir en arrière et continuer sauf si l'arrêt marqué se trouve en fin de verset car le prophète 
plus صلى الله عليه‎ s'arrêtait à chaque fin de verset puis continuait. 


Exemple : 


(Y) Arrêt Cal A à لله رب‎ À Mal 
(F) Arrêt eie OÍ c JS 
(5) Arrêt CHA à 33 dll 


marquer l'arrêt et reprendre directement après 


Sourate Al-Fatiha verset 2, 3 et 4 


zh Haut 
€. mauvais arrêt - الوقف القبيح‎ 
C'est un arrêt dont le sens est incomplet ou qui peut conduire à un sens faussé voir mauvais. 


Exemple : 


PSE GK Art SA A ge ۷ "ei" EE ألذينَ‎ Li 


Sourate An-Nissa verset 43 ne pas marquer l'arrêt sauf en cas de nécessité alors revenir en arrière et 


continuer 


11 n'est donc pas autorisé de marquer l'arrêt sauf en cas de nécessité (manque de souffle). 


A ce moment, 1l faut revenir en arrière pour pouvoir reprendre et continuer. 


@rableau récapitulatif des différents types de waqf - الوَقفٌ‎ 


Dépendance D s 
. | avec ce qui T 
avec ce qui ا‎ tau ivea Possibilités 
Type d'arrêt Sens complet suit au niveau du de continuer Exemples 
du : la lecture 
lien 
sens : 
grammatical 
Ü 5 RAÏ هُم‎ a p و‎ 
all REN Oui Non Non Oui NS si 59h (°) Arrét 
Sourate Al-Baqara verset 5 et 6 
AN AE ( Ar موز‎ Y 
"TT j j j حدم‎ rêt يوم‎ 
الوّقف الكافي‎ Oui Oui Non Oui 
Sourate Al-Baqara verset 6 et 7 
UTEM I : ; Seulement | AN 
| — الو‎ (Y) Arrêt ei 
لوقف الحَسّن‎ Oui Oui Oui era? (Y) Arrê "i Se 
apus Sourate Al-Fatiha verset 2 et 3 
Y Í sal ou E^ 
Non S ó Lali | P 
"m Revenir و‎ 
الوقف الفبيح‎ Non Oui Oui pour 2S Seen Arrêt 
reprendre et 
continuer 


Sourate Al-Baqara verset 5 et 6 


CIRC 


Règles du silence : as-sakt - E<$ 


A Ga 
Le silence ou sakt السكت‎ est défini comme étant un arrêt court sans reprise de respiration dans l'intention de 
poursuivre la lecture ; il se présente sous deux formes : 


° Le sakt obligatoire - اجب‎ l|) call 
e Le sakt autorisé - ERI cL 


O Le sakt obligatoire - الوَاجب‎ cS 
Appelé aussi anhi ASSUM, la pause légère. 


C'est un petit silence sur un mot du Saint Qu'ran, sans reprendre sa respiration, pour un bref instant de 2 


mouvements (un mouvement correspond à environ 1 seconde), puis continuer la lecture. 
س‎ 


Il est représenté dans le moushaf par un petit sîn : ` 


On le trouve dans le Saint Qu'ran à quatre reprises : 


Kei fe rte. So Xe e SI GN tel 


Sourate Al-Kahf verset 1 et 2 - ul 5 ZA 
200 «o 


Sourate Yà-Sin verset 52 


=$ - 
ol "s D 
Sourate Al-Qiyama verset 27 EA 


Sourate Al-Moutaffifin verset 14 AS EE €; ede ob PR: kä 


Le sakt est donc obligatoire si le lecteur enchaine sa lecture sans arrêt. 


Pour les deux premiers exemples, le lecteur peut néanmoins s'arréter, reprendre son souffle, puis continuer 
sa lecture. 


A l'inverse, dans des deux derniers exemples, le lecteur doit observer un petit silence sans reprendre son 
souffle. 


€. sakt autorisé - GASHI السٌت‎ 


On le trouve à deux reprises dans le Saint Qu ran : 


= w^ rer 

É و‎ ut > د‎ z ۳ 
| @ eo^ K ان الله‎ 
Fin de sourate Al-Anfal 5 9 - 2 A Š 
et début de sourate At-Tawba ےہ‎ Crest Tr MU | سسو‎ Œ {< 22 سر‎ 
۵ = V عيهد ره‎ Ad died en - "9f ` 

T > Z, > > 


Sourate Al-Haqqa verset 28 et 29 


Le sakt est autorisé car le lecteur a le choix entre plusieurs options s'il désire enchaïner sa lecture : 


Pour le premier exemple nous avons trois possibilités : 

L'enchainement des deux versets. 

L'arrét normal à la fin du premier verset puis la reprise de la lecture. 
Le sakt. 


Pour le second exemple nous avons deux possibilités : 
La fusion 
Le sakt. 


COTES 


Les signes d'arrêt dans le Saint Qu’ran 


OLarrêt obligatoire - ë اللاز‎ — ll 
Arrêt qui permet à la phrase d'être complète grammaticalement et du point de vue du sens. 


Ce type d'arrêt est qualifié de < parfait > car le discours est complet et indépendant de ce qui se trouve après 
lui. 


Il est représenté dans le moushaf par un petit mim : Aë 


PR e ORA ve‏ 2ه 


D 
ه٠ هه‎ t, 


Exemple sourate Al-An'am verset 36 : 
€ iae permis - ALS HI الوّقف‎ T اوي‎ -ÉN cai i 


Il indique un endroit oü il est permis de s'arréter ou de continuer sans que l'une de ces deux possibilités soit 
prioritaire. 


: > . . 2 
Il est représenté dans le moushaf par un petit diim : ‘ ou dans certains exemplaires 


VIES تلا‎ a Ab بك‎ X i 


Exemple sourate An-Nasr verset 3 : 
@rarrët possible - Cl الوَقف‎ 


Appelé aussi : sl? وَالْوَصّل‎ 33. — ll, arrêt permis avec la préférence de continuer. 


Il indique un endroit oü il est permis de s'arrêter ou de continuer, mais la continuation est préférable. 
Il a été dénommé ainsi car, en s'y arrêtant, le sens est compréhensible. 


e 


Il est représenté dans le moushaf par un petit sûd et làm ` شه‎ ou dans certains exemplaires 


Exemple sourate Al-Houmaza verset 4 : 
Or 'arrêt préférable - الكافن‎ — gl 


Appelé aussi : أو لى‎ cài ll Ma Wl, arrêt permis avec la préférence de s'arréter. 


Il indique un endroit oü il est permis de s'arréter ou de continuer mais l'arrét est préférable. 


2 h 
Il est représenté dans le moushaf n par un petit عقن‎ et làm : ^ ou dans certains exemplaires 
Exemple sourate Al-Mounafiqoun verset 1 : 
D 
2 s >.” re و‎ E 5 
ríe > ساسو‎ w P نم‎ E ۷ و‎ 
BAS واه‎ a لرسول‎ KEN CHEN 


>2 


Dane es رسو لر‎ 


- 


Gi 'arrêt lié au suivant - المتقدمين‎ 88 gl 


Il s'agit de 2 endroits proches oü il est possible de s'arrêter, mais on ne peut s'arrêter que sur l'un d'eux. 


Il est représenté dans le moushaf par 3 petits points : * à 2 endroits proches. 


-— Nn و‎ " Pm 1 - i و‎ 
GEN RAIN VE s 


Exemple sourate Al-Baqara verset 2 : 
€ acce interdit - الوَقف المَمُنوع‎ 


Il indique un endroit oü il est défendu de s'arrêter car si on le fait, la phrase ne serait pas complète et le sens 
ne serait pas compréhensible parce que ce qui précède cet endroit dépend de ce qui le suit grammaticalement 
et du point de vue du sens. 


لا 
Il est représenté dans le Qu ran par lâm et alif : di‏ 
سک Wänn‏ پو 
ipi sopa 2‏ نګ Exemple sourate Al-Mouddatthir verset 31 APE‏ 


CIRC 


Tableau récapitulatif des signes d'arrêt dans le Saint Qu'ran 


Signe 
Type d'arrêt dans le Description Exemples 
Qu'ran 
D FE. م‎ Arrêt AU. 2 d «d < AC سے ؤو‎ Ñ 3 - Ka 2 
ال قف اللاز‎ 1 rre AN SA y^ O nA لسجيب‎ 
رم‎ p obligatoire ١ i3 2 
Sourate Al-An'am verset 36 
Arrêt 
permis 
a sans 0 t. Ge PZ a Tw Z 
32 = Y E °. que > Le 
ASI الوّقف‎ A l'arrét ou la er — S ته‎ RE مسح حم رب‎ 
poursuite de la 
lecture soit | Sourate An-Nasr verset 3 
prioritaire 
Arrêt ur ON. = 7 
: . | صل‎ possible 1 Gi د‎ 2,7 
NN — l SU alors que la z à S x 
continuation | Sourate Al-Houmaza verset 4 
de la lecture 
est préférable _ 
Arrêt 5 ورس‎ 7222 d ارمس سر‎ B 
"m riri d CICR: I >V ^) J Ge D CIN ia 
x | préférable $ 1 à والله‎ 4 | ) gasi p É انشهد!‎ A] BA IBI 
ach E m M est permis y - » "nm vi 
في‎ L4 e poursuivre ub 3. mm P zZ سر‎ - 
کي‎ à 1 2.21 ان‎ I ZY see و ۹و‎ Z 
la lecture mais DIE) ڪا‎ \ \ 1 | Aa AMI سو له رو‎ 
l'arrêt est و‎ = Soe Où = š y 
prioritaire Sourate Al-Mounafiqoun verset 
Arrét lié au 
suivant 
si l'on s'arréte s di 
ca RAAT 3 Sl SCH sur une SE Sas ده‎ NIE AIN 
Ji position, on ne 7 
doit pas Sourate Al-Baqara verset 2 
s'arrêter sur 
l'autre 
^ wei 
P A Äer Trou n Ge ام ا ا‎ P 
E SE, اا‎ Ee 
eg e (TIPP سو رصن £ 8ه‎ Z, t | 
s | un Se E ور‎ 2e os rt 
قراشي غ ل2‎ En rré 7 
وديا 5 | الوّقف المَمُنوع‎ »- "X y ` 
“< و‎ cA T 
uw > — A x 
EE 7 
Sourate Al-Mouddatthir verset 31 
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L'arrêt devant < 31 » et « OS » 


NO — 


Lorsqu'un verset débute par « 3 


verset qui le précéde : 


»et« و لکن‎ », il y a 2 sounnah qui s'applique sur le verset, avec le 


° فَوَاصل‎ All (as-sounnah fawágil) qui est de respecter la fin du verset 


° À All (as sounnah ta'abadiyyah) qui est de respecter le sens du verset 


Exemple : 


| Sourate Al-Kahf verset 23-24 


ol إلا‎ (YY) ذَأَلِكَ عَدَا‎ Je, Í TEREPE 


يَشَاء dul‏ 
وما گنت بِجَانِب الغربى )3 َضَينا إلى مُوسَى , 
AN‏ مر و La‏ گنت من ن (f é)‏ و Wr Sourate Al-Qasas verset 44-45 af Gei‏ 


cl aile فُرُونًا فتطاول‎ 


Techniquement, on doit réciter le verset qui précède celui qui débute par « الا‎ » OU < لکن‎ 9 », puis 


reprendre la récitation du verset précédant une seconde fois et enchainer avec le verset qui débute par 


« PI » et < oS ». 


Exemple : 


Sourate Al-*Asr telle qu'elle est écrite dans le Saint Qu'ran 
= ) 21 5 


Psal 515 caso 1522155 cal EN ENT EP it $| 


Sourate Al-*Asr 
(concerne les versets 2 et 3) 


(r) >< Ñ. 
Sourate Al-*Asr telle qu'il faut la réciter 
Arrêt وَأَلْعَصْر‎ 
Ares ef pn d 2 
Arrêt en PET Sch bo rr 


چو — 


Le tâ «è „ de coupure et tâ de liaison 
O bans « « à D "all > (al-jazariya), poême de l'Imâm Ibn Al-Jazary : 


المقطوع والموصول وحكم التاء 
واعرف لمقطوع وَمَوْصُول وتا في مُصحف الإمام فيما (Í D‏ 
dd‏ بعشر Yom La YU cL‏ إلا 
Cul | 555‏ ثاني OS vi Y 39 A‏ رف tt "ag‏ < 
أن Y‏ يَقَولُوا لآ Js‏ إن Su É‏ والمختوح صل وَعَن L^‏ 
ا G T tas lo‏ التقافقين لم من شا 
eis te Lal cil Lai‏ مَا ول لم توح کنز ما 
الانعام SN c sis‏ معا وخلف الأتفال وتخل Län‏ 
بت Ee LCL dE EE d‏ مت می 
l'y adl g Li sil‏ في Gi L.‏ أوحى cu quil ell‏ يلو مَمَا 
ثاني l aa‏ وقعَت روم DS‏ تنزيل شمراء jé‏ ذي صلا 
اتا ةسل كمف ختلف في EC TEE‏ والنسا Chua‏ 
وصل فلم هود of‏ نجِعَلاً نع ach | gï fas DES‏ لی 
حځ die‏ حرج E AS ah s‏ ينو رکف 
وسال هَذَا واي ولا ii‏ 
Ju qa E ah 9 3533‏ كذ من أل وَهَا Jai Y Gy‏ 
التاءات 
de = js‏ خرف انا زر Cal je YI‏ روم هود كاف D pi)‏ 
CÔ iani‏ نل b pÂ‏ سنا أخيرات "ES ETE‏ 
oai i‏ 2 فار" كالضور غمران cii‏ بها واالور 
OJ Joc cita Á jas‏ القصّصْ ay ja‏ مَعْصيّت بقذ Da An‏ 
شرت الأخان منت فاطر كلا He cà j'y ON‏ 
قرت cu. de‏ في cu‏ فطرت cil, cá i‏ وكلمت 
lo‏ لاعف وکل حا sado Ets abs‏ 
134 


Règle des 7 alif — gai أخكّم الألقَات‎ 


Cette rëgle concerne la lettre alif | qui se trouve à la fin de sept mots répartis dans le Saint Qu'ran. 


La règle 


Cette lettre (alif h ne se prononce que lorsque l'on décide de marquer l'arrét sur l'un de ces mots qui 
sont les suivants : 


Les 7 mots 
concernés 
par la régle 
des 7 alif 


Oü appliquer cette régle dans le 
Saint Qu'ran ? 


Dans tout le Saint Qu'ran 


Dans la sourate Al-Kahf verset 38 


Dans la sourate Al-Ahzab verset 10 


Sourate Al-Ahzab verset 10 


Dans la sourate Al-Ahzab verset 66 


Sf lf GR AGGL Gta ولون‎ 


Sourate Al-Ahzab verset 66 


Dans la sourate Al-Ahzab verset 67 


Sourate Al-Ahzab verset 67 


Dans la sourate Al-Insan verset 15 
Pour le mot du second verset, 


la lettre | ne se prononce pas du tout 
ni à l'arrêt ni en enchaïnant. 


وگاب té‏ قَوَارِيرًَا 


Sourate Al-Insan verset 15 


Dans la sourate Al-Insan verset 4 
Pour ce cas, 
si l'on décide de marquer l'arrêt, 
il y a toutefois une autre possibilité : 


Sourate Al-Insan verset 4 


— AIIE 
An-nabr - ll 


An-nabr est une légère élévation de la voix, et peut se distinguer sous 5 formes : 


eo l'on a un madd al-lázim (prolongation suivie d'une chadda d 


On élève légèrement la voix si on fait un arrêt sur le mot. 


Ww 


Les oulémas ont instauré cette règle pour éviter de faire une ghounna sur la lettre qui suit le madd. 


Exemples : 


Sourate Al-Fatiha verset 7 


Sourate Al-Baqara verset 139 


Sourate Al-Haqqaa verset 1 


O rov que l'on a un mot qui finit par le hamza * et sur lequel on s'arrête, ou on fait une pause 


On fait an-nabr pour marquer le hamza $ sinon on risque de trop accentuer le hamza ۶ et de faire 6 


qalqala dessus ou de ne pas dire du tout la hamza $. 


Exemples : 


Sourate Al-Baqara verset 22 


EES 


Sourate Hud verset 43 


shal Ge يَعَصمُنى‎ Das. إلى‎ e d Oë 


Sourate Al-Baqara verset 13 


EE 


Sourate Al-Imran verset 140 


foa o Se M AE 
شْبَدَاءَ‎ Kia الله الذينَ ءَامَنوا وَيَتخذ‎ 
ç - - ¥ WS a 


LK ail‏ آمَنَ السفهاء 


= Í 


@ la dernière lettre sur laquelle on s'arrête, ou on fait une pause, est chadda ` 


On fait an-nabr pour marquer le doublement de la dernière lettre. 


Exemples : 


w 


Sourate Al-An'am verset 67 


x= 


لکل 7 A‏ هېه س 
E a x‏ 


Sourate Al-‘Asr verset 3 


إلا الّذِينَ )2 1 وَعَمِلُوا الصَالِحَات وَتَوَاصَرًا بِالْحَقَ 


2 


Sourate Al-Baqara verset 9 


Dc‏ تك عَن ANT‏ هئ Guil ys‏ للناس وَأَلْحَحَ 


Sourate Al-Masadd verset 1 


C55 — أبى‎ IR: 


Gus le yâ C$ ou le wâw J sont avec une chadda ^. 


Exemples : 


Ww 


Sourate Al-Fatiha verset 5 


I! S Lei dÓ‏ نَسْتَعِينُ 


۴ 


s 
2 


Sourate Al-Baqara verset 257 


EN 62 AS ÈS lials RATES‏ إلى ألنور 


Sourate Yousouf verset 5 


à 22 


Oa sue ERG ossi 9 


O usui y alle alif | à la fin d'un verbe conjugué du duel (3%) ou du pluriel (3) 


o 


Quand il y a 2 soukoün “3 


qui se suivent, la régle est que l'on supprime le madd (prolongation) mais pour 


marquer la suppression de ce alif |, on fait an-nabr afin d'éviter de faire une ghounna tout en gardant le sens 


du verset et aussi, pour que la personne qui écoute sache qu'il y a une suppression du alif, sinon il peut y 


avoir confusion avec ce même verbe conjugué à la 


3" personne. 


TES nz 
Exemple : < قالا‎ » prononcé sans faire an-nabr est : < Já » qui est alors la 3°” personne du singulier, 


alors le sens du verset est totalement changé pour la personne qui écoute la récitation. 


Exemples : 


Sourate Al-Mouddathir verset 47 


asi Ww 
— 


prag 


Alif du pluriel 
TN AT 7 HE ER [2 a, 3 Dës CSR? GER 
ele لله الذى فضلنا‎ LAS YS 
Sourate Al-Naml verset 5 مل سه لمُوَمِنِينَ‎ X$ و به اندي على‎ 
Alif du duel 
a Âl ó ألشجَرَة بدت لَهُمَا سو‎ GS Lf 
Sourate Al-Araf verset 22 ud el لشجرة د‎ 
AU] du duel 


Sourate Yousouf verset 25 


7 = ï 


BEER S Gill, 20 وَقَدَت قميصَه' من‎ QU Gail s 
Alif du duel 


£ e 
Conclusion - خاتمة‎ 
€»... « EK ly (al-jazariya), poême de l'Imâm Ibn Al-Jazary : 


2.421 
منى لقارئ القرآن تقدمّة 
من يخسن التجويد ilo‏ بالرّشد 
S EN EES EC‏ 


*un Wa‏ له 
Qi‏ قاف el än‏ في Sx‏ 
A,‏ لله لها ختام 


LS‏ “للك A, ica‏ وص خبهوتابع منواله 


CIRC 


4 t < à EE .0 - ا‎ 
« من غيرغنة‎ AR AA خرف من‎ OS « 


« Toute lettre a un point de sortie par lequel elle sort de facon juste. » 


— — — es —— — — 
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CIRC 


Pour toutes remarques, erreurs, manquements, suggestions, veuillez contacter : gmail.com 
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